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Le  théâtre  représente  le  Lido  avec  le  port  de  Paierme  eu  vue .  Plusieurs  tentes  <•(.'•- 
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Au  lever  du  rideau  Robert  et  Bertram  sont  à  une  table  à  gauche  du  spectateur.  A 
droite  une  table  où  plusieurs  chevaliers  boivent  ensemble. 
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-mours,    Voi  .là,    voi    -    lames  seuls 


a  .  mours! 


-mours,    Voi  _  là,  voi   _    lames  seuls    a  _  mours! 
ALB 


Voi  _ ci  quelques  jon_gleurs , 


de  joyeux  pé_le 


nns,      Qui,  si  vous  le  vou_  lez,pourraient  par  leurs  refrains  Egayer      le  re  - 


pas  aV     votre  seignêu_ri  _  e;  ils  arrivent  de   Frail.ce  el 

R0B  BKRT.(à  voix  basse  à  RoJberl.) 


de  la  Nbrmandi    .    e!  Quoiîde  la  Norman  _di.e?  Votre  in-grate  patri" 

FOB.  (à  Rjimb.)  (il  !lu  donne  nue  baurse.) 


Ap_proche!         prends!  dis-nous  quelque  ré- ci& 

R.UHIi. 


*JV-  jjrpus  di.rai  l'histoire  épouvantai)  !eBe  noire  ieuiiei)uc,de 


•  .•  n 


ce  Robert  le  Diable,  Ce  mauvais  garnement,      à  Liuci.fer  pro. 


y  Robert  le  Diable? 


^Ë&=^Aè=U 


* 


*= 


^^ 


mis,       à    Lu-ci-fer  pro.  mis,      Et  qui  par  ses  mé-faits    VexiJa  du  pi 
I         i  BFRT.(à  voix  basse à  RobirtO 


Y      pen.sez    -     vous?. 

ROE.U   Haimb). 

BERT. 


CHOEUR 


Comjiaence! 


Commence!  E.coutons 

unis. 


,mes  a. 


Ecoulons,       eeou  _   tonsTl_ 


Ecoutons  mes  a.mis! 


Ecou  .    tons  ! 
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(B)  BALLADE. 


Allegretto  molto  mod 
R.UMB 


\_*       la  .dis     régnait  en    Normandi.e  Tn      prince 


et  valeureux,    Sa 

3g^r     Y  — - 

les  amoureux; 


.  fii  .  leBer-Ae,  U     jo_li-tr,        Dédaugnait 


tous 


Quand   vint  \  la  cour  de  son    pè .  re    Un  guer. 


_rier,un  prince  încon.nu 


Et  Ber-Ûie,   jus. qu'alors   si       fière.D'amour  sen. 
(ayeç  mystère.)        3 


^M 


^7     Foi  de  No'Traand,  foi  de  Normand,     c'est  un  dé. 


Ces!   un    dé. mon? 


démon? 


Le  conte  est  bon,    Leconte  est   bon,    vraiment  fœt  Bont    II  faut  en 

3, 


Oui,  c'est  un  démon! 


pas  en  ri  _  re?C'est  un  dé  -  mon? 

,    _  _    _  ;  — ^%  h     K 

•     m       m    •    0    0 

y    V      *  ï   ï    y    r 

ri  .  re,  il  faut  en    ri .  re,C'est  un  dé  -  mon? 


€'est  an    dé  . 

ZÉ=ZJÊZ 

C'est  un    dé 
RAIXB. 


/■/■» — p 

_  mon, un   *,*,dé_mon? 


■tm 


V       V      ^  zjz 


-l'I 

fi 

-  dé  .  le 

De  Sa 

.  tan, 

de  Sa- 

tan, 

> 

le 

Roi   des   en_ 

K    1  — -■ 

ers       II 

S 

-Jt — ^— 

f»  i*  J  -*~^ 

^   ^   j 

J- 

tient  sous   sa  garde  é-ternel^eïbuslesti'é^ïrs        de  lu_nivers 


Aus- 


si  bien-tôt  par  sa  ri.chesse      Berthe  et  son  père  sont  sé.duits.Et  dans  ru! 


,379. 


£li  se    de     sain.te  Ad.dres se    En     gran  -  de       pom.pe  ils  sont       u. 

3     > 


— t r r^  r»  .  .. 

re!-  Car    ce  guer  _  rier,  car  ce  guer.ner  é-tait,dit- 


-on, 


Un  babi  -  tant,       un  ha_bitant     du    sombre  em. 


PEtait,dit-on? 


SE 


Etait,dit-on? 


re, 


— 9 — m — w' ■ 

FoideNor-mand,     foi  de  Normand,    c'est  un  dé. 

3 


C'est  un  dé_mon! 
(avec une  teinte  frayeur.)- 

-A^E- 


Leconteest  bon,   Le  conte  est  bon,   \  raLment  fort  bon;    il  faut  en 


pas    en  rire?  c'est  un  dé_mon? 


c'est  un  dé_mon? 


F  ji    pp|L=M 


>l7  p  P7    ft  — B 


^2 


at±# 


^         »      *    1     ci 


rire  il  taut   en  rire!  c'est  un  de_mon 


ff 


cest  un  dé_  mon? 
Pressez  un  peu.     (presque  parlé) 


-table  vient  un  fils  l'eflfroi      du  canJon Ro-bert,  Robert,  le  fils  du 


Dia_blej  dont  il    por_taif  dé_jà  le     nom,      se_mant  le  deuil,  dans  les fa_ 


.miLles,  semant  le  deuil;  en  champ  clos     il  bat  les  ma_ris,    enJève  les 


»i  I  ^^m  i  jio  ai  :  :>  ,^^m 


3  -^- , g- 

femmes,  enJeve  les  fil-les,  et  s'il  pa.rait  dans   le  canton, 
( enmesgreet  très  lié) 


f'!j_vez  a   _    lois )  îiivc/,  fuyez, jeunes. ber. 
3  ..  ':  a 


;7<>. 


•es      car   c'est    r.o_bert,  Fu_yez,  tie_las!    car   c 


.bert! 


Il    a, dit- on,    les  traits  et   le  coeur     de  son 


Carcest  Robert! 
"3 


et  comme     lui,       et   comme  lui       c'est  un  dé- 
3  3 


Ehiquoi  Robert' 


Eh'.quoi  Robert: 


R-|gg    Ëg  S 


g        g 


.motl! 


>- 


(trè^  doux! 


^£±rd 


tF^ 


=3=* 


F" 
ment,     corn 


^7~ 
_  ment     ne 


Corn 


(  en  riant; 


Le^ouleest  bon,  le  conte  est    bon,    vraiment  fort  bon,      il  faut  en 


M 


t-r±ii 


yqpc 


S 


Oui. c'est  un  démon! 


â 


k    H) 


k_JiA 


c'est un  dé 

4X- 


•7— r-r 

pas  en  ri_re?eh!quoi Robert 

\  %  ii  h> 


C'est  un  démon. 


un   cie_ 

'unis. 


rire!))  faut  en  rire!  ehiquoi  Robert? 


C'est  un  démon, un   dé- 


B.el 


\ 11'.' cou  moto. 

R\I>11!\11>.       ROBERT 
6Jn  .- 


G    FIN   DE  L'INDRODUCTION. 
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.mon!        C'en  est    trop!      qu'on  ar.rète  un  vassal  inso.lent!        je>uisRo_ 
A. 


3  _don,mondouxsei-gneup!       U_ae  heure     je  t'ac_corde,fais  ta  prière      et 
^_        ,     (froidement  1  RAlJiliUD.         

puis,  et  puis....      qu'on  le pende  à  l'instant!    Grâce!  grâce!     jevousen  pri_ 

A — V 


et  nousvenions^ousdeux/emplir  auprès  de  vous  .un  mes_sa_ge  pi. 


:,  un  mpssa  _  ge  pi- eux,     remplir  auprès  de  vous  un  messa-  gppi- 

\      h      n      h 


ROLERT.  (d'un ton  radouci! 


>.11  VQ 


_eux!        Tafian_cée!  attends  .attends1     sans  oWeeile  est  jo-lLe" 


jemelaisseattendrir!  al_lons,pour  ses  beaux  \eux  je  te  fais  grâce  de  1; 


vi_  e 


mais  elle  m'appartient,        qu'on  l'amène  en  ces lieux:  eheva. 


t. 


Jiersje  Vous  l'aban.don 

A.LBERTI. 


RVIA1BAUD. 


tais-lui.  vas_ 


<L 


Très  bien! très  bien!  He_las!  hé  _  las! 


Très  bien!  très  bien! 
P_ 

Très  bien!  très  bien! 


_sal, quand  ma  bonté  par_  don-ne,      o_ses-tu  bien     en   _    cor  murmu. 

'.  il  iîri'tourne  le  dos  et  reprend  son  air  gai)  (très  doux  et  détaché) 

- —  /_      i       i  É        i      '  .         —^- "         m 

1  ^    y  1 1  ^    'V  '  i    '  y    1        y  '  !    '  "y  1       ' 

-ter!  F.  _cu_yersj      ver_sez  nous  ces  vins,  ces   vins!    le  jeu,    le 


vin,       le  jeu  le  vin,  les  beLles,  voUà^        \oi_là>      voilà  mes  seuls  a. 


au      plai  ._      siv 


con   _     sa    -     r  pt  |) 


2\ 


.mours,     le  vin,  le      jeu,        le  vin, le  jeu,  les  bel-les,    voiJà        voi. 


.crotis  cou-  sa   _     crons 


oon_sa  _ 


iF=r 


.ci'ons,  cou  _  sa    _     crons  nos  jours, 


eon_sa 


con_  sa    _    crons 


jours,  con_sa 


là,  voilà  mes  seuls  a  _   mours!    (  Les  pagesde  Robert    l'arpitié! 

entrain. 'lit  Alii'p  sur 
la  scèueqiiise  dtsbaf 
contre  leurs  agaceries 

9 


laissez-moi 


.crons     nos 


Jours! 


m 


?■= E 


^^az 


3E! 


_crons     nos 


jours! 


_crons     nos 

A.LICE. 


jours! 


CHOEUR  tes   CHEVALIERS 


laissez_moi,Ou  me  conduisez-vous? 


Qu'elle  a  d'attraits!     qu'elleest  jo- 

/i  \ 


sm 


* ' -*— 1 ** • n — \ 


\ 


T 


Qu'elles  dattraifs!     qu'el 


579. 


(ira 


ce  je  "sous         en  sup_ 


_Ii_e!  qu'ellead'aLtraifs! 


_IJ  _  e!  qu'elle  a  d'af  Jraifs! 


non! 


_phe,  gra    _  _   ce: 


i!  non!  non!      non!    non!      non!  non!  non.'il  faut  qu'il  soit  pu- 

(en  riant) 


i!  non!ncn!      non!     non!      non!  non!  non!  il  faut  qu'il  soit  pu. 


ii,  non  point  de  pLtié  pour  vos  lar_mes,nofre      ven_geancea  trop  de 


,  non  point  de  pi-tié  pour  vos  lar_mes,  notre       ven_geance  a  trop  de 


charmes  pour  que  vous  oh  _  te_niez  raeiv-ci!    non.non! 


il  faut 


charmes,  pour  que  vous  oh  _  teniez  mer_ci! 


23 


qu'il  soif  }",ni,  noire     ven.geance  a  trop    de 


faut  qu'il  soit 


pu  _  ni,     notre     ven.geance  a  trop    de 


ehaTmes,frop   de  charmes,  trop   de  charmes^pourquëvqusob-fejiiez  mer. 


f 


charmes  trop   de  charmes, trop    de  charmespouf  quevouSob_te_niez  nier- 
ai ii  cresc. 


ci  poiirquevous  ob  _  teniez     mer_ci,     pour  que  vous  ob  _  teniez  mer. 

k  i  più  cresc.       l 

^_A L^ N  ,     h j)    k v^li — -4JV 


_ci  pour  que  vous  ob  _  teniez    mer_ci,    pour  que  vous   ob_  teniez  mer_ 

AIICE. 


-ci;  pourquevous    ob_  teniez  mer_ci 


_ci,  pourquevous   ob_ teniez  mer_ci! 


non! 


1.779' 


non!  non!       non!     non!     non!  nonînou!    il 
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faut  qu'il  soit     pu_ni,  non,point  de  pLtiépourvos  lar_  mes,  noJre     ven. 


faut  qu'il  soit     pu_ni,  non,point  de  piJié  pourvos  lar_mes,  noJre     ven. 


_geaneea  trop  de    eharmes^our  que  vous    obteniez  ine r_  ci!  qu'elle  a  d'à t_ 

A. 


.geanee  a  trop  de  charmesjpour  que  vous  obteniez  mer_ci! 

ALICE. 


qu'elle  a  d'attraits!  qu'elle  est  jo_li      _     e!  qu'elle  a  d'attraits! 


gra_  ce!  gra  _  ce!  gra_ce,  mes    sei-gneurs! 


ROBERT  (reconnaissant  Alice)  . 


Qu'entends  -   je!qu'ai-je    vu!  c'est 


.inez  un  vain  effroi.       un  vainef-froi! 


allons  câlinez  un  vain  effroi! 


B.el 


.  er pour  lui,  Candansles  cieux 

<  ,.,  ad  lib: 


on  su"  la    fer 


.a  Tempo 


re,  s.-t       merevapri_er  pour  lui 


Dis-lui,  dis-lui,  qu'un  pouvoir  félnébreux     veuf  le  pousser 


^#4t 


-    .       .     T" 

aupreci_pi_ce. 


Sois  son  bon  an_ge,  pauvre  A_li  -  ce,    A_ 


Iice,soissonbonan_ge,  il  doif  choisir,  il  doifchoisir      enfrevous  deux! 


Puisse^-il       fléchir,  fléchir    lacoJèreduDieuqiumappeJ  _  le  au  four. 

très  doux 


lui,    sa  meré/juiprîerapourfuj,  samerejjuiprfera,samè 


s.   re^juiprn 


Récif: 


ROBERT 


ALICE. 


N?2. 


Jen'aîpu  rermersa  pau_pie_re!  RlJe  m'a  coofL 

a  Tempo  moderato. 


^■- fTp-frrttirp^rJii:lTj'^J,ir  M  ^ 


0   f 

.é      sa  volonjé  dernièjre;       un    jour,  a-f-eLJe  dif,   quand  il  en   se_ra 
(  RIles€?mptàgpnoiK  ef 
présente  |pWamfntàRob:)B.<»B;  Re'c if . 


diene.fllîrâcef  é_cri<! 


y  Y  Y  Y 
Nonjenëlesuis  pas,  nonjemeiiàisius. 


p  ff-^TiTi"iv^p  'piyfg/  g  Pirp'-i'^T^ 


fi_ce!  plus  fard!         conserYemoieedépôf,chèreA-lîce!    toufm'accable  k la 


i^Y^pp  P  ^^^  ^  >  J;f  Jfff? 


fois,     aumalheurcondam_né  je   nouturis  les  tourmenfsdune  ardeur  i_nu_ 

ALICE:       Rolî-i       .Ail'.'  mod'.''  Récif. 


li  le!    Vousaïmez?Sansespoir!  Connais fousmes malheurs! delaPrincessedesL 


_ci_I( 


les  charmes  ont  fouLché  mon  cœur,      je  crus  sa  con_que_fe  fà. 
Al 


.ciie,ieIaYissàffendrir;mais  troublé,      maisjajoux, 

Récif. 


dans  mes  fôuffueuxfrans. 


_  porte     j'osai  braver  son  père,  de  fous  ses  chevaliers    je  dé_fi_ai  les 

ALICE.       ROB:  Ail'.' 


cresc   po^o. 


coups!      Ofiel!  Tesuccom   _   bais,  lorsquedans  la  carrière  Berfram,unche_va. 


-lier,  mon  a..mi,   monsauveur,  aux  plus  har_dis   f  if  mordre  lapoussie  _  re! 


Récif:    \FJCE. 


je  lui  dus  la  vicfoi_re  efperdis  Ie_  bonheur!  F.h  quoija  Princesse  L>  a. 


B.  el 


RoB 


ALICE: 


belle9      Depuis jen'ai  pu  la  revoir  !      A  sespremierssermenfs    eJJe  sera   fi- 

ROB:.         ,  ,  ALTCE: 


.dè_Je!      Kf  comment  le  sa_voir?  Demandezlevous  mêLme,        é_cri. 

,B:*  .  aiice.     Andanfino  quasi  Allegretto. 


.vez!       Tu  leveux, mais  qui  remettra?    Moi!  l'esprit vfenf  aLsemenf,  quand 

n  #  .  R<»B:       Tient; 

■y     p      d    S    B        '     tr  «^-"^H?  [pg*ir»J-  g   g  g  ez 

onsertceuxqu'on  ai  _   _  me!     Mon  an_ge  (u_téJai_re,  ah  rommenfenvers 

ALICE. 


toi  pourrais-je  m'acquit  _tei 


Vous  le  pouvez  sans  pei_ne. 


decepauvreKaimbaudvousconnaissez  l'amour,    souffrez^iunsaimthommeence 

_£ ,      ,  ,    |        n ,  ,H<*D:  luidonnefafcjttr^ 


jourprèsdesrochei'sdeSainf  I_rèiielunisseaveemoisansre(our!regrarideœur,(ieiis! 
Lemouvîde  la  Ballade . 
(  Uif-  ■•  apercevant fiertrara»'  Robert. 

jette un cri)  AjiICE.  t/basà  Hobert)  (.gafmrnt) 


\1 


i!  Quelestce  sombrepersonna_se?  Le 


chevalier  ISerfram,    mon  plus  fidèle  a  jni;     pourquoi  dun  air  def-froi        le 

ALICE,  (tremblante) 


re  _garderam_si?       -     C'est.. qu'iiest..   ennotreviLlage.;.un  beautableau  re 

(  presque  parlé)  (  h4jffln( , 


-présentant      larchangeSaiut>Iiihelquifer_ras_se  SaJan...  et     j<~ 

1  ■'  '.'■  "  AXICE.  R«I{:      presse/.-. 
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(rK)uve..A<-h*'\ez.'  quel  (rouble est  le  vôtre'  yu'i!  ressemble  à  Vwhapzp* 


AM<:k.  (avecvÎYacife)(basàRob:)  aTempo.RoR: 


I  Uioebaise  lamain 
de  Robert  et  part) 


OueJIefôiLe!      va.  laisse        nous! 


!\onvraimenl!a  laufre! 
Récif.  BER: 


RoB: 


Courage!  fa  nouvelle  conquête  est  fort  bien  a_vec    foi!      Oui,parrejconnaie 

BER.'.  „         ^     ^.  4      JL  -     -m-.   -»■-»-      - 


■  r .  ^>-  '  ?  f  p  m-  i  g  r^ 


^  p  i' 


sance! 


RoB: 


Ah!    crois  doncce  lan_ga_ge,     c'est  le  mot  de  tous  les  in  _ 

All"inod*' 


^r-p^  :  \  m  ^JJîJf!  mm 


ss 


¥n 


enmoijafdeuxpeiL 

K 


i 


g rats!     Tais-foi,  Bérframîjecrainsta funeste  infJu_ence. 

1  1 


y$  _Ni>  _n 


a^ 


-  p  «  ■  f=^» 


-  ^  *jL~à 


t»-? 


'.vv  y 


naguereencor jen senJais  I in _f lu 


hants,       I  un  qui  me  porte  au  bien; 
1 


Récif: 


3rr>vm\  m\h  "p  p  g  [^Vj^lljuJ-^ 


itt»-r 


ence;  lanfre    meporte  au  mal,  et  ni  n'épargnes  rien  pour  léveiller    en 

Re'cif: 


moi         Quedis-fu?queIdéJLi'e!  quoi!  (u  peux  te    me'prendre  au  motif quim'ins. 


m 


+*ï£-*T*- 


w-M- 


lempo  I" 


.pire?  fu  douJes  de  mon  cœur!  Non,  non!  fume  ché_ris,     je  le   crois! 
BER:      (ensoupira'tty  , 


m 


w^r rr^TTTf^R^ 


H 


Ouit  Robert!  cent  rois  plus quemoi  même!  fu  ne  sauras  ja_mais     à 
(traînez  Iavoix)   pressez impeu_  t^ 


:Fta 


3E 


£ 


avoc  po'Tiiuii1. L 


H — r- 


±=± 


quelexcesje    tai  _     _    me,      tu  ne  sauras jamais,jamais,a  quel  excès  je 
ralentissez  UIl  peu.  (  presque  pleurant)  Rol!. 


t'ai  _  me,  à     quel  ex_cès  je      t'ai 


BER:(reprenantson 
indifferenceordinaire 


,  me!  Me  me  donne  donc 
Récif: 


pfiisque  de  sages  ajrîs!   •  A  labohne  fteureî         ef  liens,.pourjbnnnirla(ris*   -,    . 
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_fesse,mé1ons-uous  aces  chevaliers,    fen.teJesorf  du  jeu,    parfa-ge  leur   i_ 


^^^^^P 


Tresse;  nousarons  besoin  d'or, qu'ils  soient  nos  fré_so_riers!  Oui,  leconscil  es( 

] 
7    BER: (aux 


-ï) 1 

bon! 


Le  Ducde]\or_manjdi_e   à  Tosplai- 


Ri»B: 


_sirsTeuf  prendre  part!        ui  tournoi ,  ehe_Ta  Jiers,  nous  nous  \er_rons      plus 


fiird;    c'esf  au  jeu,  c'est  au  jeu        que    je  tous         dé-fi*    e! 


(  Iresdouxef  défacbé) 
C.'Tcu.  - 1  avecsoiimission  I 


li.'/  i 


Nous  sommes  fous  flafJés   detant.de    tant  de  courtoi  _  si  e;    al 


Nous  sommes  tous  flaf  -tés  de  tant,  de  tanf  de  courtoi  _  si 

i!;.~s.(tres  doux  et  détaché) 


Kous  sommes  fous  flatJés  de    fanf  de  courtoi  _   si    _      e; 

ROB: 


_loïis,  al  _ Ions,  tôt  -ons,pourqui  doit  pencherle  hajsard!  Commence 


_lons,  aIJons,  tôt.;  uns,  pour  qui  «loit  pencherle  ha_s<ird! 


aï_lons,.To>  _  ons,pourqui  doit  pencherle  ha_saiti' 

R  ~fa — #~*l       :   \  :  /' 


t  _„_    donc,e<  que  duSlciJLen'  chacun  rçpefe  Lci 


I  'Siigeef  t>ai  ■  ejra  i 


le  sage   et  gai  re_fi*ain, 


QueduSi_ei_Ji_  en  chacun  répète  i 


Que di  1  SLoL  li  _  en  chacu n  répète  i  _ 


ci       Iesageef  gairejiain,        le  _  sage   ef  gai    re_  fraîn!    ConHHen 


_cj       Je  sageêf  gai  re  frain,        le sage  ef  gai   re_  frain!    Comm'en 


.  en  cha 


cun  ré -pétei  _  ci      le     gai    relfraiij!    tfommen 


répétons         du     si.ciJLen  le    sage  pf  gai    re_  frain! 


"V 


eons!      répétons         du     Si_ci_li_en  le    sage  ef  gai    re-frain! 


AH?  briJIjunfe. 

al 


ROIifléger  et  détaché) 


Sicilienne; 


''•   fortune,  à  ton    ca-nrice;wn.s,jé  U  _wt- 
mon  desJin  :       a    roesde_sirs  sois  pro_pi_  ce,  et  viens  di_ii_  gerîïia  main! 


1'   f.\    T 
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Lor   <^i  u_ne  chi_mè  _  re,      sa_chpns,  sachons  nous     en     serlvîr, 

^  rallonfando . 

#    >; ~P~      0       m -  ''''nP°- 


loresfunechî_mè_  re,    sa_chons, sachons,   saehonsnousen  servir! 


levraibiensurla  (er_  re 
'  Au  choix  du  chanteur. 


ah!n'esf-il  pas,nèsf-il  pasleplaisîrî 

Sm--m0P         V    F».      I     ^fc^ 


r  _  ren'esf-il_  donc  pas  !e  plai 


W*s£ 


sir?     Fe  plai    _  sir,     le  pfai    _    sir,      n'est- il   pas    le  vrai  bien,  le  vrai 


,\h!    for-fune,  a     fon      ca_pri_ce,  viens,  je  li  _  vre    mon   destin,— 

ALBERT!. 


•\h!    fbr.fune,   à     fon       ca_pri_ee      i\       va    li.vrer      son  cifsfin,. 

doux. 


«VÇ 


a     mes  dé_sirs   sois  propi_ce  et      viens,       ef      viens, 
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(on      ca_pri_ce,   viens,    je   if   _vre  mon    destin-,        à        mesde  _  sirs 

K'  IBERT. 


nîe_re, 


-7 1-^- 

sa_cnons  nous  en  ser  _  vu* 


,     /     '     ' — 7       y 
lor  es!   n_ne  chi  _  mè_re, 

U V 


y      ' / ^-T— 

sa_chons  nous  en  ser_ 


piu  cresc. 


D'esf-i)    \>a±  le    plai-sir?  la       ra  la        la      ra  la      la      ra  I; 


pas,n'esf-il    pas  le    plai_sïr?  la      ra   fa         la      ra   la      la      ra   /a 

i  BERT:(avecunegaîfé  forcée.) 


la       râla      la      ra  la   la     ra  la      1 


H,319. 


4i 


non   pro_pj    _    ce,     jebra_ve,  bra.vefon  courroux,  je  bois  à  (on  ca 

traînez  la  voix 


-prjce,je  ris, 


je  ris  de  fes  coups,  je  ris,  je  ris,     je  ris,   je  ris, je 

ROB:£jj£iUx)     \ 


ris,    je   ris  rie  tes  coups!        Ah! —  levrai,  ferrai  biensur  la  ferre,         ah' 

h 


nesf  -  il  pas,n'esf-ilpasIeplaLsir?      la  la   ra  (a     la     ra  la  la  ra   h 


la     la         la    ra        la       la   ra    la       la   ra     la 


la     la        la    ra        la       la   ra   la       la  ra      la 


la     la     la        ra    la        la     la    la    ra 


la     la 


ra 


la     la     la        ra   la        la 


la    la       ra  la     h 


B.et  ] 


fj'  . 
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la    la  ra   la     la   ra      la    la    ra  la    la  ra      la     la  ra  la     la  ra     la 


la     la  ra  la     la   ra      la     la  ra   la     la  ra      la     la  ra  la      la  ra     la 
Ml 


i      p  y    y     y   y    ■  y — y— y — r — r  r      » — j— r j—  y   r 

la     la  ra    la     la   ra       la     la  ra  la     la  ra      la     la  ra  la      la  ra     la 


*v 


la      la  ra  la     la   ra      la    la  ra  la     la  ra      la     la  ra  la     la  ra     la 

(Onplareunetahledejeu 
au  milieu  du  théttre;       (Lef.  joueur  (  ROBEBT 
tous  les  joueurs  lentoureBtjFOufelesHJs.)  roubles  des) 


ma  revanche!  aLlons.oenfpiï'eesdbH  àvousles 


«379 


Â.vons'fes  dés! 


_tépourra  tourner  la  chance!         Allons, allons,    aIJons,     àUonsje  perds  en. 
BERT:  _+        rob: 


ROI! 


cor!    Qu'«nporfe?iffaufdoubIer!  Nous mettons  deux  cen/s  piastres!  Ftcenes(pasas_ 
cinq  cents!        cinq  cents! 


sezrcmq  cenls!  cinq  cents! 

ALiiERTl         /■'  éfatane  ) 


s4  jucecrs.  rfnq  cents!        cinq  cents!    nous       le        te 
Basses.  ^tonnes)  (pnfrVux) 


Cinq  cents!        cinq  cents!   nous        le        te    _     nons,  nous 


e     le  _  nonS nous    le     te  _  nons,  nous    le    fe  _  nensîcésfainsiquunjou. 


le     te   _  nons.  nous    le     fe  _  nons,  nous     le     te  _  nons! 


'^^^-Y^fYTKyrt^^  y  j      ■     ?-  j 


le     te  _  nous,  nous     le     te  ^  nons,  nous      le     fe  _  noi 


B.et  D. 
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eur       ré  _  pa_re  ses   dé_sasfres:jesuis  sur     dusuccesl     j  en  suis  >ùr' 

IWRRTiavecunepifiVironiqui 


ROB:  roule  les  di«.) 


Ali!  parlenfèrl  par 'enfer!  nous  perdons!  Console-foifaisconirne 


moi*,pIus-dedppif,eartu  lasdif:  lor  e.s<  u_ne  çhimè_re,     sachons  nous  en  servir, 

>-  (L.-4  IV'?-ÏM  EURS  etALB: 

-*  .  A   ^  *  -+     K  fl£        .-;>.  ri  CHOEUR. 


b[^^-jHf4^-v1^ 


ah!  terrai  bien  su**  la  fer_re,   nfesf-il  pas    le  plaisir?       à 


Oui)  loresf  u. 


_  ne  cnimè_re,ah!  saehonsnous  en  servir,  ei  levraibsensurlaferre,    ah'n'esf-il 


_nephûnè_rfe, ah!  saehonsnous  en  servir.el  levraibien  sur  fa  ferre,    ah.'nWf-il 

2    ROI 


pas     le  plaLsîi 


Desonmjus- 


fe 


£ 


¥ W- 


p'as     le  plaLsir,n'esf-iIpasleplaisir,nesf-ilpasJeplaisir: 


—r — dfc 


*±*^3Êfe>C*L 


±=±qt 


v — r- 


_li    _  oecnreî  _i;j  je*eus  raLre  çgu-gir—    le  s. or/,  confrevous 


tous,eonii'evous  (ousj     je  mue     enjcormesdtamanfs    .    .„„  et  m-, 

o    j  Lel  .'  JOUEUR  'fl 


79. 


^  osdi  aroanfs' 
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ALBER: 


ri_  che  vais _  selje  i 


ceja  vraLmenf  ieurconjvienf 
unis- 


VoJre    ri_chevais_sel-le        ce  _  la    nouscon_vienf 


fêla  vraLmenf  nous  confient 


fort,  cela  vraLmenf  Ieurconjvienf    forf 

l'P(  entr'n\ . 


forf,  cela  vraLmenf  nous  conjvient  forf!    nous       Je        fe   _    nons,  nous 


forf,ceIa  vrai_menf  nous  con_vienf  forf! 


,(  mtr'eiix.) 


forf, cela   vraLmenf  nous convient  forf!   nous       le       fe    _    nons,    nous 


forf,cela  vraLmenf  nous con_vfenf  forf! 


le       fe    _    nons,  nous       le      fe     _    nons, nous     le       feu.-    nons! 


Sous        le      fe    _   nons,  nous     le      fe     _  nons! 


B.a» 


BERT: 


Il  a  raLson!  a  quoi  bonenvoya_ge         s'embarrasserdunsembla  _  ble  ba_ 
ProB:  roule  les  dés.)  -^-    *^- 


ga.ge. 

avec  une  pitié  ironique 


Oeiel!  c'est  tait  de  nous!  ô  ciel!         A. 


mi, console-toi!         fais  comme  moi;    plus —    de  de_pit,    plus — de   de. 

glicv^Jn\oix.  j. 


_pit, console-toi, faisConimeinei,plusdede_pit_         car  tu  lasdit:  lorest  u_ 


ne   chijrne_re,        sachonsnous    en  servit",   Ah!  le  vrai  bien  sur  later_re 

~V-£»  Pressez  Ipiikiiiy*     BnB:(furk'iix1   /T 


n'est-il  _     pas—  le    plaLsir! 


Étmeschevaux—   et  nies  ar. 


mu  _  res , 


c'est    tout  ce  qui  me     res.te  et  je  veux  1  expo. 

BERT  i  avec!  satisfaction .) 


ser,      et  je  veux   l'expo. ser!« 
fui *_ 


Et  tu  fais  bien,  bien, 

A^ M EL 


bien,  très  bien;  le  sort  contre  qui  tu  mur.mu.res   û'at.tend  que  ce  mo_ 

'vPentrViix . 


^  ^  ^",  — 

-P--  bf 

•?* 

_"£_ 

-^Tl 

b. 

y 

JNotis 

CHŒUB  de 

le         te     _ 

y= 

îent  pour  nous  fa>o_ri_ser,  pour  nous  favori_ser 


(ROB-.rouIe  les  dés. 


>79. 


_  nons,  nous    le      te  _  nous,  nous    le      te  _  nous, nous    le     te  _  nons! 

Nous    le      te  _  nons, nous    le     te  _  nons! 


48 


ROBtpresque  parlé 


roule  les  dés j 


ROB/rouîelesdés.)BERT: 


(  le  f.1' JOUEUR 
roule  les  dés) 


"umze! 


Ouinzeaussi!  sei_ze!  Ouelbonheur.'tuvoisbien! 


É 


Roli: 


pF=fy 


fâffit 


5_¥ 


-y-r- 


Dix_huif! 
JJ- 


*=x 


oh      ciel!        jenaipfusrien 


* 


EE^:^~agEte=tea^j= 


niv_huif! 


1er!  "j.irrrh 


rx? 1       *      »       ci.  y 


^^^ 


Dix-hiii'f!    Dix_huif! 


Poeo  animale. 
9       R(»B:  (abattu 


6 .      !?  £ 
il        n'a      plus     rien! 


Dans  mon  destin      fun^sj^,  a. 


mi,  iefénfraineavecmoi!  Mrs  armes..  mescoursiers..nëm'appar(w,nnenf 

RéciW,irèsIenf.  Allegretto  mod* 

Presto,    (tristement à BERT:).    cresc-    i 


presque  parlé)  L 

-V^ —  -         ■  •        ■ 


; 1  y  y-  ,  i 

plus!  Va  leur  livrer  Jesbiensque  j'ai  perdus!       va!     \a\       va! 


VH'.'.molfoaeitafo. 


STRETTA 

Roi;  (dune  voix  suffoquéej 


Malheursanse_a:al      d'unsort  infernal        L'asoeudaut  i'alal     Wepouisuifjifop 


Vovez! 
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pi*i    _  iiie!  Malheur  sans  e    °al! 


Dun  sort  in_fer_ 


(entr'enx)  Voyez  son  courroux, 

pp 


-  nal  L'ascendant  fa  _tal         Me       poursuit, 


mop_ 


Du  destin  ja_loux 


Il  mau_dit  les  coups  ! 


.    ^ — \r~7~ 
Du  de^im  jajoux 


Il  mau.:dil  les  coups  ! 


il  jure  ilblas-pheme! 

(riant) 

hiil  ha! 


1 


il  jure  il  blas_phème! 

(riant) 


Ha!  liai 


Du  destin  jaloux,       \o\ 

(riant)   _ 


Ha!  lia! 


Du  destin  jaloux,      >oy_ 


-  ez, 


i;  maudit  les  coups,     >o\_       _    g  ,j 


(aux  chevaliers.) 


Seigneur,  modérez 


Y) 


1 — û  S T5~= 

0  ' 

— 0 — ~ 

9— 

■      0     - 

coup* 

0  '       

— — t- 

Dont  je  suis 

la  vie. 

.ti   _ 

I * — * 

— U4_i^_ 

_     me, 

1      

la 

■»■ 

VIC_ 

_  gneur, 

Sei 

gneur, 

Cet  _ 

!         V 
_    te 

fol       . 

le 

Cette  folle  ardeur, 


Cette  folle  ardeur, 


Ou  craignez  ma  fureur, 

unis. 


Ou  craignez  ma  fureur, 


11379. 


Craignez  ma  fureur  ! 


trem  _  blez  !  trem_blez  ! 


Li  n 


tous,       sur\oustous,  Oui,  je  puis  me  venger  survous 


modérez  cette  ardeur,  Ou  craignez  ma  fureur 


Où  craignez  ma  fureur 


tous,  sur  tous  tous,         Oui  Je  puis  me  ven  _  °er, 


ettremblez,  ettremblez,  etfremblez,  Ah!. 


ettremblez,  ettremblez,  e1  tremblez  Ah! 


tremblezvous  me_rue,  tremblez^ fremblezvous  me_me,trem_ 


-y — y — ' *—" — —^ — i r 

tremblez  vous  mê_me,   tremblez, tremblez  vous  me  _ine,frem. 


tremblez  vous  mê.ine,  tremblez, tremblez  vous  me  _  me, trem. 


tremblez  vous  mê_me,  tremblez, tremblez  vous  me  _  me, trem_ 


tremblez  vous  mê_me.   tremblez. tremblez  vous  me  _  me  trem_ 


=p — r ►* — r — -i » — r r r 

roux,   Je  puis    sur  vous  tous  Me  venger    des  coups  Dont  je    suis    la 


blez,  Seigneur,  Mo_de'_rez    eet_te    folle    ardeur,  Craignez  ma  fu  _ 


-* Y- 


-Y f 


_  blez    Seigneur    Mo_de'_rez   cet-te    folle    ardeur,  Craignez  ma  f u  _ 


^      _blez,  Seigneur,  Mo_de'_rez   cet_te    folle     ardeur,  Craignez  ma   f  u  _ 


_blez     Seigneur,  Mo  _de'_  rez   cet_te    folle     ardeur,  Craignez  ma   f  u  _ 


_  blez,   Seigneur,  Mo  _dé  _  rez  cet- te    folle     ardeur,  CraignefTn.i    f  u  _ 
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bkk: ^-Btiii:/y 


b>.k: 


(i  _  me         tremblez tremblez!    Pourquoi cebruit'Aremblez!        Pourquoice 


_>eup,cpaignezuiafureui*,<i'#niblez! 


_  reur,craignez  ma&reur,tremblez  ! 


_  reur, craignez  ma fureur.tremblez! 

reur  craignez  manireur^tremblez! 
rob: 


tremblez! 

IL 

fremblez! 

4L 

tremblez! 


bruit  ?  Ah!  craignez  ma  fureur,  je  puis  me  venger  sur  vous  fousjtremblez  ! 

-m 

Ab!  mode_rez  SeigneurJ&rdeurOu  eraignez^eraignez  ma  fureur! 


•\h!  modé*_rez,Seigneur,lardeurOu  ccaignez,craignez  ma  fureur  ! 


Ah!  modé_rez,Seigneui;lardeui*OucpaignezJcraignezma  fureur 


Ah  !  mode.  rez,Seigneur,lârdeiirOu  cragnez,craignez  ma  fureur! 


Ah!  modéLrez,SeigneurJardeurOucraignez,craignez  ma  fureur! 


;  9 . 


5b  (avec  une  pitié  ironique. 

BER:        (.doux.) 


ConsoJe  -  toi  t  Fais  comme  moi  ,     Plus  de    de'_pit! Car  tu  lâs 


dit,  tu  l'as    dit: Oui,  1  or  est   u  _  ne  chimè_re,  Sachons  nous 

ROB:        (furieux.) 


Al 


Le  Trai  bien    sur     la  ter_re,        N  est-il     pas 


C  est  vrai  l  Le -vrai  bien    sur     later.re,         N'est-il 


*itdeRobert.)0uî>  ^e  vrai  bien    sur     fa  ter.re,         N'est-il     pas 

"T — i — = — — , — = — » — 0- 


Bertram!      ah! 

-Pf    f 


tremblez! 


crai. 


le   plaLsir?  L'or  est  u  _ne    chimè_re,      L'or  es»  u_ne   chimè_re, 


wim.qnantC'ttlwai!       L'or  est  u  _  ne    chimè_re,      L'or  est  u_  ne   cliimè.re 
ue  h' inert.   ..  » 


t'est  vrai! 


c'est  yrîil 


-<      B.etfl 


tjnez       craienez. 


mon  courroux!  trem 

■If  + 


M'ai'.L'or      est    u_ne  chi_mè_re,  Sachons  nous  en  ser -Tir!         Ha! 

k Y       J  .   (ri;i nt  an\  fVl;it? 


oui,      Le  seul  bien sur  la  ferre ,  N  est-il     pas    le    plaLsir?       Ha! 


vrai  1  L'or      est     u_ne  chi_me_re,  Sachons  nous  en  ser_>"ir!         Ha 


oui,      Le  seul  bien  sur  la  terre,  N'est-il    pas    le   plaLsir?        Ha! 


>     vrai! 


i'.L'or      est    u  _ne  chLme  _re,  Sachons  nous  en  ser_>ir!         Ha! 


ha!      ha!        ha!      ha!         ha!     ha!         ha!    Vo\_ez,     \ov_ez      \o\_ez 


ha!      ha!        ha!     ha!         ha!     ha!  ha!    Vov.ez,     \ov_ez,    vov.ez 


ha!     ha!        ha!     ha!        ha!     ha!         ha!    \*ov_es 


ha!     ha!        ha!     ha!        ha!     ha!         ha!    Voy_ez,     v'oy_ez,   \oy_ez 


1     '  ■ — g~l 

ha!     ha!        ha!     ha!        ha!     ha!         ha!    Vov  _  e*      vo>'_ez     vov_e7 


_   mil      L'ascendant  fa  _  tal,      L'ascendant   fa  _  tal       Me  poursuit,  mop_ 


Voyez  spncourrouxlDu  destin  jaloux  II  maudit  lescoups,Il  jure  il  blas- 


Yo\_ez!    Du  destin  jaloux  II  maudit  les  coups  II  jure  il  blas. 


*N 


Yovezson  courroux!l)u destin  jaloux  il  maudit  lescoups,ll  jure  il  blas- 


Yov_ez!     Dudestin  jaloux  II  maudit  les  coups  ,Il  jure  il  blas_ 


Vo\ez  son  cour roux'.Du  destin  jaloux  II  maudit  lescoups,Il  jure  il  blas_ 


pneme' 


AhÎL'oresf  une  chimère,  Sachons  nous  en  servir,  nous 


phème!  ha!     ha!  ha!    AhÎL'or  est  une  chimère,  Sachons  nous  en  servir,  nous 


A  -É 


phème! 


Ah! L'or  e-t  une  chimère,  Sachons  nous  en  ser\ir,nous 
ff\y--       il.      .  i        in    A i h    l,      i — , 0- 


_  phème!  ha!     ha!  ha!   Ah!  L'or  est  une  chimère,  Saehonsnous  en  sernr.nous 


Oui, L'or  est  u_ne  chimè_re,        Saehons,sachons     nous  en    ser 


ser  _  vir.Lorest  u_ne  chimè_re ,       Sachons.sachons     nous  en    ssr_ 


en  ser  _  \ir,L'orest  u_np  ehime_re,        Sachons.sachons     nous  en   ser. 
L'or  est  u_ne  chirnè.re         Sachons.sachons     nous  en   ser. 


9. 


en  ser  _  \ir. 


nous  en  ser    _ 


60 


_  vir! 


.VI 


(narguant  RobertJ'V 

r      ,     m    »■ 


La  la  la  la     la    la  la  la  la  la     1; 


.vir! 


La  la  la  la     la    la  la  la  la  la     la 


'a    1«   la   la      la    la  la   la    la   la       la 


la    la         la     la    la  la  la    la    la       la 


la    la    la    la     la     la  la  la    la    la       la 


la    la    la   la      la    ta  la  la    la    la      la 


B.etl 


t  r  p  m       _        blez  vous  me       _      me,         Sei 


fca  à  Robert 


Crai  _  gnez_: craignez         mon  cour. 


_gneur,       trem  _     blez,.  trem  _   blez     vous         me     _    me, 


Sei. 


gneur,       trem    -    blez,    trem    _  blez     vous         me     _     me,  Sei 


roux  '. 


tremblez  .     tremblez  I 

(aux  chevaliers  ) 


tremblez,!  trem. 

(a  Robert.) 


roux!  AhicrainsL      "craignez  son  coup- roux...     leur  cour- 


roux!      Ah!  mo  -  de'      _       rez        vo  _  _  tre        ar  _ 


B  e-t  1 


_  deur,Ou  craLgnez"  craignez  ma  fu_reur,Tremblez,Seigneur,yous   nw. 


_  deur,Ou  craLgnez,  craignez  ma  fu_reur,TrembIez,Seigneur,Yous  me  _ 


_deur,  Ou  craignez,  craignez  ma  fu_reur,Tremblez,Seigneur,Yous    me 


tremblez 


me,   tremblez, 


ahl  trem-blezi 

-et  • 


oui.  trem  _  Blez! 


10 


i"9.  -me,     trenibii'/,  oui,  trtijn  -blez 


64  ACTE  II. 

Le  théâtre  représente  une  gratifie  salie  du  palais.  Au  fond  nue  galerie  donnant  sur  lu  campagne. 

RÉCITATIF  et  AIR 
Moltomod*    Andn.° 


ISABELLE. 

ttécit. 


IV.' 4. 


Que  je  hais  la  grandeur  Dont  léclatmeaftE. 
Allegro 

_ronne!  Desfêjes,      des  plaLsirs,     Tout,  hormis   le  bonheur 
ReVit . 


,  x  _  :  _  r        r        r 

Helas'.mon  père  or_donne     Et  va  ILyrer  ma  main  Sans consultermon 


|#     Tempo  mod 


cœur. Quand  l'ingrat,quejaimais,Quand  Robert,  quand Bobert  m'a  _  bandonne! 


Andn 


AIR. 


\2    ISABELLE. 


En\ainjes_pe     _    re      Un  sort  prospe      _      re;     Douce  ehi_ 

t    IS  ■  .  t* 


i^§ 


"^^^            t,a            i»                            c  •                              m    i-  ■         punie. 
_  me  _  re,    Re_vesdamour  a  _vez  tui  sans  retour, a _vez  tui .sansre., 

1 


î± 


wêb 


■au«.i..  '<\.w..::.,iU>i!u-i3Et 


-tour!         Des.poir  ber  _  ce     _      e,     Ten_dre    pen  _  se' 


*i 


S 


*L 


Sest    e'  _  cîip  _  se'  e     Comme  un  beau  jour,       Tendre  pen 


.  se  _  e     8 est   e_elip_ee 
cadenza. 


_  e    Corn  _        _  me  un  beau 

T      ~*~  *   t      r\      it\     r\ 


Eii  vain  j'es_pè     _     re      Un  sort  pros_pe         _       re;      Dou_ce    chi 


Cet   I 
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(très  tlri.ix.) 


i'V  et   2dS  T>ESSCS. 


m 


a  _  vez    fui  sans  re_tour! 

(Ei!' ss  présentent  <t    ; 
titions  à  la  priii 


El 


m  .  m — I     # — w  ^  #   . — # Wm  a  3  ■  .  # — ' — #   ^   ^ — 0 — ; — # ^» 


rfTTT 


— r 


I 


S:  >         » 


T" T 


^"7^ 


7-T- 


-r— t 


approchons  satis  fra_>eur,    Approchons  sans  frayeur! 


à:  hei-sts. 


w 


'<  h     -- N.__H_>r  >,_*■!     ■--   '■    M    1--  |1:-^— 1 — I 

m  .  m  ' zi wh. m — •■ — v i — mh  »■■  -  — »     ■ — *—  m  : — m  - m H *-— ■ 


m  -  ••  \    a  m',     m    \      m  a  .m     \    a    >  m   .    m 


<-m. 


mm 


Approchons  sans  n*a_yeur,   Approchons  sans  frayeur! 
(floux  et  dé.tarhéj  HléJ 


±3C 


Ala  souffrance 
dii'ux  et  détache.) 


donne    assis  _  ?am 


a   ijîriilai 


-y 

Y  la  souffrance 


donne    assis  _  tance, 


sance 


est  dans  ton  cœur! 


la  bienfaisance 


1  —  1  • 

c*t  dans  ton  cœur,  est  dans  ton    eu  u 


/Lz~    —  #    .■      ■ 

l    M         ,  .  »    *  » 

Ff In 

A    la  souf. 

:    ... 

.  frauee 

J — LfU  M-  ' 

donne  as_sis    _ 

,—i 

tan-ce, 
(  lié.' 

119"  -             1 

J      •     ' 

4-J N  ^  " 

•»•*»», 

11."  ""•-!. 


donne  assis  _  t.  m-e 
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sance  est  dans  ton  cœur,      est  dans     Ion     cœur  a  la  souffran 


onne  a^is.tan  _  ce,  la  bienfaisance  est  dans  ton  cœur! 


_  cedoone  assi»tan  _ 

ALICE. 


ce  lai-  ion  faisan    _       -     ce  est  dans  ton  cœq^ 


Dieu!  si  j'osais. 


mais  les  da_mes,dit-  on.         et    les    Piinces_ses 
[Alice  présente  ;<   la    Princesse 
In  lettre  <!•■  Robert  I 


me_me  reçoivent  quelquefois  de  sembla_bies  plaeets! 
S IS  A.B  \  „« -v—V 


Ess  avons! 


Ciel!       qiu'Aois  je!        «"'est  de  Robert!     en  croirais  je  mes  y 

(fïonx  et  légerJ 

14 .^ -p_+ 


t7 

eux 


do  Je  de    ma  vi_e,Ah!  viens,    mon  ameest  at_ten_ 

4e- 


_dri  _  e! 


Le m 


aLheur qui       sup  _  ulLe  A  des 


■m 


droits,a  des  droils  sur  mou  cœur,  Le  malheur  a  des  droits  sur  mon  cœui*,I/?  mal 
dira.  ralE  ^  a  tempo.  t         ,-     #  j 


heur  a    des  droits     sur  mon    cœur!  Ah!  Ro.bert  ah!   Ro    _ 


r».et 
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tre  _  me'   Ro_  bert  viensîtoi,         que    j*ai_me!  Ah!  viens, — .ah! 


viens 


ah! 


ns!        ah! viens, toi, Ro    _ 


fou       -        che  ton  ;    cœur! 


•  »    M  ~7'). 


•fâs 


_  bert,        ah'        Mens! 


BEI 


■r-f- 


v   r 


*— T- 


es 


:F=«:: 


Prin  _   ces 


<•!)<'  _  ri    _    e.      Ton 


Pnn  _   ces 


•hé 


^=?F 


e      che  _  n    _    e.     Ton 


?^e 


f      7  -      E      I     g      i_    «         * 

*  »  '    -Uaei- P E 


g  « 


3C 


•    ta 


=3c 


-J- 


a_mu    est   at    _     fen    _    dri    _     e,  Te    _     lui       qui       <e        sup 

^ v      r-s     .     ■    ^       .  »     ■   _     — *- 


V— t=zr 


^ 


=fc 


^ 


ÏW 


-*— ^T- 


Pï 


me   est   at    _    (en   _    dri   _    e,  Ce    _     lui        qui     (e        sup  _ 

ISAIÎELLE.  C\  o      rf'JUj. 


f    » 


?  r    f .    f! 


ah!  viens!  Ro_ 


1 


ïttJT 


im 


"   |    •  r    »     »  r  ~»~    »    r  -^    ? 


4j  "   i*^ 


f    ,<  ' 


g 


[jli  _  e,  Touche  tou_  jours  toujours  ton    cœur! 


s 


_  uli  _  e,  louche  (ou _ jours, toujours  ton    eoeui 


bert    vieiis.foi    que    j'aime,  Ah! viens!  Uobert,  viens!  toi    que    j'aime, 


vi  _    e,     Ah!      viens!        mon      i'tne  e-t  ;<l    _  ten_dn_e- 


B.et  Jï. 


G  9 


malheur  _ qui     sup_nli_e A  des  droits,  îi    tins    droits   sur  mon 

rallent. 

'•■(ft     I 


cœur  Le  mal  heur  a  dos  droits  sur  mon  cœur,  Le  malheur  a  des  droits   sur  mon 
a  tempo 


cœur!  Ah  Robert!      ah   Ro    _    bérl! 
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/l 


_  dii  _  e,  le  roallieur  a  des  droits sur  mon  cœur,_mon  bonheur  est  ex. 


Ton  âme  est  at_ten_drie, 
-M 

Ton  iiniP  est  at_  (en  _  drie, 


tiê_  nie,  mon  bonheur  est  ex  _trê_me,    Ali!  viens,  toi    que   j'aime, 


Vh!    viens!  oui.mon  bonheurest  ex_fre  _  n:^,  fio  _ 


Lemallieurquisup_p!ie         a  des  droits  sur  ton 


Le  malheuwçri  sup_plie        a  dps  droits  sur  fort. 


_berf,  torque   j'ai  _  me,  ah!  vien 


h! 


.viens! 


cœur,  a    Hes  droits  sur  ion  cœur! 


cœur  a    des  droit-  sur  ton  cœur! 


»;379. 
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RECITATIF  et  DUO. 


allegro. 


X  5.    .^g^ 


RECITATIF. 

ALICE. 


-T- f 

i  oura_ge! 


S        \ 


ÉÊ 


aUons.  montrez-vous  à   ses 


vous  ne   peut  vous  crtndan _  rpv.         El_le  conseiii     à     vous    çn_ 

1  ndno       (très  doux  et  timidement.) 
'„#  ■     fi  RiiB:    " 


_  fendre,  C'est  presque  déjà  pardonne! 


(en  riant  et  en  parodiant 
l'an  pi  t  de  Robert  avec  un 
peu  d'ironie) 


_  vec  bon-té    vo  _yez    ma     pei_ne      et mes  remords!    Et vos  re. 

ROBERT,  doux  i  __  l  , f        ^  3 


[orfs!       pu_mr vos  torts? 


m 


Ah  pardon  _  nez  pardonnez  mon  of_ 
ISAR:  en  riant 


9 


=^=^ 


il  faut  mou. 


_  ten    -    se,     Ou  loin  de \<>us?ou  !oin  de  vous  il   faut  mou_rir! 

Ir 


rir,  il    t'auf  mou  _  nr? 

I   l'un  air  sévère.) 


.T'au  _  rais    dû      fuir       vo  _ 

R()]»ERT(éff>-avé.) 

U1L 


_  tve     pré_senlce       Et vous  bannir! 


et me  bannir? 


\i.é\ 


ISABELLE. 

_j        doux.a 
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A. 


1    ■/-  * — 

*    « 

¥ — i 

i  :» 

r-&* 

1 =-^ ^-s~ 

=— . 

— ~ — £7  j. 

— CT"~   ~ 

ij      *f— 

— t "  »m — m0 m  ~  m*m 

s 

l»L 

a 

i — •— 

il 

va 

cé_ 

*T 

<  1-    t- 

il—  vî 

Ce      _ 

■f                                         r        : 

:= 

Par_  lez! 


P;tr_lez! 


un   peu 


(haussant  la  vois  comme  si  elle  avait 
„   honte  de  l'aveu.)  ROBERT. 


re      _    peu 


p.    ~~t     '     r — ' s — c — — ' — ■ — r" 

-tir,  il    va  eé_der  au  repen_tir!      rédt  ■r)i-«i_clei>J  .-m  i*e_pen_fir! 


•:?»:-.     .i6.^ =JL 


Oh   des_tin         plein  de   char  _ 


mes! 


ISABELLE. 

-A = N r-^ 


Silence!  écoutez!  entendez  vous  ces  accents  belliqueux? 

Wes  pages  apportent  un^  amitirej 
j;  S  ^    ,    V    .  ISAB.- 


? 
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Orage!  orage!       j'ai  perdu  mes  armes!  Voyez!      je  !..  sa_ 


ROBERT. 


-YaiSj  j'ai  devancé  vos  vœux!     ils  se_ront  accom_plis,  II»  seront  aecom. 


Pour  vous,  mon  cœur  le  _  pa     des   vœux! 


_  plis!  je   vaincrai  sous  vos   veux,  oui,   je    vain_crai  sous  vos  veux! 

un  peu  moins  vite   vibrato 

&Z- -      , i J a  3         -e- 


-i ^       '    /y>      ~       0 

Il  bat  des_poir,de  hoiiheu 


Mon  cœur  s'e_ 


Il  bat  d'espoir,de  bonheur,  de  bonheur         Moncœur 

un  poco  stenl a t o 


_  lance    et  palpi  _ 


te,  Il     bat d'espoir, de  bon. 

'     "    '    '  '      u    M  "7  r^ 

s'eJance    et    pal_pi    _    te,    Il    bat d'espoir, de  bon 


Oui,  l'a     _    mou r,  l'honneur,  tout     m'ex  _  ci_te;  du  tour_n  el 
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j"  " 

^+- 

\  j>     0 

-3    k 

J>  J  < 

7     /       pj      pj    •        p 

u  - 

sera 

vainqueur, 

3 

=fr=| 

L' 

» — »-^ 1 

se_ra  vainqueur! 

a 3— 

p- 

3       l. 

#  m   '*, — i 

'  ? 

— •«• — 

-  : 

-^ — ! 3 — i_ 

_i!_ 

-U    ' 

Je  suis   vain-queur,  je  suis    vain 

[doux]     poco   rallpnt. 


queur, oui,  du    tournoi  Je  suis  vaîn.queui;  oui,  du  tournoi  je  suis  vain. 
a^tempo 


_  queur,'        Mon  cœur 


s'élance  et  pal  pî  _  te,  Il  bat 


d'es_poir,  de  bonheur,     de    bon _  heur.  Mon  coeur 

J L. 


lance    et   paLpi 


te,  Il     bat d'espoir, de  bon 


a  tempo 


s'ejanee    et   paLpi    _    te,  Il     bat d'espoir, de  bon. 


vous  mon  —  coeur  dans. les  com  _    bals  mon      pmwfîp.     _     m  <k< 


t,  '."■') 


pourmoi,       sou coeur         dansles         combats,         Soncœur     fer; 
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\f*    K 

^^  ^7 

of 

%> 

|  k. 

vœav,<3 

<JS AO'UX 

'  '   t    p 

1  1 

r 

Mon  cœur  s'é"_ 

j—  -    ^    ..  ] 

lan. 

.ce, 

il  bat  des 

=*= 

des    voeux!  Mon  cœur  s'élan   _    ce,  il  bat  d'esnoiY 

FACILITE. 

Jt tH- 


m 


tt 


Je   suis  vain  _  queur,  je  suis  vain-  queur,. 

•  ni-  *"> 


^Tf"?*» 


(  piqué.) 


y  '/  p 


il       bat de  bon. 


é=& 


mon  cœur        s'élan    _  ce      et  palpite  il       bat de  bon_ 

Pressez  "^T^ 

ji-"?r  il   ri    '  ii  r  1    '    * 


*■  t» 


*♦ 


heui;lJ  bat  d'espoir  ej   debonheui-et de 


i^m 


.bon- heur!      \\ 


V{\\  pN  M|7i>i  r    ■  m~Cf  r  p  p  ipy 


heui;l!   bat    I'    poir  et    lie b*  b.at  d'e«poir,de  bonheur! 


B.rl   î).  1 
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(A  la  fin  de  In  scène  précédente  on  a  vu  enfiler  lîertrani  avec  un  H.'r.nilt   d'armes 
auquel  il  a  indiqué  au  doi^-t    Robert.) 


RECIT.      KOB: 


Oui,      dans  ces  jeux  guer_n ers 

EERT:  à  part. 
k 


of_  ferts  à   Ja    va  il 

HUBERT. 


t^ï  y*:  "i  r^-'-'-rr  r;  ïwipTïTtt 


_  lance    je  vaincrai  mon  ri_val!  Oui,  .si  je  le  permets!   Quenepuis-je  de 


4-Ç-^Ht 


\u    gre    de  ma     ven  _  gean_.ce,      dans   un    combat      ré  _ 
(  11  se  rptourne  vers  le 

Hérault    d'armes;  And^'maestoso. 


H^lS 


v>      ^     P 


el        Le  Toir  seul     pt  de     pre>!       que  vouiez -vous: 
le  hÉrult  d'armes. 


j 


&  ■  *  -<..■  I  :■   g  s-  t 


#== 


g-; — ■ r r? 


3E 


^~« ' 


=É= 


i 


A      toi,      Robert  de   Ror_man_di  _  e,     Le  prin_ce  de  Gre» 


^       y    P 


P 


na  _    de 


.dres  _  se    ce 


_    tel. 


Et     par       ma 


■y p — ^  ~y 

voix i!     te       de  _  fi   _    e.       Non. dans  un  vain    tour  _  noi 

,    '  s 

-__  RECITVriF.    ROBERT. 


Q     '         0         m  .        m- 


0       ;    m        >  S; ,        r 

^4  *    ffij±-  a    j 


T — W 


g     I 


iuai^    au       com_bat        mor_tel! 


S 


»      ,     »    » — #- 


?^P^ 


Ah!    le   ciel       qui   m'ex 
ï)    h    h 


fefe 


^-  r       7'   d     m     «     i5i 


f     P     I p r 

a    sa   per  _  te     len_traî_  ne;  Il  m'ose  dé_fi . 

*ndantino  1     tE  hÉraijm  d'armes 


-tv  .0  *^+ 


y v  ^  V      Ç 


rpo 3gz 


m 


i 


•}     j'y  cours,  guide   m'es    pas  viens!     tu    le  frou_ve. 

Pl-esto        RECIT.    HUBERT.  ^ 


-JT-H— ^ 


ras     dans  la  fôrei   pro_chaine!  Un  de  nous  n'en  sortira  pa«! 


'i 


73 


SOPRAJVO. 


TENOR. 


BASSE. 


CHCEUR    DANSE. 


Atlegrefto. 


-9Ttrr    t 

(doux  et  léger.) 


Aoeou_rez  au  devant 

doux   et  léger.) 


deje,        S<js  ver  _  (us    et  ses     a(  _  traits! 


De    nos   vœux  re 


t   qu'ils  soient  le    doux  pré_sa_ge, 


(•ois  rhomma.ge 


cois  ltioramà_ffe 


e     presa_ 
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.  piu  cresc. 


de    fou      bonheur,  (on  bonheur  à   ja_mais, 


de  (on 


\        '/ 


=F 


je  d^    (on      bonheur,  (on   bonheur  à   ja_mais, 


île  (on 


de    (on  bonheur  à  jamais,  le  présage  à  ja_maisde  (on  bonheur! 


bonheur^ fon  bonheur  à  ja_mais, 


à   ja_  mais  de  ton  bonheur! 


bonheur,  (on  bonheur  à  ja.mais,  à   ja_mais  de  (on  bonheur! 


UNE 

1  J  <> 

1?  CORYPHEE. 

r!<iux.       | 

i      | 

1 

'           |     g— 

2 

j?  [i 

Ac  _  eueil    _ 

'2!  CORYPHEE. 

lant 

no(re  pri 

_  è 

_    re 

Puisse  un 

i» 

_ 

Ae  _    eueil       _        lanf        nofre  pri  _  è    _    re 


j£il'    g   „  R     » = — i 

ki          h      1      1 

jour  le  sort  pvos. 

-£4, 

.  pè   _    re 

r—       k 

récoinpen 

1         N 

_ser 

tes  bienfaits! 

k 

-i . 

V                 *  '      :r— ^ 

1  *         v  '■ 

é1- 

9  "  ■  * 

(J«p  le  sort  prospe  _  re     Cuisse  recompen_  ser  tes  bienfaits! 
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Àecuei  Liant 


notre  pri  _  e_re,        Qu'un  sort  pros. 


Aecuei Liant 


notre  pri  _  e_  re,         Qu'un  sort  pros_ 


Aecuei  Liant  nojre  pri  _  è        re, 

rrS  et  2d.s  SOPR: 


pè_re         De  vos  bien_  faits! 


l':i  jour 

TESORS.  d'Hix. 


_pe_re       De  vos  bien- faits! 


Aecou_rez     au  devant 


\ 


Vous  recompenser 


r^i^-^ 


Vous  récompenser 


délit 


Cé_lé_  brez;  peuple    fi 


Ses  ver  .tus    et    ses      at  . 
crcsc. 


^nrr^TQ^ 


Céié- brez,  peuple  fï_  délie,      Sesver.tus,  et   ses    at_ 


dèle 


lrs  Dessus. 


Ses      ver 


traiLs,oui,  ses  ver  .  tus ses  .t.  traits!    Accou  _rez i0!1s,    accou. 


2?sDessus 


=& 


ff 


é-. * *--r 


^^-^4:T^^-"^^t~t^j]t^ 


TuJfL±Jj. 


Ses  ver.  tus,     ses     at_traîts!     Accou.rez  tous,    accou. 


;  oui!  ses        at  traits! 


Accourez     tous. 
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i™  Dessus. 


r .jy  r  '    g 1 1  ■(■  b  f  r  i  r    tTf  i  J> v  i'  J- 


* 


i 


-  rez 

,2asDes.,u3 


tous!    .      Cé_lé   -  brez, celé  _brez,     peuple  fi 


;<^t 


2dD 


si 


5 


I 


tous!  Cé-lé  _    brez, 


peuple  fi  _ 


^m 


f  7-7   f 


?     «7  g. 


f  l' r  f 


© 


ccou_rez  tous! 


Peuple, ce-  lé  .brez, 


&■    *?$   t"       ^ 


3  C— T~TC 


s 


T^^ 


^ 


^ 


Peuple, ce  _  lé.  Brez, 


accou-rez 


tous! 


I 


CES 


:£=*= 


^L 


i*r». 


2d  D. 


^■U"    'P  P  FETE-*-1- ^ 


.  d* 


le,  Ses   ver.  lus  et    ses  at 

J2L 


traits, 


g  t  ni- 1  ■  =£ 


-  de 


P^$ 


le,  Ses    ver. fus  et    ses  at 


traits 


M-H-g- 


- 


peu.ple    fi  _  de 


•  wtt^ 


le,  Ses    ver.tus  et    ses  at 


traits. 


m  s  c  p  p  p  ^ 


i/  ^  ^  ^ 


peu.ple     fi  _  de 


le. Ses    ver. tus  et    ses  at 


ir-e,  2**  Dessus. 
uni 


D. 


traits, 


4.c.<  uu.rez  au  de.vaat 


I 


35E 


^ 


f.      f,    »-» 


£    P     P 


l;      ^      't    . 
Ses   ver.fus  et   ses  at 

*f     f.    F. — P    * .   f     ' 


-&-- 


P     • g 


m 


traits! 


'ULJé-£.J*U£ 


Ac  _cou_rez  au  de.vant 


7T^    g  ^ 


B. 


Ses  ver.tus  et  ses  at 


traifs! 


Ac_  cou_rez  au  de.vant 


R   ot 


f-g  g  SE  P  & 


luit.»  lorz.i . 


!>?••      |t> 


C  F  F  £  £=£=£ 


d'elle.  Ce  -  lébrez,peupie  fi      JJ  de     .     le,  Ses  ver-tus  et  ses  at 


s  e  f '  g  \% 


i 


e  is  g  g  ^ 


ir'    r;     t?  v    ■ 
d'elle.  Ce-  [él>rez,peuple  h      -JJ  A*~ 


3t=t 


rt   k  HH_r_^_g 


,1e,  Ses  ver.li  s  et  ses  al 
t'A     fi     A     M  f-  -^    -(t- 


.'      >'      l'      tf    t^£=£ 


i 
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faut      vain     _      cre,        vain  >   cre  ou    mou    .    rir,guerriers,    il 

J  1  J  !  i      J    J 


i    j    /    i!  - 


faut  vaincre  oh  mou.rir,euerriers,  il  faut  vaincre  ou  mourir  î 


ïi 


,f  |[J  ff   f\f   /^j^^ai 


faut  vaincreoumou_rir,guerriers,il  faut  vaincre  ou  mourir  \- 

éi            K       1     N    I     h      i      K    l      h 
V"    -f-     -**-       V-   -*■   -*-  dÈt '     -*~     -^  T"     *'**     .-f- ,   ^  .„ 
■  ■  V  .  ■-■  -  -   .  :;-  .;V'--'          .  '.     ■  :.     -_-r  :.  ".' ."/-""."r^-"^"  +-  -  '~r:r'-*Jl{| 

faut  vainc ■. '■■■■■■'.'-.  ;  :■:. ,.:  ■.  :  A   ■         >urir! 


\.\TK  BÎI. 


99 


BEC" ./TIF  et    BUO  BOUFFE. 
Le  théâtre  représente  les  rochers   de   Sainte   Irène.  Sur  le  devant,  à  droite, les  raines 
d'un  temple  antique,  et    des    caveaux    dont   on  voij    l'entrée; de    I  autre  côte,  une  croix   en 

bois  2ï>  '  raimb. Récit. 


i>-°y. 


BERT.       (le  regardant) 


Du  rendez  vous  voici  1  heureux  ins  _ 

R\niB. 


tant!    N'est-ce  pas  là  ce  troubadour  normand?    Que  le  seigneur  Ro 

BERT. 


bert  ce  matin    voulait  pendre'.        Oui,  jamais    il  ne  fait    les 

•  -f-        -g-  RAIMD" |  m 


choses  qu'à  demi!     qui  t'a   _   mène?         Je  veux  attendre    A 


»-y  vr  H 


_    lice,     mes  amours,  que  j'épouse  aujourd  hui,    A_li_ce  qui  na 


rien etmoi  pas  davantage:   sans  cela  nous  serionsbienheureuxenme. 

Allegro.  BER'«\(lui  jette  une  boursp)   £  RAIMB. 


K.^#? 


,  nage 


S  il  est  ainsi,  tiens,  prends!     En  croirais-je  mes 


BERT. (a  part   avec  mépris) 

-m #-" 


yeux!    c  est  de  for!        Voilà     donc  ce  qu'on  nomme  un    heu   . 


B.imjr    7?! 


.peux!    j'en  fais   donc     ans  -  si,    quand  je       veux. 


,379. 
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DUO 


And"."  COn   moto.  R.UMHA.UJ>.(avec  an  attendrissement 

3 


comique! 


W^m 


Hmr     ■     \tm 


s 


il!™  «  - 


•     #      *     T  4hïl  honnête  homme! 

5     UERT./a  part, avec  >ine    pitié  ironique) 


le   galant 


wm 


r      7 


z^^zs: 


1  honnête  homme! 


4rf 


tfr   ■    irciggg 


^gp 


s? 


hoir 


mais  voyez    comme 


metrom. 


m 


-T0—W- 


^ 


f  If    ? 


S 


l;  k    ^vi 


vovez  comme 


le  pauyrehomme! 


fe 


f-ffrTtf 


±: 


S 


P=P 


pais! 


ahî  de  _  sor  _  mais 


je    lui    pro 


m 


^ 


% 


t  f  r 


ï 


je  le  prendrais 


enmesfilets, 


Mn*  iffp  rçg^ 


a 


1     # 


T=F=^ 


jc^_£: 


mett 


o_be_is.san      -       ce,        reconnaissan     _     ce, 


Faiblesse  humaine,  que  l'on  entraîna, que  l'on  enchaîne  pardesbien. 


B.et   I) 
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R\mr> 


faits  reconnaissance,en  recompense  do  ses  bienfaits        Jo  lui    pro 


7f 


1 HT^f  P^ 


.fj 


_  mets 
bertv   g. 


ahlhonnête  homme! 

3  fi 


le  galant 


ah  1  honnête  homme  ! 


ah  le  pauvre  homme! 
a 3 


pait!    ahlhonnête  homme! 


ah  lepauvrehomme! 
3  a 


mais   vovez   corn    _     me      je      me  trom 


>i   '    ■  ■-(  i  ;  i  i 


i 


mais  vovez    comme 
6  3 


en       mes 

3 


fi 


ÏE^EEËEÊEËg 


f        y      — *■ 


9  D    £    M 


7  -*- 


pais       ah  désormais 

3      6 


je  lui  promets 


y       3 0  -f-       3 6 


lets 


je  le  prendrais 


si    je  von. 
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I 


■Y Y-, — Y * ' 1  =      7       '  ■  ■  ■ 

o.béJs-sance,  reconnaissance,  en  recompense  desesbien. 


lais.    Faiblessehumainé,que l'on  entraîne,  que  l'on  enchaîne  pardésbien* 


1    f-iits       o  bé  i*-sance,  reconnaissance,   o.bé.is.sance,  reconnais. 


faits;  faiblessehumaine,quelbnentraîne,faiblessehumaine,quelonen 


.traî_ne,que  l'on   en  -  chai     .     ne       par 


les  bien 

3 


faits!      k-   calant     homme! 

6jp   •     0 


ah  l'honnête  homme! 


ahrhonnètehomme,ahlebravehomme,legalanthomme,rexcel!ent 


homme,faii)iessehumaine,queronenchaîne,faibIessehumaine,quelonen 


k-IIeÉI 


hornm.^  kcharmanthomme^nais\ovezromme,maisvoYezcomrneijemetiom- 


,  chaîne,  que  l'on  entraî  .  ne,quel'onenehaîne,  quel'onentraîneparclesbien. 


B.e 


o    ,ito 


411°  mod'. 
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jgÉjjjjl  i-H 


^-T 


p;ti^    je  me  trompais! 


.faits,  pardesbienfaits! 


C'est   aujour-dhui  qu'on 

N  1    I 


te ma  -    ri  _  e? 


Oui, mon  Seigneur!    oui, mon  Seigneur! 


raimb. 


RO 


est  sijo-li      .       e!      à  ta  place,moi,jaltendrais,etsansfaconjechoisi_ 

bert.  ^ 


vouschoisiriez?  jechoisi.rais  !     te   voilà 


V=t=¥ 


riche  et  je  le  s«.é 

RAI  MB 


eaffe  toutes  les  fillesdti  viLlaeevoudrontse  disputer  ta 


RM  MB. 


foi!  vous  le  croyez? 

(en  réfléchissant) 


oui,je  le  crois! 


Au 


fait.. 


au  fait.. .     au  fait,uo  sigrand  person.nage doit  s'y  connai  - 

A, ■  fc  ,  k. 


■|^^^3^g^a^%=^^^^^^ 


tre  inieuxqHe»oi,mieuxquemoi,aH|ai^ansigrandpersonnagedoitsyconnai. 

,_4  *_» ^ # _  ^^ ■» ^ 


i__s.^ 1 Z_ 

\  .*J.      1 


•     Kg   V 


^^*- 


-tremieuxquc  moi,mieuxque  moi; 
beb  1  . 


vous  choisi 


je  choisirais; 
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£ 


■m^  P  r  l  fJ-rrr^-m 


& 


y  i  uj 


au    fait ,  un      si  grandperson  _  na_gedoit sVcon. 


^ 


^^^ 


B. 


y    y    / 


je  choisi  _raisî 

(dou 


-naî_tremîeuxqiiemoi,  oui, doit  s'y  con. naître  mieux que. 

, BERT. 


ioi,  mieux que     moi.  Faiblesse  huinain«',(jue]onentraîne,quelon  en- 
Tempo  1? 


i 


RAM 


^ 

-«**- 


SEE 


^ 


= 


Ah    Ihonnète  homme  î 


le  galant 


y:jf    r    '    -    ^p^Ej 


f       i   8 


^ 


1^        /        ^         / 


F         P        g 


_  chaîne  par  des  bienfaits! 


lhoniu*fe  homme! 


je      b'  pren  _  drais! 

RAIMB.(s'animanf   par   degré) 


Lebon-    heur ?stdanslincons. 


ZJJ——I —  '  ,  —        i  i    ' 

tance!      Le  bonheur  est  dans  1  incons.tance?    elle    eule  embellit  nos 
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jours!     Elle  seule  embellit  nos  jours?    que  gai.  te,plaisirsetbom_ 

RAIMB. 


t  tv  '  r     I  r    7  F  T  -r 


gai te, 


plaisir 


9^i 


#=ff 


i 


^tf-f    i  g 


a 


r      r    7 


bancesoientdesormais  tes  seuls  a-  moursî 


ii  _  te. 


plai, 


B. 


soientdesormaismesseulsa  _  mours?        Jepourrai donc  tout, 


S 


8* 


sir  soient  désormais  tes  seuls  a  .  mours! 


*    I  'JL' 


£ 


^ 


toutme permettre?    toutmepermet  .         _    tre? 

(en  souriant) 


Ê 


£ 


B.^g 


Oui,     cha.que 


*.» 


ë 


PB 


fe^§ 


g 


s 


f==f=^^3 


faute  est    un  plaisir et. Ion    a       pour  s'en     repentir 

, .  ,\        .      .v    ,       «  saccadé. 

•e-         ♦_     fc (è-n  riant)    ^#— ^  a 


P 


le temps,. le  temps,  où  lonn'enpeutcommet 

RAIMB.  *  (avec  étonnerîfent) 


ï 


^^^i 


?F*ir-  hJ  *J15 


f[^(__N  »a 


Ah!    cha.que     faute  est    un  plaisir et 


:tw  pr 


i    g  r  #|*  r  P|*r»|»   r 


.tre! 


Oui,     cha.que     faute  est 
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très  doux. 


un  plaisir  et      Ion     a    pour  s'en        repentir 


le 


p^m 


m^ï 


M-*±±^- 


£ 


BE 


p 


Ion  n'en  peut  commet. 


_  tre?    cesvs.teme  meplaitbeau. 


»:m 


\r r  r  r  ri r^^ 


3^ 


temps  où  l'on  n'en  peut  commet     _    treï 


pg  l'ffir  r  |  m  rp^r  r  r  Hftfr^  r£ 


? 


.  coup:à  tousmescompagnons,afindemieuxYouscroire,pourcommencerje 

(en  riant) 


BERT 


»•  ÉÉ  ^r  't  r  r  è  r  r  ■  ÉÉg  -  i"M-ri^'  »r  i  r  S 


vais  paver  à  Boire!        boireî     boireîcestbien.'très  bien!     ce 


(,\:     i   fi  y  Pi  i  *    f    i    pf  |»    f  »   ■   f  >  I»   T    g    Pnp    P>   >    px 


i 


.  lapeutteconduireàtoutpe  _ly  peut  te  conduire  atout, ce  _  la  peut  le  con. 

RAIMB..  3 


rrrro 


pz  f  p 


ralentissez  pour  revenir    ah    I  honnête  homme  ! 

au   l^r   mouvement.  />  ,  i 

(a  part) 


le   galant 


leoatjvrehomm< 


vovez  comme 


H  et  I 


10  7 


i 


SE 


..  if  r 


paisî 


ah!dcsor-mais 


o    P  F 


f[£jlrf      ^ 


je  lui  pro.mets 


ggpp 


3 


r~fT 


:e 


ï 


P^ 


E2 


»? 


£ 


jeleprendrais 

3 


enmesfilets, 


si  je  voulais! 


f4^^rm&tp  i  f  ?  r  f-fftpOTi 


obeissan    -    ce,    reconnaissan  _  ce   enrécompen  _  se    de  ses bien 


BERT.    3 


a^ré-r^O  F  F irVp  rfjh-m 


w 


fait  s,  Faible  s  se  humaine,  que]  on  entraîne,  que  l'on  enchaîne  par  desbien. 

RAIMB. 


t>{  Ui  h^rHM 


l>  ,  y   )   J> 


m 


f      m   iLm 


m      p m — s-p 


S 


r     '     Y 


ê 


faits! reconnaissance  en  recom- pense  de  ses  bienfaits,      je  lui   pro 
a  6  a  6 


W==WZ 


*$=£=ç=ï 


r  r,  r. 


P 


i    ?  \,  p  p 


mets 

BERT 


ur.ni.       ■>■      ^-    -^       t 


ah  1  honnètehomme! 
6 


le  galant 


f  f  f  J>  j 


7  7        ? 


ah  1  honnètehomme! 


ah    le  brave  homme! 


homme 


mais   voyez     coin    -    me     je    me   trom 


mais  vovez  '  comme 


il        se .trom 


_  pais 


W }    aTll 


pait!       ah  1  honnètehomme! 


ah    le  pruvre  nomme! 
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ipn 


3=*t 


homme  ! 


W^f 


mais  voyez    com     _     me      je    me   trom  _ 


^— 7    §  T~f  1  J    J> 


i    i 


S=? 


mais  voyez    com. me 


en      mes  fi 


dp  r    rC  E  Pê 


K. 


?  n  H 


pais!       ah'.desormais 


je  lui  promet* 


B.gj     J'      7  7  7       ?    g     F    g  1 


*  7        ?    k>     ^ 


lets! 


je  le  prendrais, 


si  je  vou. 


*£ 


$  ?   ?*r  g  p  g  g  g  p  '  F  p  p  p  F   F  F  p 


o_be_is_san_ce, reconnaissance  en  récompense  de  ses  bien. 


-lais!      faiblesse humainequelbn  entraîne  quelon  enchaîne  pardesbien 


-faits,      o_bé-is-san-ce,  reconnaissance,  o_bé*js.pn.ce,  reconnais. 

crese.  ' 


faits!    faiblessehumaine,quelon  entraîne, faiblessehumaine quelon  en, 


traî  .  ne  que  l'on   enchaî  ne       p 


des       bien    _ 


B. 


.  faits!       le  galant  homme! 

'-)'  i   i      7 


ah  1  honnête  homme! 

t  — £=é 


faits! 


ah  le  pauvre  homme  ! 


ahlhonnète 
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ah  Ihonnêtehomme^ahftionnêtehommejlegalanthomme^excellent 

,     T         m      m       m      m    ~T~        m     m      m      m     ~T"      ■       ■      0      ■      \~       ffT      F— 

homme!faiblessehiunaine,qiieronenchaîneJaiblcssehumaîne,quelon  en. 

_# « * t g  i — *-p — * — i — c — -*_ 


homme,  leeharmanthomme/naisYovezcommejnaisvovezcommejemetrom. 


..g "^  cppp^cg  cpTcc  pprf^fy 


chaine,que  l'on  entrai  .  ne, que  Ion  enehaîne,que  Ion  entraîne  pardesbien. 
1 


.pais  ieme  trompais!  (Raimbaut  sort) 

a  P1AXO. 


BERT. 


faits,par  des  bienfaits 


Encore  un  de    ga  _ 
m  Ail0         Récit. 


,gné,glorieuseconquêtedontfenferdoitseré jouir!       Maisjerisdesesmaux 

Mod1-0  1 


m    ,  0 


■^EPr  I  mp  pp  p-p  M'iV^'1  !  pfpirr 


TCiV,ff 


et dusortqiiilsapprète,lorsquedansun instant  lemienva s'accomplir! 
a 


Roi desangesdéchus,monsouverain  je  tremble!   ilestla...ilestlaquimat. 


mouvt  de  valse.    Récit 


Ail?  mod*0 


tend!  Oui,j  entends  lèse. clats  deleur  joie  infer  _  nale! 

5  Récit- 


lisse  livrent  ensemble,pouroublierleursmaux,àdhorriblese. 
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M?  9. 

Ali?  mod1.0 


LA  V\LSE   INFEBNALE 

CHOEUR. 


gzfc±o±i 


Chœur  des  démons      |\oirs  déinons/an.tômes,  ou.  blionsles  cieux,  des 

, invisibles. 
Jen=     1  6 ff 


Noirs  démons,f'an_tômes,ou  -  blionsles  cieux,  des 


Basses,    i       6 


Noirs  dcmons?fan_tomes,ou_  blionsles  cieux,  des 


B. 


sombres  roy- aumes  ce  .  lébronslesjeuxîNoirsdemons/an.  tôrnes,ou 
sombres  roy  _  aumes  ce  _  lébronsIesjeux!i\oirsde'mons,fan-  tomes, ou 

f   ff  ,f  f  rf.fr  *  f 


sombresroy.  aumes  ce  -  lebronslcsjeuxLNoirs  démons,fan  .tomes, ou 

Unis. 


*L— » — 


W 


fMH  f  EJiFTg'nrttrag^ 


_  blionslescieux,dessombresrov_aumescé_  Jebronslesjeu\,ce  .  le 

>-  Unis 


blionslescieux,dessombresrov-aumesce_Iébronslesjeux,ce  _  le 


blionslescieux,dessombresroy_aumescé-lébronsIesjeux,ee  -  le 
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bronslësjeux!      cé_  léWons,cé_lébrons,cé-lébrorç,sles      jeux! 


bronslesjeux! 


noirsfantôraes,       ahlcélébrbnslesjeux! 


-bronslesjeuxlnoirsfantômes  cé_lébrons,célébronsIesjeux! 

7  BERT. 


Oinonfils,  6      Robert,pourtoi,monbien  su.prê. 


ce  -  lé 


.-  brons  les      jeux,noirs  fan 


je    bra_ve  -rais,    jebrave.rais  l'en  _    ferî 

Vr^ — — — • * — 


lobions, ce  -    rëbrdns,ce   _     lebrons    les  .  jeux,noirs  démonsfan. 
M    *  0      »  0   m r-m  0  m  0     - - $ 


noirs  fan  _  tomes. ,  ah  célebronslesjeu.vioirs  démons  fan  _ 


tô  -  mes,  ce  _  le  _  b»-*ons,célébronsle*jeir<noirs  démons  fan 


79. 


B. 


tomes  ou  .  blions  les  cieux, des  sombres  rov.  aumes  ce  .    lèbronsïes 

l7lJf  U'ifl  LF#P 


tomes, ou  .  blions  les  cieux, des  sombres roj-  aumes  ce   _   lèbronsïes 


^     .  toWs,ou  .  blions  les  cieux,des  sombresroy.  aumes  ce  _   lèbronsïes 


gloire  au  maitre,  qui  nous  guide! 


à  la 


jeu 


gloire  au  maitre, qui  nous  guide! 
1        &~         1 


dansaquilpre-ft.de!  gloire  aumaitre,  quinousguide. 

1        —  1 


danse,quilppé-si-de!  gloire  au  maître,  quinousg 


danseflu'il  pré- si.de!  gloire  aumaitre,  quinousguide, 


De  ma    gloi 


re  é      -     clip.sé        -       e,    de 


gloire  aumaitre, 
P 


quinousguide,  a  la  danse 


U- 


àc 


m  !    J^è^ 


=F 


£ 


«3 


ma         splendeur pas  _  se      _      e  Toi    seul nie 


A  la  danse,  qu'il  pré_si_de,Gloire  au  maître, 


Toi     seul me      cou    _     sciais 


w 


G  foi  _  re,         a   la  d.-tnst 
"P         P    V   I  $~f~t~fl 


Gloi  _  re,  a   la 


quil     préside, 

-« « *   0 


qu'il     préside, 


Gloire  au  maître 

f  0- 

Gloire  au  maître, 


qui  nous  guide, 


qui  nous  guide, 


a  la  danse, 
a  la  danse. 


jeux.Koirs  fan  _tô  _  mes,  ce'_le'  _  hrons,  cw'brons  nos  jeux! 


BetH 


sempre  stringëfldo. 
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Ail"  cou  spirito.       vibrato. 


Des      sombres  ro>_ 


Hlr 


_bert,  mon  fils     mon  fils!   Ah  pour  toi,  ah  pour  toi,  pour  toi,monbiënsu. 


au_mes  ee_le'brons>les        jeux! 


_  au_mes  céJebronsles        jeux! 


B»^i.  r'  f  e=I 


_prê_me,Jai  bra_\e       le       ciel    me  _  me,     Je  bra_\e  _  rais      l'en- 


••sa 


_fer,      Jai    brajve'    pour  toi      le    ciel,  Pour  toi    je  bra_ve_raîs    len. 


_  fer,       1  enfer, 


Gloire  au  naaîJre     qui  nous  gui  -de,    À        la 


dan_se  quil  pre_ 


^"■;.  m  m  f  ^  p  p  r  M*Mf   t"!' 


«»  «»    «• 


k    i     v  i 


Gloire  au  maî-tre,    qui  nous  gui  _de,   A        la  dan_se, qu'il  pre'_ 


Gloire  au  uiaiLtre     qui  nous  gui  _de,   A        la  dan.se, qu'il  pre. 


.fer    .lai brave poui' toi  le  cîeljPourtoijebrajreraislenfer,  lenfèr_ 


Oui, je  bra   _    \erais lea. 


Gloire  nu  maître  qui  nous  guide,  A     la      d;;nse,qu  il  pre_ 
/ 


Gloire  au  maître  ,qui  nousguide,  A     la      danse,quil  pre_ 


Gloire  au  maître, qui  nousguide,  A     la      dan*e,quil  pre_ 


B.etl 


im 


1ÎM-!        Ahl  pour   toi, mon  bien  su  _  pre_mo,  .l';.i  brave        le    ciel    lui 


:* 


P 


7    EB    ^ 


t^ 


^3 


r — =— r- 


4=- 


G  loi  _  re  au 

unis. 


Ire  oui 


« 


^i# 


'"  "     7   \  7   T=^ 


^ 


:^z=¥: 


['  7    7 


7=^ 


_si  _de 


Gloi   _  ve  au  mai    _      tre  qui         nous 


&.      1       K 


ï<  y  f  ''"  v   7  "  7  7  f  ^^ 


B.  S 


7      E   7    7-^^T~ g 


_si_de,  Gloi  _  reau  maî    _     tre         qui         nous 


K^^mjÊ^êm 


ËE 


And,c 
■%,,l  ia 19. 


è= 


■gj  i±» 


fdhSS 


^ 


i  7r  71 


meuiejl  je  braverais  lenfèr,lénfer, ouiT_  lèjufer! 


gui  _  de,    gloi  _  re,      gloi  _  re, 

IL—. — ï* . 0 _• h 


jjprP?  7  f  7  7  p7  7  |  7  1  f^7  TT^~1t[[(L{'  :     g  H  ^HJ 


gui  _  de,    gloi  _  re,      gloi  _  re,  gloi     _ 


re'.^Au  moment  ou  Ber_ 

_tram  s  élance  dans  la 

caverne, les  flammes 

en  sortent, et  l'orage 

gronde  avec  fureur.) 

5  ,  i.  13        19 


gui  _  de,    gloi  _  re,      gloi  _  re,  gloi     _     re! 


"    ss  'lt><-1' "(gravissant  la  montagne.! 


Raimbaut!  Raimbaut!  dans  ce  lieu  soJi. 

J_      ,     ,   And4."     -s       ï^'eit. 


_  (ai  re  L  écho  seul  me  repond  e(j  'avanceent  remblant  !  Au  raidëz-vousseraye  la  pre_ 


379. 


_  miere?Me  faire  atteiidre  ainsi,  c'est  affreux,  et  pourtant  II  n  est  encor  que  mon  a . 


m 


NMO. 


Ail"  roodto  COUPLETS  et     SCENE. 

ALICE      15      ^.-^        fi      1 


v *- 

_  niant  ! 


Quand  je  quittai  la  Normandi     e 


Un    vieil  er  _  miJe  de  cent  ans  Dit  :    tu  se  _  ras  un  jour  u_ni_e    Au    plus  fi . 


_deJe  des  amants;  He'_la>!        j  attendit -tenTls,        ô  pa_troimëdes  demoi^ 


**# 

K *"#- 

r*-1 

r»J 

^*^i 

«|p 

=*m 

-       ,f.|7#    # 

— * 1 

4= 

J ==J — 

-*_ 

^ts- 

t  ^  i 

m 

~r- 

-^—  g    f 

^ 

'  •    -* 

_  sel    _  les,Pati*on_ne  des  amants  fi  _deJes,  Neutre  Dame  de  bon  secours* 


dolce. 


Daigne  pro_tegermes  amours,Daigne  protéger  mes  amours, Noire Da  _  me  de 


se  _  cours,     No_tre    Da  _  me  de    bon  secours,         No_tre 


Da_me  de  bon  secours, Daigne  pro_té_ger  mes    a -mours, Daigne  pro_ 

AlJ''   9    Récit. 


leil   soudain    sest  obscur  _  ci! 
Allegro.        13 


Dou  vient  ce  bruit  dont  mon  âme  est  g;Ia_ 


_ceer 


De  quelque  o_ra_ge,he  _las!  se,rais-je  mena_ce'_e? 

„     iO/^Jeu\"!de  la  Eomance. 


Non!     non,  non!   cenestrien,    Dieu  merci! 
icendomoHo.fer  2î'c«LFLW_  ^ 

■7     G     ■■':•*  \  *'>*     i  -— i l   |  j.  n^ p 


Raiinbaut disait:  gen_iille  a-mie,    Crois  a  mes  feux,       ils 


*ont 


constans;En  ce  jour  peut-être   il  ou bl Le      Près  d'une  auJre   ses 


doux  sermens,  Et      moi,      jattendsjat -tends!     ô  paJronnedes  demoL 


.sel  _  les  Pa_tron_ne  des    a -niants  tï  _  de -les,    No_tre     Da_me  de 


bon  secours,Daigne  protéger  mes  amours,  Daigne  proJegermes  amours 

doux. 


Notre  Da_  me  de  bon     secours,  Notre  Dame  de  bon  secours,      Notre 


Dame  de  bon  secours,Daigne  protéger  mes  amours,Daîgiie  protéger.ah! 


Cadenza  ad  lib:      .„  „e' 


ah  mes  amours! 


O    ciel'.le  bruit  re_dou_ble!  D'effroi  mon cœurse trouble! 

Ail'.'  mod ." 


La  terre  tremble  sous  inespieds,fu\ons,fu\ons! 

^SOPRANOS. 


F.i.liert!    Ko- 
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m 


f Tk K    k     N    I 


-#-g 


=•=2=^ 


/ 


.le  ne  me  trompe  pas... 


=F3£^—»-^- 


3    ■     ï 


Robert! 


£ 


Robert! 


fg^pp— ^   !"    "W 


!!^M 


_bert!     Robert! 


b-  agUî-L=tftg 


W 


Robert!  Robert!     Robert! 


P 


fH-f^      i  g  I  g    » 


i1^ 


-•      H 


Robert!  Robert!      Robert! 


T 


_bert!     Robert! 
Récit. 


Ci'-l  le  nom  de  mon  maître...  Quelque  danger  le  me_na_ee  peut- 


¥ 


ë_tre  DLei  Ion  pourrait  voir,  je  crois^Dans  ces  lieux  sou_fer 

Allegro/Elfe  fait  un  |.;i~)  Récit. 


zfc: 


?E 


£ 


M£-f-+- 


^c=^ 


^ 


>   g     * 


È 


=F 


Ah' grand  Dieu!      Ie_clair  bri!_!e!     Jsà  bien 
(Klk*  Incite, puis  avec  force.)        (dune  vois  cônnxie  si  I angoisse  lui  otait  la  respiration.) 


t 


4 


-*—*r 


-?-     ;"<•?- 


?  *   Lp 


peur...       a_\an_consl 
(  nm<;ue  parlé.) 


mou  Dieu!       mon  Dieu!  prote_ge-moi ' 


^f=j=j^^^^rf^^^^m 


^ 


:*==£ 


Toi  qui  dun  faible  enfant     ou  dune  pauvre  fi1_ le        Souvent   lésera, son. 

(avec  force.)    ^_">"!l"  ''  ''«cendo 


!É 


vent  te  sers», dit-on,    pour  accomplir  ta  loi, 

5-v.  dimin. 


>loi]     Dieu. 


[iro_ 


i=i 


=*=4= 


=?a 


i=fc 


^^^fÉhi*=r£qeT^_^-';--g^-^ 


té     _       n-e  moiîMon  Dieu  protège  moi!MonDieu,protè_gemoî,protc.-ge 

(Elle  «'avance  en  tremblant 
^     _     _  vers  I  ouverture  de  [a  caverne 

el  y  recarde.) 


^£fe 


Jt 1A 0. 


3E 


^^ 


m 


moi,prote_ge  moi,  pro_te  _ 


-g8 


B.et  1 


ALICE. 


#té 


Re'oit:  *21 

BFR:  (sortant  de  la  caverne.) 


,sop:   / 


(Elle  pousse  un  cri,  ,i  | 
court  vers  la  croix  *-"■' 
et  s  évanouit.) 


L  arrêt est  pronom 


Robert  ! 

,TEN:   / 


Robert! 


_  ce'     fatal    irie_\o_cable!  Je  le  perds  a  jamais!     on  1  arrache  aines 

,    ^^-+-^0—1- \ç  jf  i^r"  r"  é  £  te     -  ^£-£— fa 

bras,      S  il  ne  se  donne  à  moi,  s'il    ne  m'appartient    pas  Aujourdhui 

(.Alice  sortant  de  son  évanouissement  et 

se  rappelant  ce  quelle  vient  d'entendre.)         >  , 

'  .,„,  .  (dune  voix  suffoquée) 

_£    l_  ALICE.         \^T       \p.  ^  ^        j  BER:  M.  je. 


mnine!  a    mi  _  nuit 
Récit: 


Mise_ra_ble!  On  à  parle'! 


qui  donc       est  dans  ces  lieux,  Oui  donc  a    lu  dans  ma  pen. 

(Appercevant  Alice  et  prenant  un  air  riant.) 
_       dbuï 


£é*_e?  c'est  de  Raimbaud  laima.ble  ii_an_ce'  _  e,     Cest  A. 

ALICE  ,        k  1 


_ïiee:dou  vient  qu  elle  baisse  le&  yeuxr  La  force  mabandoiï-ne! 
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Nil. 


And"0 quasi  Ail"' 

BJEHTRAM. 


DUO  et  SCENE 


MilUB/duno  voix  suffoque.)  Bl-p. 


>IaisA_li_eef  qu'as- tu    donc?      Ah!  ah!    grand  Dieu!  viens 

(presque  parle'.) 


Mens  ]    _   ci 


viens,  viens  vers  moi!  mais  qu  as-tu 

PP 


qui,  moi?  rien! 


neni    rien!        rien! 

(sonihre.) 


doue  entendu?         qu'as  fuvu?        qu'as  tu  entendu?    rien!        rien! 
,.  le  même  mouvî 

(pi^qur  parle)    j  ltt.lt  Ui  p.u  t  avec  une  joie  fcgttgjiJjgSpjBfo^g.  kg 


rien!  rien!  *"Tr 


Triomphe  que  j'ai  _  _  me^TriomphecjuejâL 


me,Ta  frayeur e_\tre„ me  Va,  inalgrétoî  meme,Te    livrante   livrera 


moi,  te  livrer, le  livrer,  te  livrer,   le  li_vrer,te  livrer   à  moi, 


rallentando  poco  a  po< 


m 


—  i  Y 

-'. —  ho  _  las!  je trem    _    bit 


'  lie!  I), 


je —      chan    _    cel         _        le      he'-jasf—   je (reni-ble 


Triom_uhe  que   jai_me! 

crescendo  molt< 


Me; — gla_ce deffroi 

JE 


Me —  glace d'effroi. 


_  freine 


Va — mal-gré .foi     me 


i  soupir,    (dune  voix  etouffe'e.) 


-frof,      d'ef'_fVoi,  def.froi,  me      -1 


_  froi 


me    gla     _     ce     déf-froil 


moi,    Va    te li_\rer   a    moi,   a 


Triomphe  que 


Me gla_  cedeffroi,Me    gla  _  ce     d'effVoi,Me      gla _ ce    d'ef_ 


moi!  Approche, 


(  fuyant  vers  la  croix  quelle  embrasse.) 


F-loigne  (oi,va-t'en,va  -  t'en  ! 


donc,  *i    que    ces  doux  al  -traits. .. 


Çjstl 


Récit:  (avec  fureur.) 


•'Oui!       tu  nie  connais  1  ton  œil     a     pe_ne_îre        cemysjere    effroy. 

a  tempo  raolto  mod ."       Récit: 


.a.ble,   Aux  mortels  iiiter_dit! 


et       si        ta  voix     cou 
a  tempo  molio  mod! 


_  pable      Osait le  ré_ve'_ler         tu  péris    a        [instant 

Le  même   niouvî 


ALICE 


Le  ciel est  a_\ec   moi,       le  ciel est  a_vee  moi!  je 

a  tempo  mollo  mod. 
Re'cit:  ber:  i-  auoe. 


bra_\eta   co_lè    _     re!  Tu  pe_ris,  toi,puis  ton  amant!..  0 

a  tempo  a  tempo 

Récit:  BER-reb0enr,„  mollo  mod1."      .Récit:  mplto  mon^      J««  une 


i       ,•         i  (silence.)  _    i» 

ciell  puis  ton\ieux  pe_ve...  Ainsi    que  tous /es  tiens!  Tulasvou. 

gaite  féroce .) 


_  lu,    gentille  AJi.ce,  Par\ertu  te  voilà  ma  complice  Et  désormais  tu  mappar_ 

QonK       (Il  reprend  (dûue  TOixayflhuuée.) 

silence.) s0"  aI1'  ««•*■)  (Houx.)  REPRISE  TO  MO.        AUCE 


_tiens! 


BER: 


ainsi,        ainsi,       ain_si      tu  pas  rien  vu  f    Nonlrien'.noiyien! 

«part,  j      BER: 


rien.  Rien  entendu!       nen'.rien'.cest  Robert!       Songes  v bien  de  toi,     8e 

8       *  '(Pendant  la  ri. 


Le  même 
m  mouvement. 


'oi  dépend  ton  sort;     Voici  Kobert,tais-toi,         sinon...      sinon  la     mort! 

,3/y.     ^_(ourne;'A  Robert  descend  la  montagne  etsava&e  vers  l'avant  scène,  plonge  dan»  "une  rc-veiie  profonde.) 
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Andn.".eon  moto. 


TRIO 


ALICE 


NT12. 


t'utîll  llll 


I 


ROBERT 


W=& 


w^^ 


BERTRAM./ 


Jai  (oui    ji<Jf 
P 


mi  i-'  V-pr^-frH f   C  *  ?  ' '  f  \r~vjTrr^m 


Fatal  moment ,      cruel  nrys_te     _   re,      Fatal     mo_ 


_  ment,    cru  _  el      mvs    _    <e    _  re 


Il  est  plonge     dans  la     doûT_  leur! 


.Te  m  abandonne  a      ma    dou  _  leur! 

■  *0    m 


leur       Profitons  bien  de      sa     dou  -leur!    D  où  vient      que  mon  trop 
P. 


Peut    e    _  tre  u_ne    se -Crète  horreur         u_ne      se. 


D  où   vient      qu'une     se  _ crête  horreur,      qu'une     se_ 

P  é~^0         m    I*. 


fin Jjlo  cœur,    D'où   vient    que  mon  trop  f'aLble     cœur,    que  mon  trop 


Y>.A  i 


_  crête  horreur  Cause  ce  trouble    in\'olon_tai_ 

Cl'L'SC.i».  ~_  f 


dim. 


-  crête  horreur  Cause  cçtrouble    invoîon_tai 


faible  cœur  frémit 


Due  trouble     invo     _'     lou 
/>doux. 


-  iasi_ 
cbcsc. 


eeew 


O  2  F»  V?£ 


ÏE 


ie  _  lasi      je  nepuis,je  uepuis  l  aver- 
/'  i  dim. 


f^r+pê 


je       n aurai   plus  qu'à     mou_rir,  Ou    je u aurai  plus qu'àuiou. 

/ .     „  dim. 


r       ,    F7  Mi      f     Cl  r  -  "     f- 

pourra le    ga      .-     ran 


pourra 


„  tir  tt    du dan   _     get quiha  cci   _  rir,         Kon,nou,,ïMHi,  B.etB 


rietni^]>tjiit     lf     ga  -  ran-tir, 

■  a 


1 


§m 


*-■?■?■-+'■?,?  y. 


:I+T£ 


^ 


E£ 


££- 


_/TL 


I 


±rfc 


? 


? 


£#* 


Ou    j. 


B    gg 


:r 


r\ 


*?    ^    D:f 


E 


S 


Nonnon,rien,    riennepeut,rien, 

uadenza  ad  lib 


tr  frtr  p        ,       .Silence.         ,        Sfence. 


:T=?: 


iE£3 


SEdE 


3 


±r 


^5i; 


plus      qu'à 


hT 

tr  b  tr  r^\ 


Las! 


hé 


las!     hé 


SE 


Silence 


E  'i 


^3 

le    ga 

ALICE   Récitatif. 


mou 

*r  tr  tr 
•    ?    f—m 


nr! 


H — h- 


s  s  s 


— —         t  (Bertram  dun  geste  im;    rat  il 

t'ait  signe  à  Alice  de   partir, 

elle  s'éloigne  lentement :tou1 

dun  coup  elle  revi'<  ut  Imjsqur 

ment,  s' élançant  vers  Robert. 


rr^~=" 


ran 


tir! 


ROIi. 


JiER   a\ec 


*     * 


^^ 


f^r^^ 


-V-  ■";         r  g     r    r.  :» 


i±=p= 


~^T 


T    !»    ff     g 


iF* 


"ÏT 


Non,     je  brave  le  tîré-jJas!  ë-cou-tez!      Parledonc!       AI.. 

(rainez  la  A        , 

■   . .■      ,  voix  traînez  la  \oix. 

intention]  A01X-  m  - _ 


_  lons,parlé,machè  _  re,  Au  nom  detonarnant, au  nom  de  ton  vieux  pè_re! 

ALICE  (a\ec  de»espoii,x 

3  JT        -  k IL* «__ #_ 


Non,     je  ne  pour  _  rai, — je  ne  pourrai   ja..  mais,    Fuyons,     fuyont 
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ju  M* 


elle  t'enfuit) 


fuyons,   fuv-ciis,  fuy  _  ons uu     je  metra  _    hi  _  rais! 

Allegro  .       ,  RuLERT(étonn^)  Récitatif.     LER.fen  riant) 


^ 


^r^^^+t  V  p  |  g  [  r  &^ 


s 


f 

Qu'a-t-eLle     donc?    Qui  sait?    1  a 


ÊË=Ê 


1^^r> 


nnrr  /  r  p  $  ^  ^  g-gZ3I   »    ^B 


mour,     lajalou-si-e  A  messi-reRaimbaudqu'elleaimeala^) 


_li.e!        Parle,  noussommes seuls!  perdu,  déshono_ré,  Je  nespe_re  qu'en 


BER 


toi,   du  moins  tu  lasju-ré! 


£3rt^fï^^ 


-£èe 


Et  ietiensmonser_ment! 
Àll«? 


«ïv^ 


±±t 


£ 


Hn£ 


ju  nous  tendit  un  piè_ge , 


On  trompa  ta  va     -     leur  c'est 


paruusacri_lè_ge     Que  ton  rLval  a    dé -truit  nos  projets:  Des  es. 

,  q  ROB.  Récitatif . 


^:,l     y   y  i    to 


^=F^^^=^^ 


"^~T~ 7 


_  prits  infernaux  il  employa  les  charmes!  Que  faire  a_lors? 

BER.(ilfait  Bemblanl  de  râf léchir) MojJl?»-       (avec  intention)  ROJS.Récitatif . 

' —  — m m  <     m     m  .    *  t    *    ~. — i *     "    i    .        6  » 


Le  vaincre  par  ses  armes, 


U  irci  _ter  :      Et  comment  ? 


fet-  il  donc cks secrets  Pourc<  njurer  les  esprits  invi-slblea 

Ti^R.     EOB.Récitatiiï    k  Mod1.0  BER 


Oui      l^sconuastrais-tu!       ré  _ })  nids! 


jfc=Jfczffc=! 


•T'j  lès  cou  _ 

C1CSC. 


-jj.BïS    EtfeesmYstèrço  siter_  ri_bîea    Nesontr    ;.'-,-. .';         >•...:;•• 


(■..et] 


ROB 


on  t'a   par- lé    de    l'antique  ab-ba  _  y  -  e     Que  le  courroux  dt. 


ROB. 


ciel  abandonne  aux  en  -  fers  au     ml  -  lieu  des  cloîtres    de . 


serts     SeJè-ve    le    tombeau    de  Sainte  Rosa  -  li -e... 
Récitatif. 


Hé- 


_las!      funeste  s  ou -Te      nir!         C'était  le     nom  de   mamè-re   cté. 
ber  Molto  mod1.0 

^3E 


Tu   ne  dois  point  par- 1er,      si  tu    neveux   pé 


rir,     Aux è  _tres  incon_ nus     dequi  la  des-ti  -  ne-e 

,                 Récitatif.      ROB. 
JL* 1— — A p- 


En   ce    s> 

BER. 


lour 


est    en-chaî-ne  _  e! 


A  -  chè  _ve  !  Dans  ce 

^avec  mystère)  jq_     #  •  _# 


lieu  quon  ne  saurait  fran_chir   Sans  ex-puser  ses  jours,  auras -tu  leçon 


11,579. 


_ra_ge      D'y p^ _  ne _trer__  seul, seul* sans — pa-lir? 
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DUO 


Àndante  .  ROBERT. (dune  voix  suffoquée  par  l'indignation) 


Ail"con  spirito.     ai  j  aurai 'ce     ciu_ra_ge?..  si  j  aurai   ce  cou_ra_ge?.. 

•'■':■'■ 


Descheva_liersdema  pa_tri  _  e     L'honneur  toujours  fut   le     sou. 
'/*.;,^ H^-r-r, «.   pT*  0. 


tien,  Lhon  _  neur  futtoujours  le  soutien, L'hon  _  neur  futtoujourslesou. 


tien       Des  chevalliers     demapa-tri    _ 
BERT.  vibrato  . 


Viens,soisdi_gnede  tapa_tri.e  Marchons,marchons,tonsortsera  I 

ROB.  vibrato.  ,  ^  ^ 


^=^ 


£ 


^ 


-»      '■     0'      * L 


7e 

lien!     Et  dus_ se -je  perdre  la    vi_e    Marchons, marchons,     je  ne  crains 


lieu!      Deschevaliers  de  ma  pa_trie 

BERT.  a  mezza  vi.ee. 

-0—0- 


L'honneur  fut  toujours  le    sou. 


~^~*~vr, — m     _  *  •~ww~rr~m  r~    w   0  .   w -m—. 


Deschevaliers  de  la  Neustrie  L'honneur  fut  toujours  le    sou 


tien,  Des  chevaliers  demapa -trie  L'honneur  lut  toujours  le  sou, 

-*  ■     M.   -EL    -m. 

Étt*^»  m    i  0   0  -,   ■         0   0   • 


tien,         Des  chevaliers  de  la  Neustrie  Lhonneurfut  toujours  le  sou- 

doux .  -^ 


_  tien, 


tien. 


^  Et   dus  _se -je    perdre  la  vi_e      Du<_sé-je    perdre  la 

\r  IPcr  icf"" 


Viens, et    sois    di_gne  de    ta     pa 


B.of  D. 
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Ê 


i 


\f    **  *    *,-W 


w"m1   ' 


3tz£ 


^=s= 


^g=r-IW-^ 


H 


\i_e,  Ah!  marchons,  je      ne    crains  rien,  Ah!   marchons,je     ne   ci 


.tri -e,Viens,marchons,  marchons,  mareln  [is,Yiens,ti  .n    sort  se  _  ra     le 

q  >•        3        ■   A  -" — - 


7^ 

• 0  m 

r      '**.     "■"« 

,   7»'*—^ 

r     f    J         )t-n 

rien,  Ah! 

marc 
s 

L| UJ_j Msi      |"-t            *-J     |             -IN     | 

ions,  tnarch  ns,marchons,ie     ne  crains 

rr» ; — m-^ p—; — r—r n — i to— 

'  tlu  chantt-ur.  1 

rien,non,noii, 

, 

f-4 

r      1  *    m      •  ■  \- 

-"U 


mien,Yïens,marchons,  marchons,marchons, marchons  marchons,    ton  sortse. 

-<S>  :V       :  ^      J  I" — ~~\        !  douxj___ 

»      *»        # 1    m        *        »         i  y. ^  !  — -^ — ^2- ,  *     •  -m  •         *   •-*- 


- — non,        non, je ne crains  rien,  _ 

non,  je      ne    crains  rien, non,  je.       ne  crains  rim, 


non, 


ie        inie-n,  tou  sort  se- 


je  ne eraiusrien!      Marehons,march  ns,      je  ne  crains  rien, rien,  rien. 

?•-•  i-\- — ■ •—. s # — i^v s- ^=r 


le  mien!     Marchons,marchons,  marchons,marchons,viens,vien», 
>   *  3 J        s     J         „   i  h       _ ..a    ■     • 


— viensvienSjViens,      viens,sois-  di  -  gne  de     tapa_tri_e.  Ton 


Si 


Psdemapatri    _    e,    ÎIarchons,marchons,jenecrainsrien,Marchons,mar. 
J  0 # 


ï 


+. 


1 


S 


v  r  y   ' 


79. 


rt,tonsortsera  lemien,Marchons,ton   sort  sera  le   mien, Marchons,  ton 


B    ^=T 


chons,    ah!         mar_  chons! 

je     ne     crains     rient  4ijo        n Jto       /        ,'  ■  ,\ 

_  Ail.  molto  moQ .        (nivslerieuseiiieulj 


-beaudansee  séjour  ter  _  ri   -   ble       Un  rameau  toujours  vert,tali;inanredou. 

ROB.  (vivement)  ,  hErh 

L_i . 1 ,.    -, Um  .  . ^  j»  y. 


té,  ta_lisinanredou_té!       Ehbien!  après...        après...  Par 


lui  tout  est  pos_  si    ble,toutest  pos_si       _      ble,        Il     donne  la  ri 

ROB.  BER.i^      ■*■ 


chesseet  TimmortaJi- té,et    l'immortali  _  té!     Ehbien?         Ilf'autqu'il 


ROB.(efïra>e) 


soit  ra_vi   pur    toi!    Parinoi? mais    c'est — un    sa    _    cri  _  le  _ 

BER.  (  ayec  ironie)  . 


_ge!        Ehquoiîdéjà^é-ja    tu  tremblesd 

J?  Tempo.        vibrato. 

-&• m  ■  „.  .     m — » 


ià    tu  trembles d'eil 


ROB 


t'roi?     dé  _  ià? ^Ji_rai *C<nquis  par  nia  valeur     ce 


rameau W_né_ré      Pour  moi  va  se  changer     en    palmetriomphaïe,  Con- 


quis parmoi,  par  ma    vaJeur.  ce     rameau  ve'_  né  _  le       Pour 


(  très,  à^wxj^-^'^^im ■ 

*m    l>,  3E — t-3-r      B   0     i     r   « 


dimiii^Tdoux) 


moi  va  se  changer  en  pal      -        _    metri.om  -  pha  _   le-,  en     pal 


B.et 


$ 


*=\r+ 


UL#- 


W^P- 


dimin.  - 
ES 


inollo  crest 
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^0- 


*=+ 


3E 


g@ 


S 


PTM'    l"L£j.a 


?=^ 


me  Iri  _   oui   _    pba    _    le,     en     pal 


me  tri  _  cm  _ 


_  plia    _   le     pour  moi va  se changer! 


Eh  quoi?    tu  brave. 


ROB. 


£=*= 


»|>'  » 


B 1   h  r  f  p  |  T  §  ""x|4-f -t-ig 


^Stt 


£^p£ 


rais         cette  en_cein_ te    l'a-ta_le?  Oui! sans     crain  _  te,  sans 


y:  p  r  r  irr^n^ 


BER(àpsrt) 


-^Ohs: 


3^ 


crainte    je  m'y   ren_drai Mal-gré  le     ciel  je    m'y  ren  drai!  Mais 


nr^-ztg-r 


*-~P 


zz: 


S 


:fc 


a  -vaut        toi,    a_vant  toi    jy    se  _   rai,       oui,         jy  se 

BOB. 


— m rt — ai Fr 


fe 


Jf- 


p         P       b*     ? 


S 


*     .      Ê 


Des  chevaliers  de  mapa_tri    _ 


lîh 


onneur  ton 


^^^ 


ïW^-r 


nzrnn^^^ 


rai! 


DeschevaliersdelaN»us_tri_e  Lhonneur  tou. 


»^=ëë£^=c-ff  ir  rf^Tffr^gf 


jours  fut  îe   sou_tien,  LhGitneur  futtoujours  le  soutien,  L'hon 


b  œ 


*-.- 


EE3 


f  ,f  i  9  j  r>r  _ 


*^- 


^33^5 


^^ 


*d?r*: 


ft«»t 


.jours  fut  ie  sou-tiez1, Lhonneur  fut  toujours  le  soutien, l'honneur 

3 


_  neur  fut  toujours    î-    sou^tien  Descheva  _  liers  demaipa 

3 


ast 


s 


■* 


-'— a—  r-f *      j,     T—g- 


ÉEEEfâ 


-3t 

fut  toujours    le    sou.tien  Des  chefva:  -  liera  de  ïaNeiia. 
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^  Cadi-nz; 


bien  niouâme  est  ru  _  vi_e,  Marchons, marchons,marchons,il  ne  craint 
ROB.vibrato. 


P^ 


? 


*=^ 


~7-rf*-i 


PO£=4 


=*=*= 


'  y  j/ 


y*  »    i  v 


F 


rien!    Et  di^_  se  -je  perdre  la   vi-e,  Marchons  marchons,     jenecrain 


ê 


mezza  vxe. 


h  >y    *J. 


*    Ê-ë       .T 


^r»-  g.i  *  Js,  i„.M    il  *^ 


llili-      « 


^=£ 


^  /    ?' 


rien!       Descheva_liersdema   pa_trie 

BERT      mezz:'  vo<     • 


Lhonneur  fut  toujours  le  sou_ 


00.0 


-0-0- 


0  0> — 0- 


^£fc 


wvir^ -jpmj^r>-  h-^k    t*  p-  S  P  E 


DeschevaJiersde  la  Neustrie 

CI'c:SC  . 


Lhomieurfuttoujoursle  a  u. 


-tien,       DeschevaJjersdema   pa_trie 


I]  honneur  fut  toujours  le  soù 


»  kp^n--\Tft--jrf,  ■  pTTrTferr  s  p  -~rsg 


tien,       DeschevaJiersdela  Neustrie  L'honneur futtoujours  le  sou_ 


5 


-£ 


3  K 


*=*= 


£    ^^>   ^T 


û£f  l#    ~UJ 


0       r 


■*--w 


tien,         Ah!  mar  _  chons,  je         ne      crains    rien,        Ah!   mur    _ 


»fe 


_  tien,        Ah!   mar  -  chons,   il         ne      craint     rien,       Ah!    mar 


feM?~ 


3T*: 


S 


^*=#= 


;*-* 


si 


*::* 


-*-^ 


ac^^Mi ! 


w~^       —«g— ij — :-  !l  *-^ft±.j    1  y       M»J    ^ 


chons,  je         ne      craii  -     rien,     Ah!  mar_  chons,  mar_ chons,  mar 


_  citons,   il      '    ue      crainl     rien,     Ah!  mafw chons,  mar_choirs,  mar  - 


iJ7 


m—, r, » !-■ F • 4~ ^ 


_  chons,je     ne  crains n en, non,  non, 


non        non je  ne__ 

non,  je    ne  crains  rien,non,je     ne  — 


_  choiis,    il  ne  craint  .rien,  il  ûecraint  rien 


.crains   rien,, 

_  crains     rien, 
^.dou 


Marchons,  ah! marchons,  tnarehons,mar_ 

h-* 


Que  mon  a  _  me      est.      ravi      _      e!       Marchons, mar. 

i  i-i-ii  k.;  ii 


^£^-d£zz3^7  ^  it^^ rrr  i ,   i  1  ^  \  \  i  r  ^=£=Fr3 

».*  I  .  ....  ...  Tl|  r '/»_     i 


_chons,      je  ne  crains  rien,  rien,  rien, rien, rien,rien,L honneur    fut 


Sfe 


^ 


fe 


*#^w 


s; 


_  chons,       il  ne  craint  rien,  rien,  rien, rien,rien,rien,  Que  mon 


toù-jours  le      "sou   -  tien    Des      che-va  _  liers  de  la  Neustri 


■Y       Lli  y 

à   _    me       est       ra 


Mon  âme  est  ra    _     vi 


f^-f— r-M=ë=f-rif-E 


*^E 


:g g— *b 


£ 


33 


e!  Marehons,niarchons,  je  ne  crains rien,Marchons,marchons,  je  ne  crains 

f  -*-  X  A  JJL  *.  JL  '  J» 


=Ê 


-- 


_  e!  Marchons, marchons,  il  ne  craintrien,Maçelioris, marchons,  il  ne  craint 
-s-  .  -à-  -à- 


S^EfE^! 


d^ 


I 


ri  en'. 

JL 


Marchons,  je         ne        crains         rien! 


*»  '     f 


S 


^È^ 


r^^ 


riçn!  Maich> -ns  •> il         ne        craint        rien! 


Changement  a  Vue  :  Le  théâtre  représente  une  des  galeries  des  cloîtres.  On,y. 
aperçoit  des  tombeaux,  dont  l'un  est  celui  de  Sainte  Rosalie.  Sa  statue  est  en  mar- 
bre, elle  tient  a  la  main  une  branche  verte  de  cyprès. 

,.0  ..       Molto  mod1.0  UERTRAJH.  Récitatif. 


9  '0 0    0  *  0    * 


Voici  doue  lesdébrisdumonastere  an. 

t  40  Récitatif. 

leinpol.  M  . 


->v-'i  •>  ■/  K^^^-'-p  ;  ?  i  '^rr+J-r-fi 


tique,  Vuué  parRosa-lie    au  culte  du  Seigneur!  Ces  filles  des  au. 


^iïjS-ff    J.  iJr^TTTT 


fi     m 


.    0      g  0-T- 


VJ  '    F=E=Hf=  V  V  '     ^  ^ 


_  tels  dont  lin_  fidèle  ar.deur,  BrùlantpourdautresDieuxuneiicens  impu 


s  ?  ^  a  g 


»    g.  »  ^-^» 


^s 


y    ^  i     |> 


^z=F 


dique,     Où  régnait  la  ver  _  tu     fit    régner  le  plai.sir  ! 

EVOCATION 

Molto  rnod 


JJ 


Noiiuesquiie_po_sez     sous  cet_te froide  pierre, 


M'enteiidez-vousî  Pour  une heu_requit_tez     vutrelit  fu_ue 

*    -  P         3 | * 0^0 


zac^z 


*=£ 


~     »       ■ 


^ 


SEE£ 


4^-^ 


3=± 


raire, 


Relevez-Vous!  Ne    craignez  pas  d'une  sainte  îminor. 

-A 


sfcf-m^ 


m 


^±=A 


r=fry^U^-^-i^v^i^ 


_  telle ,  Ne  craignezpas  le  terrible  courroux!  Roidesenfers,cestinoiquivousàp 


pelle ,  Roi  des  en  _  fers,c'estmoiquivousap_pelle ,    GestmoijC'estmoijC'est 

-dimiri .  i  avec  une  expression  de  tristesse/ 


30^:- 


1 


moi,     moi  dain.né      comme  vous   Moi   danuie      comme  vous! 


T — r — if 


T=£ 


^p^s 


■F--- 


-*-T »~ 


r^^r^f-M: 


■     Non  _  nes,nVenten_dez-vous? 


i*ion_    is.a 


F 


i  ■ 


i59 


RERTRAM.  Récital  if. 


HH  r  ,1  y-i~"^  g  ng 


*         ?         •  'W*\o- 


Ja_dis  fil  _  les  du    ciel         au.iourd  hui     de    l'eu 
ModV  '  itfcit«tif. 


-#-î • #- 


r  *     i    *—*- 


T~T^'  Bë 


y  ^:  *  i 


^ 


±a 


ir=F 


1er,        Ë_cou_tez  mou  or.dre 8U  _  prê_me:  Voi_ci  ve.nirters 


&2 


-•-—*- 


g-;  /  e  r  i,r,  ^  ^  <  * .  ''~t 


±fc 


t= 


vous     un  che_va_lier  que  j  aiine,    Il  doit  cueillir  ne   rameauvert; 

Récitatif.  _-_  _ 


Mais  si  son  cœur  lié- site    ettrompemonat_teute,Pai'voschaiuîesqTÎilsoitsé- 


rorni 
;i  Tempo  înod1." 


\  .   i        »■ F  .     ^ — [-& »— s » r— =* » 

^ï',~  f  y  Tir     r  /tr=^ 


*— r  ^ »       »; 


5F 


:fc 


r-f 


-  duit;     Forcez-le      d'accoru-plir       sa  pro_messe  iihpru_den  _  te,    ] 

m    .      m  _  _  _  (Ber train  sort) 


lui       ca_chant    le     pie  _  ge  où    ma     main      l'a      con  _duit! 

(Le  théâtre  s  éclaire  tc'ut  dun  coop.) 

Âudaute.  robert.  Récitatif.      ,  k     ^       AllîmoA*" 


Voici  ce  lieu  téruoindunterriLle  invs_tè_re! 


A_vançons!  mai*  j  e  -prouve  u_ne  se.crete  hor_reur...    Ces 


cloîtres...  ces  tombeaux...     fout  naître  dansmon  cœur  Untrouble  involon- 

„     Air:  modl:j 


tai_re! 


J  a- perçois    ce     ra.meau,    ta- lis. 
* — m — = 0- 


_  man,ta_lisman  re_dou_vH5  Qui   doitmedonner  enpar_ta_ge>    Qui 


379. 


doit  me  donner    en  par.  ta  _  ge   Et   la  pu 


et  I  imuior_ 


taJi-te, 

Récitatif 


t 


îa  puissance  et    1  immorta  _  li  _  te! 

(il  s'avance  pour  cueillir  le 
rameau, mais  recule  effraye ) 


Quel  trouble.. .     vain  ef_  froi! 


Récitatif. 


Grand 


— * f — *-* — v r— ? — r,       *  .   .  -  •  i r 

Dieu!    dans  cette  i  _  ma_ge     De  m  ;  mère  en  courroux,  outrai  revu  les 


traits!     Ah!  c'en  es        it,     u  y.onsl  jene  pourrai  ja_ mais! 

\n  moment  où  Robert  veut  sortir;  il  se  b  ut  à   ■    un  entouré  détours  i  s  Noimeù) 

CHOEUR    DANSÉ. 

(Au ;  momenLoù-Robert.cueille  le.raœeau,  le  tonnerre  é<  '■  -  changent   en 

as  sortant  de  <                            ou  s  forment  aul  ur  de  Jui,   en  dansant. 

née.  Il  se  fraye  un  cl  tneau) 

A;:  »ve.  Sopranos. 


15      +*+  +  -*+    -&      -^-      -^»i..  J^"  .  ^    ,  *^"  , ~"Q"     "^ 


fcz 


#1]      esl     à     nous! -Accou.rez  tous!   Oui,nous 

-»-   -<&~   s- 


triuui]  hons,Oui,noustrioinphons,Specties,  dénions,    Ac.cou.rez   tous'.,, 


triomphons,Oui,ni  nstrii  mphons,Sj   ctres,  dénions,    Accou  _  rez-tous! 


tri9inplious,Oui,uoustriomplions,Sp'ectres?  démons,  Ac_cou  _  rez  tous! 


R.et 


\u 


-^-      -**      -o-      -^-     -». 


Oui,noustrioinphons,0ui,nous triomphons!     Il     est      a     nous!    A.c -,cou. 


Qui,noustribm])hous,Oui,noustriomphons!    li      est     a    uuus!   Ac  _  cou 

_o  O.  JQ. 


^~— T 


Oui,noûstriomphons,0ui,nous triomphons!    H      ^-1     a    nous!  Ac_cou_ 


1,579. 
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4CTE  IV. 

Le  théâtre  représente  la  chambre  a  coucher  (Je  la  princesse.  Au  lever  du  rideau, la 
Princesse  est  assise  devant  sa  toilette:   ses  femmes  la  déshabillent. 

CHŒUR   DE  .FEMMES. 


(irès  doux  et  léger.) 


Oa 


£=& 


S 


•  %,  Pk,    »s»«t-» 


as 


5S 


^zt^ztrjzî^ 


3^ 


Itto 


L*  Dessus.! 


^-r-^v-^ 


*=f 


^ 


^^ 


s 


Noble  et  beLle  I_sa_beLle  Est  sensi   _ 


And1.1"  quasi  ail  . 
_^        o8  2f  Dessus,     (tfès  dooxet  léger.)- 


^ 


^ 


*  if»  r-f^ 


i 


3=*- 


s 


i  y     y   *    pi  y  \)  /    k>  i  == 

Noble  et  beLle  l_sa_belJe  Est  sensi  _ 


9.S 


3^  Dessus,    (ti'ès  marqué  et  détaché.) 


^r1-1 


ï 


£^ 


^  v  * 


m 


^r~9 s   •  ^  • *     V!  #        # 

Noble  et  belle     I_sa_belle  Est  sensi   _ 


^=83= 


«  J    » 


i~7*#  *;  *^-«  h  * 


^ 


•  •  • 


I 


_blçà    vos   vœux      Et  vous  don_ne   La  couron     _     neQuipa_r;dt  ses  che. 

-fcï-gl ; 


PS 


*  %•   r/'S 


^ 


^^ 


T»7> 


'  ï'     l' 


y '     0 •-+ — p — » — y-—* — y —   — '  •  y  y  -f  ^   » — — 

_blea   vos   vœux      Et  vous  doii-ne    La  couron     _     neQuipa_rait  ses  che 


É 


? 


s 


**a= 


*    ir    ' 


-*— r 


1    '    "'"  #^- 
ble  à    vos  vœux      Etvousdoinie      La  couron    _     ne  Quipajrait  ses  che 


I 


*— v- 
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* 


■-V-F- 
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Ata 


Z=»UyL^ 


i^V  ^     <* 


-*♦- 


^=^ 
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-r 


i 


veux;       Que  ce  ga -  ge  En  mé_na_  ge,Qhe  ce  ga  _  ge  En  mé_na  _  ge 


feE 


à 


*  •     •ht 


*^T 


-OC 


y  v  *    / 


y    \i  i 


»r,  <ff 


£=£2 


*: 


" 


-F^-K- 


=F 


_  veux;       Que  ce   ga  _  ge  En  rné_na  _  ge,Que  Ce  ga  _  ge  En  mé_na  _  ge 


$ 


nTTT 


^^ 


s 


ï=^ 


SJ^^r 


"r 


±3 


veux;       Que  ce  ga_ge     En  mé_na_ge,  Que  ce   ga_ge     En  me_na_ge 


lî.  et  D 


il  lllllll 


i  'iï  "J  "r   '•    :« 

Vous  pre  _    sa  _  ge        D  heu.reux  jours;    Que  sans  poi 

diinin. 


És£ 


J^l;\^\'té*F3t=&= 


S 


Vous,  pie  _   sa  _  ge        D  heu_reux  jours;    Quesanspei 

B    r3 .  i-ra    fi 


^^■■Tl.^J^mg^ 


5r 


^ 


Que  sans  pei  _  ne 


Vous  prê  _  sa  _  ge       Db"U_reux  jours; 


$ 
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* 


=*5^ 


*PÇ 


z*l 


-^   r,  ^ 


S 


^  i  g  T1        E^ 


Ê 


Il    a  _  me 


ne,  Il   a_ine_ne  Et  re_tien_ne,  Et  re 


ti.Hn_nt'    Les  a  _mours! _  La   bel-le    I_sa_bel_le Est  sen_si   _ 

Cresc  molto. Jresdcmx. 


Tou_joursLes  (a  _  mours! 
■£-* — cresc  molto. très  d' > a x 


La  bel -le    I_sa_beLle  E-t  sen_si   _ 


Tou-j  ours  Les  a  _  mours!          Nobleetbelle      I_sa_belle   Est  sen_sj 


_l;le  à     vos  vœux     Etvous  don_ne  La  couron    _     neQuiparait    ses  che_ 


-blea     vos- vœux     Etvous  don-ne   La  couron     _     neQuiparait    ses  che. 


-bit  ii     vos  vœux     Et  vous  donne     La  couron    _     neQuiparafl    se?  cln 
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PP  léget-  et  détaché  , 
-ftp8 


t»     •      1  *— *- 


^f^^fi; 


P=r^  g  g  P  F  g  P  P-UmLiLJ 


ê 


Douce  i_  vresse,  La  tendresse  Va  sans  cesse  Embellir 


kr.±.  h    h   ^    h    ^  -f-V  i    h   fc,   \    fc 


'r~T-^ 


jï  .'  ^  r*^3: 


veux! 


Doucei_vresse,LateudresseVa  sans  cesseEmbellir 


0'      «'l^i/    tf'  »'    g'     ^'     «  '    * 1   é'0"$0i 

Douce  Lvresse,  LaténdresseYasans  cesse  Embellir 


veux! 
1 


Vosjour_né_e8Fortu_né_es,Desti  _  né_es  Au  plaisir, 


^^^^pm^^-jm^*^ 


Vosjour_né_es  Fortu_ne_es,Desti  _  ne_es  Au  plaisir, 


ë'  *      '-_^J  +J    é     »' 
Vosjour_né_es  Fortu_ue_ es,Desti  _  ne'_es  Au  plaisir, 


P 


£^ 


t 


i*=%. 


a=sf=z£ 


±. *-** 


rr 


M       V       } 


Douce  i  _  vres_se, 


Dou 


ce  i  _  vres_se! 


Noble , 


i 


;*E=3EE* 


rjT 


3 


^zj^TY-TT&j^^; 


.^zq; 


Douce  i  _  vres_se,  Douce  i  _   vrjes_sei 


Noblt 


i 


*: 


~r~T» 


^pc 


SEE 


^P»       *    \-é£ 


^c*= 


3*=^ 


^^^ 


Inuce  i  _  vres_se, 


D 


oucei  ..  vres_se! 


IÉ 


rallentaudo  poco  a  po< 
ni,  i:-,  !  res<  !  ' 


ffîE 


*=$5=& 


£3FTHT:T=g 


noble, 


Noble el   beLIe,     I  .  sa_bel_le, 

molto  cresc  , 

S3 


noble, 


Noble  et   beLIe,     I_sa_bel_lc, 


Ç 


Ï^ÎS 


±r=&: 


BeLIe, 


belle 


^£ 
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Tempo  I? 

,  «très  doux, 
if^  g  P_,    .,  . r 


noble  et  bel  Je  'I-sabel  _le  est  sen_si  _  blea    vosvœux    Et\ousdon_i 


noble  et  bel  .le     I.sabel  _  le  est  sen_sî  _  Lleà  vosvœux    Et  nous  don _ ne 
-s-P- 


noble  et  belle       I_  sabeUe    est  sen_si  _   blea  vos  vœux   Et  vous d 

un  poco  strineendo.         „  _-    . 

*     g  mezzo  forte. 


:gr=_h-_^_$___|      «*    r-r__E 


P 


la  cou.ron,        .neQui  pa.rait  ses  cheveux! 

-*— "~T>, 


l'once  i 


lacou_ron_        _  ne  Qui  pa.rait  ses  che -veux! 


Douce  i  _ 


la  cou_ron_        _  ne  Qui  parait    ses  che_veux! 


Douce  i 


r.re>cendo. 


_vresse,la  tendresse         va  sans  cesse  embeLlir  Tos  journées  for_tu_ 


_vresse,la  tendresse        va   sans  cesse  embellir  Vos  journées  forjtu. 


^      ■#  -*  -é  -9  ~9    -r 
_vresse,la  tendresse 


-•      m    '  « r" — w'~ 

va    sans  cesse  embellir 


Tos  journées  for_tu_ 


e_es, des_ti_ne.es  an  plai  _    sir, 


'  F  r  r  f  f  r  r  i 

.ne-eSjdeeuti _ne__.es  an  plai   __    si?-, 


vos  ioume_es  for_tu. 


vos  iourne_.es  for_tu. 


79. 


_ne_es,des  ti_ne_.es  au  plai   _    sir, 


vos  journe_.es  for_tu. 
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dii 


É 


ne_es,des_ti_ne_es  au  plai  _  sir 


Noble  et  belJe     I  _  sa  _  bel  Je 
PP 


_  ne.es, des_ti_ne_es  au  plai  _  sir 


Noble  et  beLle      I_sa_bel_le 
PP 


.ne'_es,des_ti_ne_es  au  plai  _  sir 
4 


crescrstringendo 


-    Va 

est  sen_si_ble  a  vos  vœux         Et  yous  donne  la  couronne  qui  pa_ 

1  k     ^  1 


est  sen_si_blea  vos  vœux         Et  vous  donne  la  couronne  qui  pa  _ 

1  k     >-  1 


I     _     sa  _  bel   _    le  Et  yous  donne  la  couronne         qui   pa 


poco  a  poco     piu    crescendo. 


f>      > 


sempre  stringendo 


rait        ses  che -.veux,    qui  pa  _  rait      ses  che_veux,qui    pa  _    rait,    qui 

II 


rait        ses  clie.Yeux,     qui  pa  _  rait       ses  che_veux,qui    pa  _    rait,     qui 


rait       ses  che_ veux,  qui    pa  _  rait     ses  che_veux,qui    pa    .     rait,    qui 

pp  (très  doux  et    léger.) 


pa.rait    ses  che  .veux, 

>■        PP 


.pa.rait    ses  eue  _  veux 
PP 


et  yous  donne     la  cou.ron. 
(très  doux  et    léger.)  £    « 

et  yous  donne     la  cou.ron. 
(très  doux  et   léger.) 


pa  _  rait     ses  che  _  Yeux, 


147 


(très  doux.) 


_  ne    qui  parait  ses  cheveux!      la  tendresse    va  sans  cesse       vos  jour. ne _ es 

smorzando  . 


bel  _  lir,  douce  i    _    vres     _      se,  douce  i    -     vres 


em_bel_lii\  douce  i    _    yres     -      se,  douce  i    _--vre». 

3  (doux  et  léger.) 


Douce  ivresse,  la  tendres_se va  sans  cesse  erobel. 


Douce  ivresse,  la  teudres_seva  sans  cesse  enibel. 


_  lir        vos  jour_ne'_es     for  _  tu    _     ne'_es,  des_ti  _   nées        au    plai 


lir       vos  jour,  ne  _  es     for _  tu    _    ne  _  es f  des  _  ti  _  nées  au    plai 


ten  _         _dres_se    va   sans  ces    _   se  embel 


i,379. 
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<éU 


^E 


t  r,  p   ç   1  P   P    J;  fcTM^ 


-fl.    |W-      g      Y    ^ 


sir,       douce  i.vres.se,    la     ten  _  dres.se    va   sans    ces  _  se  embel  _ 


i=fc 


i —  J  !<  I  J'^ 


S 


douce  i  _  vres.se, 


la    ten 


^^pp 


*E£ 


douce  i  _  vres.se, 


la     ten 


^-M-f-M-g-^  ^  g  rg 


^ 


lir  vos  jour_ne  _  es    for.tu    _    ne  .es,  des  _ti  _  ne  _  es    au   plai. 


5=»-l  1       -  >    J1    I  J'<  J-X--fr-j> J-^ 


ires_se 

dres.se 
Pressez. ., 


va  sans       ces.se,  va   sans  ces   _    se  embel  - 


i   va  sans      ces  _  se,  va    sans  ces  _    se  embel 


fh^=^^-î,    p    p  H=g=g — C-  "p    p-r-J! 


sir,      douce  i_vres_se,    la    ten  _   dres_se    va    sans  ces  _  se  embel  _ 
S- 


P-^~^r=^  ?    M   I  F— F=f-^— P      F  f 


_  lir,      douce  i  _vres_ se,     la    ten  _  dres.se    va    sans  ces.  se  embel  _ 


#*  i    J     jj=£ 


N.  £=S 


^ 


lir,       oui, 


ten      _      drês     _     se  va        sans 


ST  ^     f-^4Lf-  p  +§-^a^f4=^^j 


.lir       vos  jour.ne  _  es     for.tu    _  ne  _  es,  des  _  ti  _  ne  .i  es     au   pli 


_  lir       vos  jour,  ne'  _  es     for.tu    _    ne  _  es,  des  _  ti  _  ne  _  es    au   plai. 

dfcr-*- 


_    bel    _ 


B.e»  I). 
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Xm- 


'ôï  ■'  *    0     •     0    ,  »,    0    »    m    ,   »    0    ?-»,*»  -*^0 


,  sir,oui,vos  joume_es  for_tu  _ ne_es; des.ti  _ne_es  au  plaisir1 
S*. : —k- 


_  sir,oui,vosjourne_es  for.tu  _  ne_es,  des.ti  _ne_es  au  plaisir! 


_  lir,oui,vos  journe.es  for_tu  _jie_es,des_ti  _ne'_es  au  plaisir! 
Récit. ISABELLE,  (apercevant  Alice) 


m 


.    W.\m 


14      L, 


ÏW^ 


-01 0 0- 


^=T- 


*     4  <J     —*- 


#: 


T-f 


^ 


T~r7     77 
Mais  n  est-ce    pas  cette  jeune  etran  _  ge  _  re  Dont  cerna. 

Poco  and-'  „  aiice. 


li\l.  .^}.L=}^ 


J     ■   « 


^1^^  j'JlJ-^r-^ 


7^ 
To_tre  bon_te,  votre  bonté 


tin  j'accueillis    la  pri    _    e.re? 

Récit.  .ISAB: 


daigna  me  pro_te  _    ger!         Je  voudrais.. .et  je  n'o_se  he_las!        lmterro_ 
(a  Alice)  Tempo  I?        aiice. 


_  ger!..  Tous  quittez  donc  ces  lieux,  a^ec  Robert  peut-  être?  Je  pars....  il  le 

^(avec  expression.) 


faut. 


dès  ce   soir,  mais  u_ne  fois,   u_ne  fois  en  _  cor    je    veux  re. 


voir  mon  mai1    _    tre     Ro_bert,  Ro_bert   que  i  ai  .  me  tant,  Ro  bert  Ro 
All?vivace.  "•- - 


r   i      -—_ —     a_AJIï  ^'ace. r  isab. Tempo  I? 


_  bert  que  j'ai  .me       tant! 

ALICE,  (solennellement,) 


Tous  al  _lez  le    re  _    voir? 


t 


fe 


-»■  *  -« — *•  *  i  g 


S,    i     -   ' 


^fâ 


-?r-r^. 


Fffi 


i  1    ^  t~l 


Pour  remettre  en  ses  mains  cet  écrit  de  sa    me  _  re.  De  sou-  a 

dim: 


§*>  i     *  *  P— T-r 


/M      \< .  T    V  '  :- 


mour  cette  preuve  der_nie  _  re  qu  il    ne     me.ri  _  te     pas: 
(tristement) 


mais      tel  est  mon  de_vo 
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N?  16. 


CHŒUR. 


ALICE.        -t    ^    ISAB:    \ 


perd!  Ciel!         quel  danger  le  me_nace?  parJez! 

ALICE.  ISAB: 


18 


A 


repondez!  He_las!         Robert...Si_Ience!         on  vient  ;  restez! 

le,]s  Dessus. 


}■}]}■  f  \rju  ir  p  •>  ir  ^^— p 


Frap.pez  les  airs, chants   dal  _  le'   _     gres.se,       Cris    de  vie  _toi  _reet 

2d.s  Dessus. 


Frap_pez  les  airs, chants   d'al_  le    _     gres._se,        Cris    de  vie  _  toi  _  re  et 


Frap.pez  les  airs,  chants    d  al  _  le' 


gres_se,       Cris    de  vie  _  toi  _  re  et 

-F-     f- 


f  rap_pez  les  airs,chants    dal  _  le    _    gres-se,       Cris    de  vie  _  toi  _  re  et 


i^LCj  ir  *  ir-^^u.-'picj'-cJir  p^ 


0.1 


>.2 


chants  da  _  mour!  Par  nos  accents,     par  notre  i    _   vres_se 

»        m     f      f       \    m  f  If  N       II       I  .      »     I  P     I      i     M     r==f= 

^  u  i  r  ±- 1 1    J- J  »  *     m  u  a  i  r   k 

chants  da  _  mour!  Par  nos  accents,     par  notre  i    _   \res_se 

0  ,m  m  f  \  m  i  p     \  %\  \    "  p  i  r  p  i*  r  i  p  ~fi~ 

chants  d'à  _  mour!  Par  nos  accents,     par  notre  i   _   vres.se 


chants  da  _  mour!  Par  nos  accents,      par     notre   i    _    vres.se 


B.et  I 


\h\ 


I>2 


CeJebronstousun  si  beau    jour,. 

W  0   P^rfi— 


CeJebronstousun 


CeJebronstousun  si  beau  jour. 


ce  Jebronstousun 


CeJebronstousun  si  beau    jour 


ce_lebronstousun 


D.1 


D.2 


CeJebronstousun  si  beau  jour, 

4  JL 


eeJebronstousun 


si      beau  jour! 


Frappez  les  airs,       cris  d'aLlegresse, 


si      beau  jour!  Frappez  les  airs,       cris  d'aLlegresse 

si      beau  jour!  Frappez  les  airs,  cris  d'aLlegresse 


si      beau  jour!  Frappez  les  airs,  cris  d  aLlégresse, 


D.l 


D.2 


frap_pez   les  airs,  cris    d'alJe'gres.se, 

P      \  I 

V   v   J  e 


frap.pez  les  airs,  cris    d'aLIe'gres_se, 


frap_pez  les    airs,      cris     daLlégres.se, 


frap_-pez  les  airs,       cris     d'aljegres.se,  cris    do  victoire  et 


1,379. 
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1>.2 


T. 


cris  de  victoire  et  chants  d  amour! par    nos  accents,    par 


cris  de  victoire  et  chants  d'amour! 


par   nos  ac  _ 


chants  d'amour, 


d'à  _  mour!     par    nos  ac-cents,    par 


notre  i  _  vresse     ce.le.brons    tous,    ce_  lebrons  tous,  un  si  beau  jour,  ce_ 


P^témm 


cents,    par    notre  i  _  vresse      ce_  le'_  brous  tous,oui,tous,un  si  beaujour,ce_ 


0.2 


T. 


notre  i  _  vresse     ce.  lé  _  brons,  tous,    ce-  lébrons  tous,un  si  beau  jour,  ce. 


_  Ie„ 


brous  tous,uu  si beau   jour, 


_  brons   tous,un  si — ! beau    jour, 

3* 


lé      _    ..    _  ■  _    .brous  tous.   un  si    beau  jour, 


})■.  |^i>Ti'T|'  if  r\r  r    ir     F  i  r.:    pi1  H 


brons  tous       un    *i         beau  jour, 


B.et  l 


453 


EM-4^ 


JHn-p  i  p  J'1  J^fHH* 


Ce  _  lebrons  tous  un     si  beau  jour!  Frappez  les  airs,  cris  d'à 


' w — ■ w ™ « ™  —  ■■* — v « "^- — «- 

Ce'  _  lebrons  tous  un      si  beau  jour!  Frappez  les  airs,    cris  dalle' , 


fJ'M.Pffnr  p-g-R 


:*==# 


Ce  _  lebrons  tous  un      si  beau  jour!  Frappez  les   airs,    cris  dalle 


■>!')=  7    P"  f- 


h?  ■■  f  p  g  |T  -,  M'P 


Ce  _  lebrons  tous  un     si  beau  jour!  Frappez  les    airs,   cris  d'aile'- 

tutta  forza. 


gresse,Cris  de  vie  _toire  et  chants  d'amour!  Par  nos  accents,  par  notre  i_ 


DJ 


i>:2 


gres_se>Cris  de  vie  _  toire  etchauts  d'amour!  Par  nos  accents     par  notre  i. 


.gres_se,Cris  de  vie  _  toire  et  chants  d'amour!  Par  nos  accents,    par  notre  i_ 


^^feg 


pS-   i   f-J££d7    n   7  7-^7 


s 


EEEEÉ 


,gres_se,Cris  de  vie  _  toire  et  chants  d'amour!    Par  nos  ae_  cents,   par  notre  i. 


fè=£m*$=mmmm 


^^ 


I 


m 


S 


gr-^-V: 


."vrèsjse  Ce„ lebrons  tous      un   si  beau  jour,  Ce_  lebrons    tous  un   si  beau 


D/i 


T-f—*? 


Wf=* — ^— ^ 


T^     K      '  -Y- 


r-tr-y  i  y=$=àt=& 


P  P   p   1 


.vres_se  Gejebrons  tous      un  si  beau  jour,  Ce  _  lebrons    tous  un   &i  be 

%»■     f!  'i 


— 0 " «M* 


/    y,   u  "p   U-  1/   i    y  "p   ^ 


3T-Z^Î^ 


È^^^ 


vres.se  Ce_lebrong  tous      un   si  beau  jour  Ce _  lebrons    tous  un    si  beau 


-»    -#    -*-  -#-  ♦ 
i):'    p     p    7  jLg 


.579. 


.vres-se  Ce  _lebrons  tous        m  si  beau  jour,  Ce  _  lebrons    tous  un    sï  beau 
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m 


n.2 


^  c  r;r  p  rr  rp  rfrfrThr  f*f 


=f=^ 


jour,  CeJebrons  tous  un  si  beau   jour, 


un  6i  beau  jour! 


JjiJjiJj^J  Jy  «H  p^ 


?  •  * 


0     0    * — y 


k1    k1    y    V    I  y     y   y   ¥ 


jour,  CeJebrons  tous  un  si  beau  jour, 


uu  si  beau  jour! 


m^-t  i»f-mg 


f?f  i^r  p  *p  p  ^ 


- 


jour, CeJebrons  tous  un  si  beau    jour, 


un  si  beau  jour! 


jour,  Ce.lebrons  tous  un  si  beau   jour, 


un  si  beau  jour! 


A.LBERTI.  (seul 


Je  viens  vous  pre_sen  _  ter, noble  et  bel  _  le  princes.se, 


a»:  ^rir  pir-  piTrif  PPi^r-^iTTrfrd^^ 


lu  nom  du  jeune  époux      qui, ce  soir, doit  su.nir  a  vous.  Les  pre.sents 


preLci  _eux, ga_gesde  sa  ten_dres_se,  ga_ges  de      sa     ten_dres_ 


m 


lers    Dessus. 


i 


g  ,  p 


p  ,  p 


Il      !  4- 


i 


2d.s  Dessus. 


Frappez  les    *  airs, 


m 


m 


pt 


-eM-^ 


Ténors 


Basses. 


^ 


^ 


Frappez  les     airs 


Frap 


-■    l    , 


B.et 


455 


ni 


D.S 


—  frappez  les    airs,  frap.pez    les  airs,  cris     dal_le'_gresse 


_pez, 


frap_pez  les  airs,  cris    d'alJe.gresse, 


frap_pez  les  airs,       cris     dal_le'_gresse, 


D.l 


D.2 


Frap_pez  les  airs,      cris     dal_le'_grefese, 


frap.pez  les   airs,  cris     dalJe'gres_se, 


frap_pez  les    airs,  cris     dalJegres.se, 

frap_pez  les    airs,       cris    dalJcgresse, 
■*•        >   -+   f- 

11'  , 

frap.pez  les  airs,       cris    daLle_gresse,  Cris    de  victoire  et 


[i.l 


M 


Cris    de  victoire  et  chants d'a.mour. Par     no? 


chants  da.mour, 
■A 


Par    nos      ac  _ 


Cris    de  victoire  et"ehantsda_moun 


Par 


379. 
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D.l 


m 


T 


B. 


f^r  iJ,iLT-^- 


mm 


^'-+ 


J  L_r  i r  i r  ir  ri^ 


cents,     par     notre  i  _  vresse     Ce  _  le  _  brons  tous,      ce     lebrons  tousun 


_  cents,    par    notre  i  _  vresse     Ce'_  lé  _  brons    tous,      ce    lebrons  tous  un 


nos    ac  _  cents,     par   notre  i  -  vresse      Ce  _  le  _  brons  tous,om, tousun 


cents,     par     notre  i  _  vresse      Ce-  le  _  brons  tous,       ce  _  lebrons  tousun 


si  beau  jour,ce  .le- 


brons   tous         un    si        beau 


(f-. 


r  }•  >  i  p  r  i  r^^-tj^^ju^  ■»  p  ;*  j> 


D.i  fc    *    r 


D.2 


jour,         ce'_  lebrons  tous         un   si  beau  jourlFrappez  les  airs,  cris  dalle 


. — — ■  m — •■ ^ 

jour,         ce.  lebrons  tous         un   si  beau  jourlFrappez  les  airs,  crisdalle. 


i 


^ 


=«=^ 


m .    w     — m 


EE3 


pfi'NP 


#=# 


jour,  ce_  lebrons  tous  un   si  beau  jour!  Frappez  les  airs,  crisdalle. 


jour,  cé_  lebrons  tous  un    si  beau  iour!  Frannez  les  airs,    crisdalle-^ 
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ii.l 


D.2 


ff- 


^m 


m 


m 


(  aussi  fort  que  possible,  i 


$=£: 


i 


gresse,Cris  de  vie  _  toire  et  chantsd  amour!  Pamos  accents,    par  notre  i„ 


^m 


3^ 


:fF=fr 


S 


g^~T     *]      •     J 


^ 


=?=♦ 


/    V    V 


7- 


i 


greS8e,Cris  de  vie  _  toire   et  chants  d'amour!  Par  nos  accents,     par  noire  i 

3  t 


ZÉ=ZM 


^^^3 


-*-i—ti 


-f-^ 


^=n 


F 


■t — r- 


~ 


gres^e, Cris  de  vie  _  toire  et  chants d  amour!    Par  nosac_cents,     par  notre  i. 

3  3  3  3 


b.  ^:    "'    ?'     uËJÊËg 


fr  l  y  i  /  tt~H-fr 


^^ 


^ 


_  gresse,Cris  de  vie  _  toire  et  chants  damour!    Par  nos  accents,    par  notre-  i 


iTjg     *,    p. 


I 


-*--  -»    *- 


=*=£ 


1 


s 


m 


D.2 


E    ,'    y 


v   y   v   1  y    y    y    y    I  ^    / 


vres_se,  CeJebrons  tous        uu  si  beau  jour,  ce_lebrons  tous  un    si  beau 


.vres_se,  CeJebrons  tous 


g      f     f      *  i  m     »     ■    i»        . — ■ 
■fjjj     k     /      K    /     /     1   /      1      k 


un  si  beau  jour,  ce.lebrons  tous  un   si  beau 


EE$E 


ET'^    /    fe 


£ 


■7—r- 


Y 


_vres_se,  CeJebrons  tous         un  si  beau  jour,  ce  _  lebrons  tous  un    si  beau 

3  3 

-f    -»    -i»  -f  -f-    _  -»  -» 


*4î 


ï 


vres_se,  CeJebrous  tous        un  si  beau  jour,  ce -lebrons  tous  un   si  beau 


^t 


Ê 


r,*?  r 


D.i 


^=^ 


^^ 


-r-r- 


E 


jour,  ce  Jebrons  tous  un  si  beau    jour, 


un  si  beau  jour! 


i 


i^i 


D.2 


S 


^^ 


^    /    y 


7=^ 


¥=^ 


J^r     *-?» 


jour,  CeJebrons  tous  un  si  beau    jour, un  si  beau  jour! 

r  r  i«»  b  •  ;  i  i  ii   r,   i     £*?-£- 


^ 


--M^y 


I 


HE 


i-  i/  y 


^^^F*^1 


jour,  ceJebrons  tous  un  si  beau    jour,^_ 


un  si  beau  jour! 


v,  m  s  y  y  v  i  y  y 


77  T  <y  lY^ir  F»r-F  N 


¥=¥=¥ 


^ 


*79. 


jour,  ceJebrons  tous  un  si  beau    jour, 


un  si  beau  jour! 


AIB:(seul)    i 


Nobles  et  che_\a  _liers. 

.% 

nez,  re_ti_ron^  non-! 
leP  Dessus. 


ve_nez,re_ti  _rons  nous,  ve_nez,     \e_nez,   tel 

(Tous  se  retirent   peu  à  peu, Ion  aoù  lt- 


frappez  les  ai rs,cri s  dal.le. 


mà#*u  j>j*i^g 


~pyra 


Ténors." 


j* 


Frappez  les  airs 


gg 


frappez  les  ai rs,cris  d'al_le  _ 


^irgif  '■fiçg 


Basses. 


/ — *- 
Frappez  les  airs, 


frappez  les  airs,cris  dal_le  _ 


Frappez  les  airs,  frappez  les  airs,cris  d  al  Je  _ 

(Robert  paraît  au  fond  du  théâtre  avec  le  ra_ 
i'i  ince  de  Grenade  descendre  les  gradins  de  1  escaliei:^v/>-meau,saiis  être  vu  du  chœur  )à  demi  voix. 


;     .  gresse!     CeJebrons  tous  un   si      beau     jour!         (t0X1s  portent  la^ppez  ^es 

!    -         |      l      .     i k v-r-n *r^ i ffl3"^ r  main  au  front, .  »  demjvois 


.  gresse!     CeJebrons  tous  un 


. 


£ 


•     0  1 


#%£ 


f      1   ff 


-g-       J  O    -»  T       comme    si   un     -*■      J  »~~ y~ 

~       I  t    ^7  coiipiiivisihlelcs.7"'  r~ 

61     *>eau      wnr!        %va'it  fr      '   *  «me*  les 

///S- .  .    .,       "     '     a  demi  voix. 

-m-,    m  i-g|>  ^    I  PU1S  lls  'epren-x— =     \      (o 

fT    [         I    f   1  [  "    1  nent  le  chœur,  |f      J»  ?: 


'.gresse!    Ce'Jébrons  tous  un   si     beau      jour!         se  faisantef fo,,J Frappez  les 


a  demi  voix. 


»     0*    I 


1 


I 


H 


T 


:z_ 


^ 


ffca 


_  gresse!    CeJebrons  tous  un   si     beau      jour! 


Frappez  les 
3 


airs,  cris    d'à  Lie'  _  gresse,      Cris  de  victoire  et  chants  da.niour! 


airs,  cris     d'aLle  _  gresse,      Cris  de  victoire  et  chants  da.mour! 


m 


*=F= 


M^-ffgg 


ÈEÊ3e£ 


■f—f- 


airs,  cris    d'aLle  _  gresse,     Cris  de  victoire  et  chants  da.mour! 


airs,  cris     daLlé  _  gresse,     Cris  de  victoire  et  chants  d'a-mour! 


B.et 


1)1 


).2 


(Holieii  a\anre  lentement, le,  rameau  étendu; a  mesure  qu'il  approche  des  choeurs,  Jcuis 
™i\  s'affaiblissent  par  degrés,  puis  ils  restent   frappes  d'imnrîohil il é) 

-2- 


'tÊmm 


^E- 


1-  »-rJ?»jT|^ j-j       p||     Fff 


Frappez  les  airs, cris  d'alle_gres8e,      Cris      de     victoi  _re  et  chants  d'amoui 


^E^PPPN^N^iëi^^ 


:>.i 


>s 


Frappez  les  airs,eris  dalJe_gresse,      Cris      de     victoLfie  et  chants  d'amour' 

-£ » — k-,—, „ __ . p 


Frappez  les  airs,cris  dal_lé_gresse,      Cris      de     victoi.re  et  chants  daniour! 


Cris      de  vic_toi  _    re  et  chants  d'amour! 

/                                         ,.                            ■.  (leurs  voix  s  affaiblis 

liaisant  un  etlort  pour  résister  au  somme)])  sent  de  plus  en  pli 

_PP                                              pp  ppp 


Par  nos  accents      ce  _  lebronstous   un  si    be;> 
PP  pp ppp 


-» - , — * — ^-9 , ..  ^     i0 1 m 

Par    nos  accents  ce  _    lebronstous       un  si        bea'i 


Par  nos  accents,  par     notre  ivresse 


un  si         bea 
PPP. 


'.'i 


Par  nos  accents,  par      notre  ivresse 

ils  ne  peuvent  plus  résister  an 

sommeil  et   restent  ^immobiles)     moren(j0 


jotir,  un    si  beau  jour! 


un  si    bea' 
3 


jour,    un  si    beau  jour! 


^^g^agggfc 


jour,         un   si  beau  jour! 


morendo.    ,      jjfp 

— :T=FTœ  ri" 


79. 
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iy°  i7 


Récitatif'.  Drtm 

O  ROBERT. 


FINAL. 
A).  SCENE  et  CAVATINE. 


t 


Eu  ma.gique  rameau  qui  sabais_se  sur  eux  L'invin_ci_ble  pou 


.voir  vient  de  fer.mer  leurs  yeux:  Tavoix  fiere  beau_te,     ne  peut  être  ente 
AH"  agitâtes 


fe 


&-?-f-V^ 


é£= 


n—f-- 


m 


+ — <?-. 


% 


¥E$E¥z 


-f-f-^ 


^ 


du_e!  Le  ces  lieux         ou  me  guide  un  ascendant  fa.tal,      .Dus. 

Récitatif. 


se- je  te  ra_vir,       menaçante,     eper_du_e,  Tu  me  suivras,  tumesuL 


AncT 


Récitatif. 


oP 


Mf 


vras  loin  dira  ri_val!..  mais  non, tu  vas  céder!     approchons!.. approchons! 

CO  and*?  ^  CAVATINE. 

g£>-  (toujours  très  il  ux.) 


Ah!  quelle  est  bel  _   le!..        qu'elîeest  bel 


le! 


Ce  paisible som_ 


jéfgn^  f  I J  J -  ^^O-llfeÉg^ 


Prê_teun  charme, un 


charme  plus  doux        a ses  traits  innocents,a  ses  traits  in _no_  cents! 

j.,   All°  agilatog 


V-Mv 


a^ir  ff^lgj-g-  [frf!yaa^ 


£=£~ËS"-* 


quelle  est  bel   _    le! —      quelle  est  bel 
1  _J i 


3* 


Mais  hâtons 


_     le!       pour  toi  je  romps  le  charme,  ou  sont  plonges  leurs     sens 
ISAB-.is'evriHanti  Tresto.^  >  -,  Presto.  «'•/ 


Récit 


es     2    "Récit. 


Récit . 


Ou  suis  je?  Et  quelle  voix  map_peI.Je?  •    ; 


(s'aniiiiaut  peu  à  peuj 


16i 


aiit  a  fermé  tous  les  yeux?..  Quevois-jeL.      est-ce  une  erreur  nou. 

C\Jf  Pl,is>i<]z  beaucoup. 0        m   bç*  Oja    bjl.    ^  Lent. 


«jjf-J F H — ; — l-1— L-J-# — ' l         l  '    l|        SE   *     I  ^_ 

-velle?     Quoi!  quoi!   RoJiert ,  Robert, RoJbert    en  ces  lieux! 


qu 

Pocoan.d':;  ^   (B)    D™. 


GrandDieu! —  grand  Dieu! —        toi,  qui  vois  mes  a  _  lar 


-mes,       Toi,qui  voisines  a  _  lar_mes,I)eton  secours  dai  _  gne m'ai  - 

AH.  agitato.  RUB:  (dune  \oix  suffoquée) 


-  «fer!  Voila  donc     ces  at-traits,  ces  charmes  Qu'un  r,i_ 


val      de.vait  pos_se'_der!    Ah!  je     sens u_ne  joie    infer.nale,     Je 


sens  u_ne  joie  infer_nale      A    voir     sontrouble,soutroubleetsoneffroi! 

■       \     lSAl>:(à  part) 


Quels  regards    il  jet  _te  sur  moi!      Quels  regards    il  jet.  te  sur 


ROB 


moi!     Ah!  je     sensu_nejoie  infer_naJe,     Je     sens  u_  ne  joie  infe 


-na-le  A   voir  son  trouble  et  son  ef-froi     A  voir  son    trouble  et" 
r      isab: 


â 


-^ 


^m 


son    h|'  .  froi  ! 


u. 


"• — r— M- 


"^"* # s — \  — 


1 r 


ne  puissance  et  ma_gique  et  fa  _  ta_îeVous  a 


1,579. 


fait  de  ïhomieiiroubli-er  le  serment!   Eh  bien,  oui!     oui!      oui!   1' 


162 


fer  qui  me   sert  et  m'en_teiid       'Va    nie  ven.ger  d'un    rLval   quejab. 

4  ISAB:(avec  indignation) 


korre!  C'est     ce     ma.tin  en      coin  _  battant        C  est 

matin     en  com_battant  A  _  vec  honneur  vous  le    pouviez,        Uui, 

jg fc 


^^^ 


,  vous  le     pouviez,  a_vec      honneur TOUS  le       pou-Viez — 

f^->  J  vii|b: 


c'est  ce       ma_tin       en  coin  _  battant      a_vec      honneur  vous  le     pou_ 

s~-, — ™ — ^ 


t-^r^ 


viez,    en  coin  -  battant ,    encom_  battant       a.vec    honneur   vousle    pou_ 

-*—,  f   feg ;«   .h# — ^ i.«  i  -i« — = m r-= — I — r  r  iP 


viez, a       >ec hon_neur, oui     vous — le      pou_viez 


_  tant  !       Crains  ma  fureur  !    crains  ma  fureur  !     Quels  regards!      quels  re_ 

,,        ROB:  vibrato. 

_  gards  !   quels  re_gards! 

pas!       Trem-blede  me    ré_duire  au     dé  _  ses   „    poir!      Tout  dans  ces 


Crains  mafureur;ne   me  re  _  pous  _   se 


JEî-JZl 


7 ;     ■ — sr 

lieux    reconnaît     muu  em  _  pi  _  re ,    Et  rien, et    rien  ne  peut  t  arra- 

n.etB 


ISAIi  .'  (à  part) 


<6J 


cher  de     mes  bras!  rien!     Dieu    tout  puissant,  île   m'a_ban  _  don    .    ne 


pas!         Au       désespoir  je  crains  de  le  ré_dui 


É 


Crains    mafu_reur! 


T5S~ 

Crains  ma   fu 


=FS»=F=f=*?*= 


^^ 


£ 


3=3: 


t? 


son  ein   _    pi    _     re,  Toi 


Tout  dans  ces  lieux  recon_  nait 


reur!  Tout dausceslieux 


reconnaît   inon  eni,j)i     -     re , 


$ 


il grand  Dieu,  peux  en  _  chaî_  ner son  bras!      Fuyez! 

-       2  


ÉÉÉ 


I 


S 


ÏS 


-0-0- 


$=¥ 


Rienne  peut  farracherjtarracber  de  mes  bras! 


fuyez!       Re  _  ti_rez-vous!         fuyez!     fuyez!        re  _  tLrez-vous!  vo. 


C  r  ai  ns  ma  fu  _  r  eur  ! 


crains  nia  iu_reur! 


_  tre  es.peranceest  vaine!        Ro  _  bert, quittez    ces  lieux! grand  Dieu! 

^— ste 


1,379. 


le       me     repousse     pas! 


Je  sens 


u_ne  * 


.  grandDieu!  De   ton    se.cours    daigne  m'aLder!         re_tirez- 


&r  i  J'-.m I  •  i'  r  •  ?  i't    r 


*■: 


inf'er  _  nale  A  voir  sontroubleet   son  ef- froil 


vous!     re-t-irez-vous!  fuyez  ces  lieux!     retirez-vous!       Quels  regards!. 

■?-                          ^  >•  =- 

_2 2 , (2_ 


quels  re_gards!..  quels  re_gards!..  Crains  ma  f ïi_reur,ne  me   re 


_  pous  _  se    pas!        Trem  _  ble,de  me  ré.duireau     dé  _  ses  _   poir! 

ig        0  m  P 


Tout  dans  ces  lieux    recon_nait monem_pi_re     Et    rien_ — et 

■^        ^  f^     i^.i*  part)  ...» 


rien  nepeuttarra_cher  de    mes  bras!  rien!   Dieu   toutpuissant,7ïe  m"aban. 


Crains  ma    f'u  _  reur!  Tout dansces  lieux  .reconnaitmonem. 


B.ell 


_pi   _    re, Toi  seul, grandl)ieu,peuxenchaî_ner 


pi  _  re,       Rienne peut,        rien, 
Pressez.  2 


tur_  racher  de  mes 

(treilil)Iante) 


H ' ■ — p  l -  '  ; — 1 — 1 — ^ — '  .  ',     1.  !  ; 

bras!  Je  cède  autransportqui  ma_nime!  l_sa_ 


isab:       ROb: 


beLle!        tum'appartiens!  Juste  ciel!  Aucunpotrvoir   ne  peutbriser  ta 


Dieutout  puissant! 

mm 


Ah!  laissez-moi!      reJirez- 


viens!  viens!  tumappar    .    tiens! 

AT 

l  '     ISAB. (très  doux) 


r»  jno  (C)    CAVATINE 

roco  and  . 


Robert,  Robert,  toi  que  j'ai     _     me      Et    qui     re- 


doux) 


eus, qui  re_cus  ma  foi:    Tu  vois  mon  ef_l'roi,tu  vois  mon  ef-froi! 


f-rvrPE? 


\  / ■    \  1  •/ ■  „*  f  _  tn 


.79, 


(ti-A  _   ce,    gra.ee     pour toi-mème,pourtoi-mè  _  11e,        Etgra  -  ce, 


166 


ROB.  (d'une  voix  étouffée)       ISAB . 


et  grà  _  ce,  grâ  _ce         pour    moi!    Non, non, non, non!      Gràcepour 

ROB.  ISAB.  />- 


toi!     Non, non, non, non!    Grâ_ce pour  moi!  gra 


I"*^««-J^    S      g     "^     -»*   r    .  -■¥£ 


_F 
_    ce  pour 

1   o 


E_E___Ê 


ce  pour  moi, 


pour      toi! 


-iM- 


NiJ.Jr 


-»  ^ 


pip 


=F=? 


Quoi!  ton  cœur,  quoi!  ton  cœur       se dé_ga_ge      De&sernients 


^3^E 


±e 


teS^ 


(très  douxj 


F  g  P~P'  P'CJ 


-p-r 


=2=S 


lesplusdoux,desser_nients    lesplusdoux?       Tu  me  rendis  hommage, 

3 


I 


Pf^N 


«t*4; 


r^nt^r^xFiTirr^ 


*_3==*E_Ï_: 


^^ 


Je  suis  a  tes  genoux!      Tumerendis   homma  _  ge,     Je  suis  à  tes  ge 

f  „  dim.  ^^Jdune  voix  suffoquée  par  les  îar. 


sà 


_  noux,      a  tes  genoux,        a    tes  ge_  noux! 
mes) 


Gra 


ï 


pour  toi-même, pour  toi-mê_  me,    Et  grâ  _  ce,     etgrà_ce,grâ  _  ce      pour 

ROB.{se  faisant  effortj      ISAB.  ROB.  ISAB. 


rWrn^jL^t%^ 


moi!    Non,iion,non,non!  Gràcepourmoi!    Non, non, non, non!  Gràcepour 
dim.  _=—  _,.- ■-    ♦ 


É 


toi!   gra   _____    cepourmoi!  gra  _ 

^        ^       ^  ^         Un  poCO  piu  mosso  .(avec  ang-oissej 


ce pour 


&S 


-v — t*—%. 


ë__- 


E__  J  r  r 


5 


¥ 


I 


i^S 


)our        toi!  0     monbien,monbien  su_prè_me! 

poco  a  poco    string'    _    sempre    _    più 


É 


Toi  épié  j  aime,  toi  que  ,jai_me!  Tu  vois  moh«ë,f_froi,    tuvois  mon  ef'_ 


B.  et 


crescendo. 
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Tempo  i  '.'  (se  jetanl  aux 


froi,  tavois  monefJroi,luvois  monef_froi,ah!       •  Grâ  _  ce,  grâ.ce 


geuoux  de  Robert) 


PP    a 


pour  toi-même, pour  toi-mè_  me,    Etgrà-ce,    et  grà_ce,grà_ce       p< 


!         Grâce! 


grâce!         gra  ____       ___ce  pour 


ISAB. 


All?agitato.       .    ROB.(d«ne voix  suffoquée) 


M<  iicœurs'e_meut  a    cette  voix  tou-chan-tçl    En_ 

ROB.  cresc. 


tends  ma  voix,  en.tendsma voix tremJblan_te  Mais    je    ne    puis  mai. 
/  s — -.  ,   Molto  asritato. 


Ah!        maî_tri_se  tes  traus_poi  ts! 


(a\ec  rateej 


-r— i — r 
_  trisenuestransports! 

3 


Dans  mi  moment  tu 

3 


vasmétrera_yie,  En  te  perdant jevaisperdre  le jour!  Tu  neveux 

\ 


plus  demoua_mour,      Cruelle,eh  bien!    PrendsdoncmavLe! 


ISAB., 


Quoi!      quemedis-tul         Oui!      oui         tel  est  mon  sort  Quoi  plus  des 

ROB.,  ISAB.  BOB.  ISAB.  J   BOB. 


_poir?  Un  seulme  reste!  Sauve tesj ours!  Je lesdtteste!  FuTs,tufepeux!xHutctIa 


ri-p— Aut-),r7  |g.'-jch7'TrrJc'rT3^5t 


ylj   i   y\\         ■  1 


mort!    Dussé-jepe_rir  sousleurscoups,I.sa_beIle,.i  attends  m  ..■•••. 


*68  (D)   MORCEAU  D'ENSEMBLE 

ISABELLE.     „_ 


^ 


ALICE 


Une  DAME   D'HONNEUR. 


ROBERT,  (il  brise  le  rameau.) 
£3. 


_noux! 

RAIMBACD. 

2  CHEVALIERS. 


ALBERTI. 

2  CHETALIEKS. 


Quelle  avenJure?        est-ce  ni  î  près. 


Quelle  a  _  ven  _  tu  _  re?  quel   près  _ 


i?  Dessus.     t  ,       , 

> q  .Les  portes  s  ou_ 

fr^(h      g^     -vient  d'elles-mê_ 

\j  '     liie.s.      L'on    voit 

toute    la  cour  en_ 
js  dormie-  peu  à  peu 

2^.  Dessus,  tous  s'éveillent  et 
entrent  dans  la 
chambre  . 


Ténors . 


Quelle  aven_ture?        est-ce unpres. 


Basses . 

3EP 


pp 


I  J. 1 — U 


+-r- 


j^=^r-fw^=F 


±3=± 


Quelle  a  _ven  _ture?estcetm    pré 


B.el 


crescendo , 


Rcb 


Rai 


"ET 


Quelle  langueur  nous  glaçait  tous?         Sommeil  étrange! 

crescendo. 


Quelle  langueur  nous  glaçait  tous?         Sommeil  étrange! 


ri 


D2 


-tige?  Quelle  langueur  nousglacaittous?         Sommeil  étrange! 


.ti_ge?Quelle      lan.gueurnousgla.çait  tous?  Sommeil    é    _  transe! 


ge!ou 


I 


crescendo. 


P3=1xFfF 


Quelle  langueur  nousglacaittous?         Sommeil  étrange! 


Quelle  langueur  nousglacaittous?         Sommeil  étrange! 


iHH 


i  n      r^ — i — 
-tige?  Quelle  langueur  nousglacaittous?         Sommeil  étrange! 


ti_ge?Quelle     lan.gueurnousglalcait  tous? Sommeil    e  _   trangeloù 


170 


molto  cresc , 


où  sommes-nous?Quevois-je!        ô  trouble!         ô    ciel '.Quevois-je! ciel!  que 


i>^mf-f-^r  i  ■  rr  r  i.  r  r  ri^ 


w 


D'h 


Hob 


où  sommes-nous?Quevois--je!        ô  trouble!        ô   ciel!  Quevois-je!  ciel!  que 


* 


molto  cresc. 


"zt — \^ — t — 

où  sommes-nous?  Que  vois-je!       o      trouble!      Que  vois-je!  ciel!  que 


t^r-4^-r-t-pF^£ 


s 


fc^ 


2  0b 


Dl 


V2. 


sommes    -    nous?  Quevoi&je!      o     trouble!       Que  vois-je!  ciellque 

molto  cresc. 


■pmm 


•    0 


ÊEÊÊ 


±^^ 


?=Ç=F 


où  sommes-nous?QueYois-je!        o  trouble!        ô    ciel  !  Que  vois-je!  ciell  que 


?P 


t  P  * 


f-tw~f—r~ftw-f-z  ^=f=$f 


où  srinmes-uous?Queyois-je!        ô  trouble!        6    ciel! Quevois-je!  ciel! que 


où  sommes-nous?  Quevois-je!      o    trouble!      Quevois-je!  ciel! que 

■  Àd'i  ijj  Aii i i  i 


■é^à 


USeU 


-i — i— i 


sommas    -    uotis?  Quevois^e!      o     troul)le!      Que  vois-je!  ciel! que 


m 


o  h  g/t     -  i  -  i   -     i      -     i  ~^~i 


îl'h: 


R-.b: 


r..li: 

2  Oh 


.Mb 
2.C1. 


vois -je!  ciel!  que    vois -je!  c'est   Ro     _      bert! 
vois-je!  ciel! que    >ois-je!  c'est    Ro      _      bert! 


vois-je!  ciel!  que     vois -je!  c'est   Ho       _      bert!. 
t-f-     *■    *■     -*-      s-*-    A    -»     A         ,,#'o 


vois-je!  ciel!  que  vois-je!  c'est  Ro  _  bert!. 
vois-je!  ciel!  que  vois-je!  c'est  Ro  _  bert!. 
vois-je!  ciel!  que    vois-je!  c'est   Ro      _       bert! 


vois-je!  ciel!  que   vois-je!  c'est    Ro      _       bert' 

i  I  I  I 


Robert! 


Robert! 


Robert! 


Robert! 


Robert! 


Robert! 


Robert! 

1 


vois-je!  ciel!  que    vois- je!  c'est   Ro       _      bert! Robert! 


.,379. 
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(aussi  fort  que  possible.) 


Ro-berl! 


Ro-bert!. 


Rnh 


Ro_  bert! 


Ro_bert!. 


Ro_bert!. 


Ro_beri! 


Ro_bert! 


B.d  1 


\LDEHTI   seul, 

pet  détaché 


uz 


Oui.c'est   lui!  punissons 

p  et  détaché. 

arrêtons, 
p  et  dctache 


qEgfe 


«tr 


ce  guerrier  lemp. 


saisissons  c«-  guerrier  tf'mp- 


arrêtons, 
j>et  détaché. 


^aisissnn*  (e^uer-ier  teme_ 


arrêtons,  saisissons 


-Y — * — I i^-V- 

ce  guerrier  terne. 


Mb: 


raire, c'est  en_vain  qu'il  voudrait,         qu'il  voudrait  s'échapper  de  nos 


re,  c'est  envain  qu'il  voudrait  s'échapper  de  no^- 


_re,  c'est  envain  qu'il  voudrait  s'échapper  de  nos 


-  rai_re,  c'est  envain  qu'il  voudrait 


s'échapper  de  nos 


raLre,  c'est  envain  qu'il  voudrait  s'échapper  de  nos 


379. 


i74 


JVb 


venez  fous!  venez 

less  2.CHÉVM.IERS       sans    RAIMB\UD. 


c'est    en    vain! 


arrêtons, 
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arrêtons, 
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sai_sissons  ce  guerrier  feme_rai_re.'  c'esi  envain 
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saisissons  ce  guerrier  teme_rai_re!  cfcsl  envain 


saisissons  ce  guerrier  feme_rai_ré!  c'est  envain 


saisissons  ce  guerrier  teme_rai_re.'  c'est  envain 
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c'est  en  vain!  _ 
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c'est  envain! 


joie, 


et  la  terre 


.et  les  cieux! 

RMMBACP  et  les   CHEVALIERS. 


qu'il  voudrait       s'échapper  de  nos  bras,  c'est  en_vain! 


ALBERTI  Pt    les   CHEVALIERS. 
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c'est  en_vain! 


qu'il  voudrait      s'échapper  de  nos  hra* — " 


qu'il  voudrait       s'échapper  de  nos  bras 


qu'il  voudrait      s'échapper  de  nos  bras 
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qu'il  voudrait      s'échapper  de  nos  bras. 
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au    destin  qui  l'atjerid 


au   destin  qui  l'atJend 


au  destin  qui  l'atJend 


RUMBACP  et    les  CHEVALIERS. 


les  2  CHEVALIERS. 


qui  l'atJend    rien  ne  peuf,rien  te  peut le  sous  Irai-  re 
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non  ne  peut, rien  nf  peut  lesoustrai  _  re  au  des.. 


au  desjin 


non.  n'en! 


su  des_tiï: 


non,  rien! 


qui  i'at.tend,  non,rien! 
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rien  ne  peut  le  soustraire 
rien  ne  peut  le  soustraire 


rien  ne  peut  le  soustraire 


qui  l'attend,  qui  l'a» tend,  rien  ne  peut  le  soustraire  et  le 
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qui  l'attend,  rien  ne  peut  le  soustraire,        et  le  jour 
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doit  demain  éclairer  son  trépas! 
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doit  demain  éclairer   son  trépas! 
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doit  demain  éclairer  son  trépas! 


$ê* 


p,  f  •  g  p  i»r,  p  i  r  ^ 


Mb. 
2ch 


tlîlt.l'^i  4 


jour  doit  demain  éclairer  son  trépas! 
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éclairer  son  trépas! 
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son  trépas! 
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son  trépas!  ar-  rêtons, 


PSJ 


PP 


@g 


m 


y  y  \  g  !  a  ;  g 


^ 


son  trépas!     ar_  rê  -  tons,       sai  _  sis 
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sons  ce  guerrier,      ce    guer.rier!       c'est  en    vain,  qu'il  vou 
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RUMRAIJI)    ET   2   CHEVALIERS. 
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et  le    jour  doit  de. 
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2  CHEVALIERS. 


et  le    jour  doit  de. 
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et  le  jour  doit  demain 
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qu'il  voudrait       séchapperdenosb'ras! 


qu'il  voudrait        sechapperde  nos  bras  ! 
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_ tirait       s'echap-per       de  nos      bras! 
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éclairer  sontrépas,  elle    jour        doit  de. 
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iin  éclairer  sontrépas,  et  le    jour         doit  de. 
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et  le  jour         doit  demain 
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et  le  jour  doitdemain 
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IS\BELLE. 
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doit 
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ALICE. 


doit 


I 


y 


DAME  DHONINEIR. 
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doit 
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éclai  _   rer  sontre.pas,  doit 
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éclai  _   rer 


son  tre.pas, 


son  trépas,  oui, 
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et   le  jour  doit  de. 
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et   le  jour  doit   de. 
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eclai  _    rer  son  tré.  pas,  et  le  jour  doit    de. 
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son  trépas,  oui, 
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main  éclairer   son  trépas,    et  le  jourdoit  demain  e'clairer  sontré. 
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rer,  et  lejoiirdoîtdemaineclairersontrêpas,  doit    eclai..    rer 
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rer,  et  le  jourdoitdeinain  éclairerson  trépas,  doit     éclai  -    rer 
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rer,  et  le  jourdoitdeniain  éclairerson  trépas,  doit     éclai  _    rer 
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.main,  et  le  jourdoitdeinain  éclairerson  trépas,  doit     eclai   _    rer 
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pas,  et  lejuurdoit demain  éclairerson  trépas,  doit     eclai  -   rer 
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pas,  et  le  jourdoitdeniain  éclairerson  trépas,  doit     eclai  .    rer 
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-main, et  le  jourdoit  demain  éclairerson  trépas,  doit      eclai  _    rer 


son    tre.pas! 


c'en  est  fait,cenestfaitdesesjours,hélas! 


son     tré.pas!  c'en  est  fait,c'enestfaitdesesjours,hélas! 
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son     trempas 


c'en  est  fait,c'enestfaitdesesjonrs,hélas! 
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son     tré.pas! 


ar_  retons crguerrierteme.  rai    _     re 


son     tre.pas!  ar_  répons, saisissonsceguerriertéiné.  rai    _     re 


saisissons  ceguerrierteme.  rai    _     re, 


son     tre.pas! 


saisissons  ce&uerrierteme.  rai    .     re, 
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son    tre.pas 
// 


saisissons  ceguerrierteinr  _  rai    _     re, 


son    tre.pas!  ar_  rètons,saisissonsceguerriertémé.  rai    -     re 
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c'en  est.  fait, c'enest  faitdeses  jours! 


c'en  est  fait,c'enest  faitdeses  jours! 


Ra. 


c'en  est  fait,c'en est  fait  de  ses  jours! 


c'est  en  vain,qu'il  voudraitsechapperdenosbras!  au  des. 


c'est  en  vain,quil voudraitsechapperdenosbras!  au  des. 
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qu'il  voudraitsechapperdenosbras! 
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qu'i'l  voudraitsechapperdenosbras! 


qu'il  voudraitsechapperdenosbras! 


c'est  en  vain  quilvpudraitséehapperde  nos  bras!  au  des- 
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vai.ne.ment  il  brave  leur  cb.  le  -  re, 


cen  est 


$ 


y 


EE 


J1TT7 


fâPf 


E 


vai.ne.ment  il  brave  leur  co.  le.  re, 
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vai.ne.ment  il  brave  leur  co.  le  .  re. 
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tin  qui  fattend.rien  nepeutle  soustrai.re  ripn  nepeutle  sous. 
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qui  lattend,rien  nepeutle  soustrai.re 
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qui  lattend,nen  ne  peutle  soustrai.re 
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au  des, 


qui  I attend,rien  ne  peutle  soustrai.re 


au  des. 
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fait,c'ehestfait  de  ses  jours, 
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fait, c'en estfait  de  ses  jours, 


.tend,au  destin  qui  fat -tend! 

saccade. 


c'en  est  fait, 
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fait,c'enestfait  de  ses  jours,  c'enest    fait, 


jouis,e'enestfait  do  ses  jours,  c'enest  fait, 


c'enest  fait 
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-  trai.  re! 


c'est  en\ain,au  destin  qui  l'attend  rien  ne  peut 
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tin,audpstinquil'at-tend,  c'est    en  vain, 


tin,  au  destin  qui  fat. tend,  c'est  en  vain. 


rien     ne 


-  tin,  au  des  tin  qui  fat  _  tend,  c'est   en  vain, 

sac  ade. 


trai.reî  c'est  en  vain  au  destin  qui  l'attend  rien  ne  peut 
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c'en  est  fait,    c'en  est  fait     de  ses  jours,      rien  ne  peut 


c'en  est  fait,    c'en  est  fait     de  ses  jours,      rien  ne  peut 
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c'en  est  fait,    c'en  est  fait     desesjours,      rien  ne  peut 
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c'en  est  fait,    c'en  est  fait     de  sesjours,      rien  ne  peut 


le  soustraire,non,rien  ne  peut  lesoustrai  -  re,         rien  ne  peut 
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Iar.racher      de  nos  bras,      rien  ne  peut 
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Iar.racher      de  nos  bras,      rien  ne  peut 


peut 


Iar.racher      de  nos  bras,      rien  ne  peut 


lesoustraire,non,rienne  peut  lesoustrai  .   re,         rien  ne  peut 
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l'arra.cher         de  leurs  bras! 


l'arra.cher         de  leurs  bras! 
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l'orra. cher  de  leurs  bras! 
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l'arra_cher,         rien,       et  lejour  doitdemain  éclairer  sontrepasî 


l'arra.cher  rien,       et  lejour  doitdemain  éclairer  son  trépas! 
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l'arra.cher        non!rien!et  lejour  doitdemain  éclairer  son  trépas! 


^^ 


l'arra.cher,        rien!       et  lejour  doitdemain   éclairer  son  trépas! 

\a  •  t    m ^8= 


§&H 


l'arra.cher,         rien!       et  lejour  doitdemain  éclairer  son  trépas! 


l'arra.cher,        rien!       et  lejour  doitdemain  éclairer  son  trépas! 
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(doux), 

eestpourmoi 


qu'en  ce  s  lieux 


(doux) , 

eest  en  vain 


qu'en  ces  lieux 


bra   _  >e      leur      co  _    le  _ 


et  helasî 
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r,di-  leurs  bras! 
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citer     de  leurs  bras! 


Rien! 
-"»¥%  bo    - 


au  destin 


ehe  .■     Jo  nrvt;    brasî 


qui  I attend 


PU  flftS-fl) 
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tend  hé. las!    rien     ne    peut    le  soustrai- re,      non, non, 
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et  le  jourdoitdemain   éclairer  son  tre  .pas! 
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et  le  jourdoitdemain   éclairer  son  tre-  pas! 
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et  le  jourdoitdemain    eclairerson  tré  .pas! 
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et  lejourdoit  demain    eclairerson  tre  _pas!. 
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et  le  jourdoitdemain    eclairerson  tre»  pas! 
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et  le  jouvdoit  demain    eclairerson  Ire  _  pas! 
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!•!  le jourdoitdéîna'in    eclairerson  tre-pas! 
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c'est  en  vain  quilvoudrait  s'échapper  de  nosbras! 


c'est  en  vain  quilvoudrait  s'échapper  de  nosbras! 
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c'est  en  vain  quilvoudrait  s'échapper  de  nosbras! 
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c'est  en  vain  qu'en  ces  lieux 
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C'esten  vain  quenrces  lieux 
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C'est  en  vain 
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doitdemain,  doit    éclairer  son tré_ pas,  il        di 


joie, 


et  la     terrent  la  terre  et  les  cicux, 

éclai_rer,    éclairer  son  tré_pas! 

À4h 


Je  dé_ 


qu'il  voudrait  s'é  -  chapper  de  nos    bras 

4v 


Il         dé 


qu'il  voudrait  se  .  chapper  de  nos  bras! 


Il  de 


p.  i 


D.  2 


qu'ilvondrait  s'é      _      cfcap 


Il         dé 


qu'il  voudrait  s'é     _      cliap  .        P^r. 


Il  d< 


n     ii.579 
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v. 


I). 
d'h 


Ro 


Rs 

2ch 


Alb 

2ch, 


D.  1 


D..2- 


VP  iW       ,PP 


-  fi_e  a-vec  joie,  etla  terre         et  les       d'eux'. 


joie,  et  la  terre         et  les       cieux! 


fi_e         a.vec  joie,  et  la  terre  et  les        cieux! 


11  rT  i 

PP      .      J 

r> 

i    ,     ra 

1 

p- 

.fi.e 

a.vec 

joie, 

ciel_ 

et 

— 

ter-     _ 

re  ! 

gggg  Jy  l  J^^ 


-fi.e         a_vec         joie,  et  la  terre         et  les       cieux! 


B.  ci 
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Presto  moll< 


C'enestfait, vainement.cenest  fait,  vainement    il  bra.veleurco.lè.re, 


§WfHt  rrr  ir  r  r  rrriffifag 


C'enestfait,vainement,c'en est  fait,  vainement    il  bra.veleur  co.lè.re, 


D. 


.Ar.rêtons, saisissons,   ar.rê  tons,  saisissons    ce  guerrier  lémé.rai.re, 


Venez  tous. venez  tous! 


C'en  estfait,vainement,  c'en  est  fait,  vainement 


D.  1 


V.2 


Ar_rêtons,saisissons,    ar.rêtons,  saisissons    ceguerneptémérai .  re, 

gi  .  f  r*.  f   i  r,tf  r    r»r  r  iTTif  f  rf~fl 
•  r  r  i   i  t  i— r  r  T  i    '  _  r  i  i  y  \>-\  y  JrJ^-J^ 

Ar_rètons,saisissons,    ar. retons,  saisissons    ce  guerrier  témérai  _re, 


Ar-retons, saisissons,    ar. retons,  saisissons    ce  guerrier  temerai  _  re, 


Ar-rêtons,saisissons,     ar. retons,  saisissons  ceguernertemerai  -  re, 


&* 


£L 


nr  r  r  rn  i  r  r  r  r  m 


.  p.  i  m     p     p 


9 — • HS *■ 


Ar_rêtons,saisissons,     ar.rêtons,  saisissons    ce  guerrier  témérai.  re, 

P'  P-.  p t §—fi — p- 


tmff{  r  r  rr  r-tfr-Mrr^f^â 


B. 


s^-s-^--» — * — »-*• 


Ar.rêtons, saisissons,     ar.rêtons,  saisissons   ce  guerrier  témérai  _re, 
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;^r  rr  rrnr  r  r-Ecc 


f,f  rr  fr 


Au  desJtin  qui  1  aUentl.au  destin  qui  1 atfendjrien  ne  peut  le  soustraire! 


k  r  g  rrn r  rr  f r-f=^' f ' i f  r r  ftr 


Au  des-lin  qui  l'attend, au  destin  qui  laUrnd,rien  ne  peut  le  soustraire! 


prij4-a^ir-^ij.  j.i  j  j^a 


J    *  r    F:«E 


d'h 


Au  deslin  qui  lattend,au destin  qui  lattendjrien  ne  peut  le  soustraire! 


I 


jt^ 


R..£?ï* 


m^^f 


<±± 


R.i. 

2ch. 


Alb. 

2  ch. 


D.  i 


D.2 


¥e_nez  tous, venez  tous! 

(9    .    g  .   i      #       »      #      g        g 

r  '  r  '  1  r  r  r  r  .  r 

Au  des.titi  qui  laltrnd.audestm  qui  l'attend^ienne  peut  le  soustraire! 
Au  desJinquil'attend.audestin  qui  l'attend/ien  ne  peut  le  soustraire! 


Au  desJin  qui  l'attend.au  destin  qui  lattend/ien  ne  peut  le  soustraire! 


j-J_f  ',J  ^  r  mJ^i-Xp  J  J  ■!  J 


^ 


s 


Au  desJin4uil'aUend,aa  destin  oui  L'alteudj'ienue  pml  le  soustraira! 

~r~'f~rw-f  i  p  -*-*-  i»  p  f  i  ergrr-g-  g-g— g- 


s 


4—1      i      I 


3=£ 


^^ 


*EÈ£ 


Audes-tin qui lattend,au destin  qui  lattend^ienne  peut  le  soustraire! 


Au des_tin qui l'attend,au destin  qui  laUend/ienne  peut  le  soustraire! 
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vR^^F 


r 


Osl 


en vain qu'il  voudrait 


Ah! c'esten      vain      qu'il  tou  _  cirait       s'eehap-per, 


D.  2 


\ain qu'il  voudrait 


C'est 


Vc(in qu'il  voudrait 


5f^~>:  *  f     :~"      *  *•  *    ,S^'    -  f"  *    /f- 


Ui! c'esten     vain     qu'il vou  _  drait     s'éehap-jier, 
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per_ De  leurs  bras! 


Rien,    rien, ne      peut         l'arra.  cher Denosbras, 


Rien,   rien,ne       peut. —  l'arra  _  cher — De  nos  bras! 
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Alb. 
2  oh 


Hj.r  rr  fit  rrrrr  r 


jour doit  demain, 


D.  2 


Rien.—rien  ne      peut l'arra   _  cher de  nos   bras, 
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rrr    rrrf    i r r r: 


A. 


.n. 


doit éclairer. son  trépas, son  trépas, 

0^" 


m^-  r — rrrrr    \rrri — im 


doit éclairer son  trépas, son  trépas, 


£ 


**= 


I     I    J 


4=c 


■4,     ft   2^ 


^fe 


?¥ff 


doit 


lail 


r   i  r  r 


son  trépas, son  trépas, 


£ 


r-r     i  r  -f^^g£j 


Ali je  défie avec  joie terreeteiel 


**m  r'pf  M  r "~rir r  U-^r r  <  r~~T¥g 


Alb. 
2ch. 


D.  1 


h.  2 


^=■1  r'  r»rr 


et le      jour doit  de  -  main éelai  .  rer: son  (ré. 


i=â 


m 


et 


jour doit  de  -  main éclai  .  rer son  tré_ 


B. 


et  . le      leur doit  de  _  main eelai  _  rer son  fré_ 

Bfe.- tz=_! — L.-L_rd L . 


et le        jour doit  de  _  main écl 


ai   _  rer s 


on  tré_ 


B.  et 


aiggf^=BEÊ££^; 


P. 

a'h. 


Ro. 


ft&- . .    T 


m 


HMf-^-#-^-f- 


fcrre  et  ciel: 


Alb. 
2ch. 


pas, doit  dt-  .  main éclai.rer, 


pas, doitde  _  main éclai  _  rer, 


0.2 
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B. 


pas  . doit  de  -  main éclai  _  rer son  tré  -  pas, son  tré. 


pas, doit  de  _  main éclai  _  rer son  tré  _  pa% son tré_ 


&.    11,379. 
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diva. 


,Vh 


Oui, et     le  jour  doit  demain  éclairer 

(\lU\. 


Non,: non,mon  creur 

cïim. 


ne  connaît,  ne  connaît 


*& 


f  fffK-  u^w  i ^r r°g 


2  eh 


Mb 
2  ch 


Oui, et    le  jour  doit  demain  éclair 


Him. 


^r    nf7r=    rrriT-    rWr^rfr 


doit 


^5*i 


D.   1 


».  2 


Ëpë£ 


f  g  g 


»*»<*!■•        ?  f  y  f  ^ 


g^i  f  r  y^ 


.son  trépas,  r     son 


JL 


tre 


.son  trépas, 


y,  i  .Pi 


pas, 


i=f=^s^zg 


tré 


pas! 


*==£ 


tré 


-vjy  y 

pas  ! 


*> — J-J — 


SE 


pas, 


tré 
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D. 


ion  tré     _      pas —  De-m^in 


i 


A 


son tré     -      pas De  _  main 


fit  ■«  »  T'rt , .  I  bo  I  \>o  Mje^f^ 


1 


r+z 


ffH-^fff- 


u 


ne crainJe! 


venez  tous  !       venez  tous! 


&Lr..ii....!l....|l....ii„^-»TT^rffff^^r  te  r 


2ch 


son tré     _•    pas     De  _   main,   demain       sai-  sîs-sons,    sai-sis. 


^■afeg  -FT^I  '°T«  W!a%:f:t%/,?f  f  ff^^f  ■ 


2ch.R=P 


cJai     -       rer son — tré-jpàs!  .        Arrêtons,        saisis. 


ft  ,  f  T  f  '        lgEgÈ£J 


Ro. 


Tenez  tous! 


venez  tous! 


.  6J  J  J    J   J  J. 


2  oh. 


.sons  ce        guer.  rier,  ce       guer.rier,  ar_  rè-tons,  sai-sis 

-  /-V2-11 — a — a "       '  ■  ^^ — a — * — g-— '       '        '    '       '        '  ! ' — 


ce  ener_rier,  ce  £uer_rierfar_  rè-tons,sai  .sis  _ 


J    Ar_  re 


re-tons.  sai-sis  - 


■  m 


u  r  n 


T 


Ar_rè-tons,  sai_  sis. 


C'en  est  fait  de  ies    jours.c'est  en  vain  qu'il  vou.drait  s'échapper  de  leurs 


C'est  en  vain  qu'il  vou  .(Irait  s  échapper  de  leurs 


C'en  est  fait  de  ses   iours,c'estenvainquilvou_drait  s  échapper  de  leurs 


Ro.  : 


Ra 

2cK 


Je  dé.fie    à.\ec    joie,  et    la  terre  et  le 

■J    J    J    J    ,  J  :J    + 


sons  ce  guerrier  té  .me  _  rai.re,En  vain  il    voiudrait  s'échapper  de  nos 


^mÈM 


sons  ce£uernei 


té.mé  -  rai.re.En  vain  il    vou-drait  s'échapper  de  nos 


D.  i 


D.  2 


sons  ce  guerrier  té.mé.  rai_re,Envain  il    voudrait  s'échapperde  nos 


/.^•.ui--i  loi  t  que  nossibl 


20-9 


r|f'r|frff|ffrrr-  r-|s.f|f 


bra 

M 


qu'il    vou.drait    s'é  _  chap.per  de leurs 


fctg:-    f:rfl-,f:<^ 


^jg^y-f^fTrrif-rr 


-e-r      i  o 


o. 


^=g=g= 


Ro. 


R;,. 

2ch 


Alb. 

2  oh 


iZk<: 


=±£= 


qu'il    vou- drait    s'é  _  eliap.per        de    leurs 


feg^g 


'Mo 


■P  '  p  ' 


// 

4*  «r    tt  ^ 


qu'il    vou-drait    s'é  _   chap_per       de  leurs 


gf^^- i^np-rrri  ^T^rir^- 


Éi 


or. 


fa     terre  et  le  ciel, 


J    i  J    I     .Kl     ! 

*xJ4  J  ,   Qx^.-ggC, 


-©— ï 1-©-; 


O; 


~: 


^r^r-Mr^f-  '  r-  r 


|  ï     .  {T7--TT 


-??~^g 


bras, 


i£ 


S-C^-'       xg  .  I  ff'xp  .    1  ^  x.J^   a  Fgjgli 


qu'il    vou.  drait    s'é  _  ehap  _per      de  nos 

P'P  ' 


i'i  Ji  ^'dtr^ 


Qi  .   O 


jg^.jg. 


f-=^ 


^ 


r 


bras, 


qu'il    vou-drait    s'(:  _    eliap.per      de  nos 


m^f^rf^Pr  r  r  i  rrr  é 


^ 


i.  2 


liras,  _ 


p  •    p  '     -p  '  p 


É 


qu'il    vou.drait    se  -   chap-per      de  nos 


•  p-y^- 


m 


ê 


-x       '   i 


bras, 
// 

L.;  a -ta 


qu'il        vou-drait    s'é   .   chap_per      de  nos 


î?£- 


S 


*xJ^   J  ,   ^J:frhj- 


f--^-M-f 


P    .        -n     •        -TTT--TT 


4-kiJ'  f 


liras,   - 


qu'il        vou.drait    s'é  _    cliap.p 


de i 


i oJ  ji  ^j^jio.-  r-i0---^ 


l '  >:i  j_    -i     _> 


o •  i  o  •  I   p'p 


bras, 


qu'il        vou.drait    s'é   _    eliap.per      de_n«ïs 


210 


bras.Non,       non,    rien      au des   .    tin —    qui       l'attend.rien,  rien 

4a m P-J! X#^ï*> P     '         0'  1*0         ?    '     )&t$ 


%J 


bras,Non,        non,    rien       aii__   des    _    tin —  qui       l'attend.rien, r,ien 


I». 


Ro. 


bras.Non,       non,    rien       au des  .'  tin —  qui      l'attend, rien,  rien 


t     dût      la  fou   -    dre_    me      frapper      à      vos  yeux.Ce     cœur 


bras         ali!        rien       an  des   .  tin         qui 


lit   -     tend,  Non, 


D.  2 


1,1        rien      au  des  -  tin         qui      l'at    .    tend,  Non, 


B. 


bras,       ali!        rien       au  des  -   tin         qui       l'at    -     tend,  Non, 


bras,       ah!       rien      au  des  -  tin        qui       l'at    .    tend,  Non, 


rien       ne 


peut         le  sous  _  trai 


te  et  le  jour  doit  à' 
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_  main   é_eiairer  son  tré  _  pas,     son tre_  pas>  et  le  jour  doit  de  _ 


#**-f-  r  r  r  rr  i  ^-  r  r  r 


*       a    a  =|r-       » 


ft'fc 


_  main  é_clairer  son  tré  _  pas,,  son _tre_  pas  et    le  jour  doit  de  _ 


inain  ,é_clairer  son  tré  _  pas,     son tré-pas^et   le  jour  doit  de 

fe«..     V..  ' 


Mb 


main  e_clairer  son  tve  _  pas      son .fre-pas^et  le  jour  doit  de 


_  main  é_claîrer  son  tré  _  pas      son fre_  pas  et  le  jour  doit  de 


main  é_elairer  son  tré  _  pas,     son tré_  pas,  et   le  jour  doit  de  _ 


_main  é_clairer  son  tré  _  pas,    son tré_  pas,et  le  jour  doit  de   _ 


jt_JL 


m rr  r  r  r  g 


>j-o.    S  o      g     «r— Hr 


^ 


^^= 


E 


_main    é_clairer  son  tvr  _   pas     son tré_pas,et  le  jour  doit  de 


^b^TT-|nr-p=Lf-r-|J^%f  f  |i,t   ()  |)  ?~~^ 


_  main  e_clairer  son  ive  _  pas,    son tré_pas,et  le  jour  doit  de 
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i). 
p'hf 


Rob: 


main  éjelairer  son  tré  _  pas, son  tré  _  pas,  et  !e  jour  doif  de  _ 

JT       _  m , , .      i   fto--. — O « É- 


main  é_<lairer  son  tre  _  pas, son  tré_pas,et  le  jour  doit  de 

-  1        i .     i       1        i       11  '  11'  '  — — 

main  é_olairer  son  tré  _  pas, son  frai  pas,  et  le  jour  doit   de 

to  •       o «_ 


_  main  é_clairer  son  tré  _  pas, son  tré.pas,  et   le  jour  doit  de 


mai 


n  éclairer  son  tré  _  pas,     son        tré  _  pas,  et   le  jour  doit   de 


T. 


main  é.clairer  son  fié  _  pas, son  tré_  pas,  et    le  jour  doit  de 


_  main  é_clairei'  son  tré  _  pas, son  tre _  pas,  et   le  jour  doit  de 

«x^+±-X^\  ..tôT-h .  t  »  ■  J  J  J  J     J    J  - 


éjclairer   son  tré  _  pas, sontré_  pas,  el   le  jour  doit  de 


i 


n   é_clairer  son  tré  _  pas,     son fre_  pas*1*  le  jour  doit    de  _ 


.main  éclairer  soufre-  pas}. 


son  Ire-pas! 


terre  et  ciel,  oui,  (erre  e|  ciel     ter_  rect  ciel! 


.main  éclairer   sontré-pa> 


son      fre_pas 


Mb 


_main  éclairer  sonfre_pas,. 


son      tré_pas! 


.main    éclairer   sontré-pas,. 


son      tré_pa*! 


main    éclairer  sontré_pas, 


son     tré_pas! 

Fin  du  ie.rActe. 
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ACTE  V 

Le  théâtre  représente  h- vestibule  de  la  cathédrale  de  Palermejau  fond  un  riHeau  qui  se: 
pare  le  vestibule  du  sanctuaire. 

CHCZ-US  DES  MOINES. 


pa-ble,   hâ_<ez -tous, hâ_fez-\ous  d'ae_eou  _  nr en     ce 

■&~~^+Z.  ■*-     J-     *■  *-^~^m  ■      m  i  k  __l __ 

-    r-r     T:      "T. « *_i I « — — ±» W-. — ■ — I *— —(———— TT- 


•       '.• 


lieu enee  lieu  re_dou  -  ta    _    ble,    ouxert,  ou_vert    au    re  _  pen_ 


Jir!       i  _    ci       de  l'humaine  jus_ti_ce  yous  pou_vez  bra_\er  le  cour- 


V'%    '      V  W    E     y. 

^_^( diminuez  toi^ 

0      0  •  0      Pj  •   ■#— 

ours) 

1      P  7  M 

0 — 
i- — 

.roux_  de  la  >la_  do    _    ne  pro_fec_tri-.ee,    l'i  _  ma_£e  veiLlera  sur 
saccadé.)  ,  J»  j-v 


vous l'ima_ge  veiLle_ra  sur    vous 


Mallieu- 


y  yl- 

_reux,malheureux  ou  cou_pable,     hâ-tez  -  xous,   liâ-fez-vous  d'accou- 


•■ 

itT 

>r  -  » 

3 

■  . 

?         f 

*-f fp fr-\ 

"      •*'*    \            v        -*- — 

v 

l L 

nV dans  ce       lieuf__dans   ce  lieu  re_dou _  ta  _  ble,  ouvert,  ou- 


vert au  re-penJir.  Malheureux,  hâ-tez-vous,  hâtez-vous  d'accou. 

cresc.  .        PP 

0   "    0 

rir-  mal-heureux  ou  cou_pa_ble,  ha_tez-vous,     maLlieureux,    hâJei- 

(saccadéj 


vous.  hâJez-vous  d'ac_eou_  rir;  de  l«-Ma_do_ne    pro.tec. 

rresc     dim. 


Jn_ce  l'i_ma-gevei!Je_pa   sur — >ou 


216 


un  vretre.  Moderato. 


Mais     au\   pieds  des  au_tels     tout  un   peu  _  pie    s'empresse,        Bénis_ 

„ ..      M  (doux.)  je 


sons  avec   eux  ce  Dieu  qu'ils  vont  p'ri_er, ce 


Dieu,  qui   préser_ 


. va  notre  augusje  Pririees_se  Du  coupable  aflenJat    dun  fé_lon  cheva. 

/•£--#-  i  dirnin. 

JL^ « 1= -E, »-^= !V- 


_  lier  _  du  coupable  attentat     dun  fé_  Ion  chevaJier! 

CHŒUR.  (PBIÈBE) 
.ModV    j5    f^spEssiJS. 


M 19. 


1T)        TENORS. 


15        BASSES. 


con  molto  portamenfo. 

\")        /EN   PRÊTRE. 


Gloire  à     la  pTojvi.den 

— -s 

Gloire  à     la   pro_vi._den 
PP 


Gloi    _     re!  g  loi     _ 


Gloire  a     la  pro_viden  _    ce! 
J1P> 


Gloire    au    Dieu  tout  puis_sant! 


ttieu! 


.saut! 


.saut! 
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in        _      no 


qui   sau  _  va       l'in  _  nocen  _ 


qui    sau  _   va      l'in  _  nocen 
PP 


Dieu! 


in       _       no 


qui  sau  _  va     hn_no_cen   _     ce 


ce 


des  pièges  du  méchant, 


-* — 0  ^  ë     ^ 

des  pièges  du  méchant, 


PP 


des  pièges  du  méchant, 
VP 


des  pièges  du  méchant. 


les  pié_ges  (fcs 


pie       _       ges  du  méchant! 


'La  procession  s'é- 
loigne lentementet 
entre  dans  l'inté- 
rieur de  I  église) 


rloire  à   Dieu!  gloire  à    Dieu! 


Ail?  agimio. 
17 


SCENE  ET  DUO  AVEC  CHGEUR. 
REPRISE  DE  LV   PRIERE. 

/    BERT.Réci*' 


2i9 


s:  20. 


Dans  ce  lîe'ujîourquoi  meforcer  a   te 


ROBERT 


ïui-vre?  (et     a_si_le  est     sa  _  cré,   l'on  ne  peut   m'y    pour_ 


V77    «    •  •    5     D~r/   y  \  y—*-      y      WM*    ^     ri  p      UHI  "  :£ 


_val,  le  prince  de  PaJerme!    th  bien0  O,  sort  fa_fal,  jesuis  vain. 
K\\lt.  agitato.  i  Kéciîatïf. 


Mon  glai_ve  lui-même    dans  ce  com_ba<   m»a  tra. 


_hi;  tout  me  fratiil  aujourd'hui!  Excepté  moi,moigui  t'aimeetû^iveuxtonboii. 

'  All?aptalo.  j     Récitatif. 


_lieur;iie  lecomprends-ui  pas?         oui,  puisque  tu  brisasu  une  main  impru. 


_d«'nfe  Ce  rameau  qui  dejvaitte  lixrerlon  amante        Elle  est  a  tonri_v«d 

RnIJERT.  BERTRAM. 


-r*" î- 

.geaneelQuelqu'usoit  je  le\eux!  Soisanous,    sois  a  moi,  Qu'un  e. 

ROB:  (avec  délire) 
•  •     P  ,;/;    »•    .¥. e — _-^_J-!-» — ,.  m    ,*f» 


_crit  soUen_nêl  anus  en-ffas?  ta    foi! 


Pour_vu  que  je  me  venge,  il  sut 

BERT. 


-fit!       donne!  Don_n 


l  h  uuoi'.déjà  ton  coeur  ha. 
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ROBERT 


BERTR\5I. 


-lance?    IN'entends-tu  pas  ces  chants?,  ils  nous  importent  peu! 


ROBERT  (doux)  (avpc  émotion. 


Ils    frappaient    mon   o  _  reii  _  le 


portez  la  voix.        pp 


aux  jours  de   mon    en 

4 


fan      _      ce,       Lorsque  pour  moi  le  soir    ma  mère  priait  Dieu,  lors 
4f^ 


(pleurant  au  souvenir  de  sa  mère.) 
cresc ■ 


quf  (Kiurmoi  le  soir  ma  me    _     re  pri_ait   Dieu!     ma   me     _      re;  ma 

piu  cresc.      s — -  ''    lr 


Gloire  a      la    pro_vi  _  den 


22i 


_  ce! 

ROBERT  (;>ypc    forcoj 


filojre  au     Dieu (ouf  puis. 


c'est  Dieu  lui   même  qui  rappelle     l'ingral    pre<    à    l'abandonner! 

l'P 


sa  ni! 


.11.379. 


KKRTRVH  (à    part) 


des  pièges  du  méchant,  du  mé_ 


BERT:         R0B:(avec  aneoisse) 


BERT:(aj»art)        223 
(saccadfl    -» 


>er?        Si  je  pouvais  pri_er!    si  je  pouvais  prLer!     sfar  son  âme  atJea. 
cresc.  cresc 


-dri  _   e    re  _  doublons  nos  ef_  forts! 


m    -    e'  °       ce   -    Iw    -    «es,    ce  _    les    _      tes     accords! 


d'une  a  -  veuuele  f 


'  tu_n  _    e 


ex_ci_tons   les  transports 
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mez    \ous     cal    _   mez       les     transports!      rj-ewendo. 


_  aie       fu  _  ri  _  e        ex    _  ci  _  Ions     It»s     transports! 


;.  // 


De  notre  amour  en  ce  beau  joui;  Ciel  entends  les  vœux! 

iiTi    3, 


De  notre  .aiwour            en  ce  beau  joui;             entends  les  \œu,v 
LK  CHOEDB  f.!»s  rapproché.  3  3 a_ 


Denrifre  amour  en  ce  beau  jour,  Ciel  entends  les  vo-ux! 


gioi      _      i'i 
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Rob 


1 

1 "H 

/  -tr- 

~Fm 

V 

4- 

A 

~m S 

3 

c 

0  (é. 

ies  _ 

■  ■'      .."Fil 
1 

tes  ac*. 

— «, — -i 

3 

des  deux 

* — ^ 

e_pou\ 

bénis 

les 

nœuds, 

Ciel! 

— =— ] 

%j 

d'eux 

1     T 

des  deux  é  _ 

poux 

— ■ — m— 
bénis 

l.-s 

nceuds! 

— ■ —  ' 

V 

du  haut  des  Cieux 

bénis 

les 

noeuds! 

1 — 

g''     — 

j|       m       "\    - 

\ 

Dieu    . 

H- — 

tout 

— i 
puis 

_ 

sai 

it! 

! 1 1 

Dieu 


tout  puis      _      sant! 


Rob: 


de  notre  amour  en  ce  beau  jour  entends  les  vœux 


(.jui  sait       _        x; 


Mi      -     HO   _    Tf'll 


Ciel   entends  les  voeux,  o  Ciel! 
PP 


voeux,  eut  ends  les  voeux, ô  Ciel! 


voeux  entends  les  voeux,  ô  Ciel! 
'PE 


ce    des  pié_gps   du   mé_  chant 


_ce     de>  pié_ges   du    nié_chant 


G  loi     _ 
PP 


Gloi    _ 


G  loi 

PP     3 


de  notre  amour 
PP    3 


de  notre   amour 


BF.RTRA.M  (voulant  entraîner  Robert)  ">£l 


-  beau  jour     entends  les  vœux    du  lia»/    des  ci  eux    des  deu?  <é_pou\ 


B.et 
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bénis  les  nœuds,  du  haut  descieux  bénis  les  nœuds! 


dim  . 


tr — » 

m 


ême  qui  rappel     -      le       lingrat,lingrat  prêt     à         la. ban. don. 
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ner: 


oui,cest  Dieu! 


oui,  c  est 
PP 


^.sanî!     gloire  à    Dieu 
PP 


tout-puissant! 

PP 


noeuds!  gloire  à    Dieu 

(avec  force)        -&■  •    _ 


tout-  puissant! 


^      DîTuï 


oui,cestDieuluimème' 

(à  part, frémissant) 


Dieu! 


hé.  las,oui  c'est  Dieu! 
PPP- 


gloi  _    re  à    Dieu! 


gloi  -    re  à    Dieu! 
//  . .  PP 


¥ 


gloi  -    re'à    Dieu! 

pp  dim   sempre , 


M 


-G Q — Ô- 


Qy.  ^Ov 


gloi  _   re  à    Dieu! 


B.et  D.' 


bert:  Récit. 
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Je  conçois queeeschanfspuissent trouble Honâmepourtonhetireuxri. 
rob:  bert: 


.val  ce  peuple  fait  des  vœux!  Que  dis  tu?    dans  cetempleoùlhvmenlesré. 

2     ROB: 


-clame,  que  ne  vas-tu  priercommeeux?  Ah!  cemotseularanimérna 

2  bert: 


B.S 


rage!  va  t'en, tu  n'es  qu'un  ennemi  !        PresloQui,  moi?ton  enne. 

j^amniant    par  degreQ  IfRéçit 


mi  :         moi,qui  naimequetoi!  moi,quidansiescombatsprotegeaistonjeu. 

1     -P- 

F,      F 


.ne  âge 
H:  1,    F 


ioj, qui  voudrais  avoir  tous  les  biens     en    par 

F     ^•mod'Wl.p  t bert: 


-  tage     pourtelesdonnertousî  0  cielîquidonces  tu?  Ce 

P 


trouble,cet effroi, dontmoncœurestemu,  netelônt-ils pas     dit?  n'as-tu 


pas  entendu....        ce  matin       ce  Raimbaud  et  ce  ré  _  cit  funeste? 

(presque   parlé)  ^_  _    Jy    .  fc  RnB: 


^nr^t 


desmalheursdeta  mère?...  Ils  n'étaient  que  trop  vrais!       Dieu! 


ÊÉëÊ 


rob: 


r?\ 


fr±=±^\ 


f?s 


Je  fus  son  amant,     son  époux,    je  l'atteste!         Qu'entends-ie? 
bert:  .  _  .   ^  rob:         ^ 


*^-* 


gMM^-Ulf^e 


EtmaintenantRobert  tu  méconnais!    Malheureux,quel  destin  m  accable! 
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AIR. 


BERT'   ^M°  molto  agitato. 

6  --*->-• 


N°2i .  jjjjjjli  ■  ■  I  f  J  F  T  |E=ft 


É 


ï 


■"V1  '  r  r  Lif 


Je  tai  trompé,  je  fus  coupable, 
1 


helasîpour 


£# 


P 


^ 


enchaîner  ton     cceurî 


ggj  ■  ?  r^r* 


p  ±> 


pourtunjr'   à    mon  sort, 


m  ir  m 


b,  y*y  f 


£ 


£ 


ôtoimonseulbonheur,  j'aDU  -  sai*     de  tes    sens,      j'exci_ 

*  dim 

0  #   k-  * 


gg  r  r'Firj  -¥^^ 


te 


B.-ygf 


^^ 


-tais  ta  f u  _  rie!  sois  libre,  je  me  sacri  _    fi_e     et  de  toi 


seul  je  dependsdésormais!  deton  rival      jesuisle  maitre,     un  des 


i.ens  avaitpris  ses  traits;   dis  un  mot,  ilvadispa-  raitre,    i'hy 

(avec  une  ^expression    douloureuse) 


men  va  combler  tes  souhaits!  valfuis,      fuis, tu  le  peux,     fuis   un 

9'  ff    . P-0  . F'F  .  .  ^      f^H-     t 


pere  mise.rable,     tu  le  peux,    tu  le  peux,mais      apprendstout! 

p  cresc:poeo    a    poco. 


avant  minuit,  si   tu  naspas  signé       le  pacte  irréyo  _  cable    qui 

i  „cresc:  molto.     «., 


pourl  eterni.te  tnuslesdeuxnousunit,  jeté  perds  pour  ja-  mais! 

vibrato.  _^ _ 

3g|Ê — L—  "  '  r  *  f 


du  Dieu,du  Dieu  qui  me  poursuit,tel  est  l'ordre  immua-ble,  tel  est  lbr 


n?m& 


/vibrato. 


dre  immua  _    ble  ï       de  toi  seul       va  dé- pendre      et  ton  sort      et  le 


B.,t 


^31 


(avec  une   expression   douloureuse) 


m 


fP  ï  s   .    ip     ï  ■  ga 


a_î m. 


g  i     g    r    f     I  |      S 


FF^i 


~ jr 

mien!  mon     fils.  Ro  _  bert 


bien,  de      toi  seul,   de     toi  seul  va  dépendre  ton  sort et    Je 


mien, oui,  de  toi  seul,    de  toi  seul  va  dé  _  pendre etton  sort     et  le 


■A     .. 


mien   et  ton  sort  et  le    mien,  oui    de   toi,. 
rob:  Récit. 


de  toi   seul   mon 


fils!  L'arrêt  est  prononcé,Ienferestleplus  fort! 

1  ALICE. 


ne  crains 


pas  que  je  t'aban  _  donne! 

bert: 


Robert! qu'ai  je  enten. 

ALICE.(en  tremblant) 


du?         Dans  ce  lieu  qui  t'a  -   mènef      Une  heureuse  nouvelle... 


Ah  je  respire  à    peine!  vouspouvez  maintenant  comptersur  lesuc_ 


ces-  et  rendre  grâce  au  ciel  qui  vous  protège!      leprince  de  Gre. 


.  nade  et  son  brillant  cor  .  tè-ge  n'ont  pu  franchir  le  seuil  du  lieu 

rob:    _  ALICE. 


saint!   Jelesais!  Et  la   noble  princesse,       à  votre  amour    ra  _ 

BERT:_  -       ALICE.(à  Rohert) 


5V9. 


vie,  vous attendà  l'autel!  Pars,    ilfautteloignerîPourr.iezvoaî 
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donc  l'abandon   .    ner?      avez  vous  oubli  -  é     leserm 


m 


ent  qui  vous 


lie?         Hâtons  nous,  le  temps  presse    et    l'heure  va   son -ner! 
Alltt.°   molto  mod1.0  TRIO. 

ROBERT.  ,,  f  A ^  ,  8  P 

-*—m 0- 


K?2a 


Que  faut-il    fai  .  -    re  r 

3 


À  tes    lois,— 


■■|g^ 


ciel!  0       ciel  !    quelle  estdonc,quelle  estdoncsonerreur?  Ro- 

(a  Robert  avec  force)  


m^^^^sn 


'.bert,etton serment!      Ro-bert,etton serment!     et    ton     ser  -  ment! 

rob: 

fc 


fe 


si  -  len  -ce! 


si  _  lence! 

cresc.  3 

3 


un  de-voir  plus  grand,  un  devoir  plus  grand m'en  dis.  peu 

ALICE,  (avec  indignation)  k _v 


^T=l 


f^nr^pg- 


_se:      un 


devoir  plusgrand  que  lhonneur?  un  devoir  plusgrandquelhon. 

^^  ,  (doux)        :> 

1    ■""*~^  ■■^-^ 


neur?  undevoirplusgrandquelhonneur? 


&è^ÊÈÈËi^^^M^m 


Dieupuissant, 


cielpropi.  -  ce,  que  ton  nom, quetonnompTOtee.. 
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fffri  r  i i j» ^4j.  J1 1 J^rTr f  p'F,  i Jî3  j-j: 


teur       a  son  cœur 


reten.tis    .    se  et  le    rende,  et  le 


>"n  voco  ste"tatoatempo.BERT: 


vibrato. 
0, L  3 


ren  _  de  au  bonheur! Ô  tourment,ô  tourment,ôsupplLee,mon 


fils, mon  seul  bonheur!  à  mes  vœux,àmesvœuxsoispro.picej'en  ap. 


N     r*^      .  (avec  angoî.sse)       *e*/  o     ^e>.  / 


trp  '^ — ^ 

_  pel  _   le  à  ton  cœur,    j'en  ap-pel  -  le  j'en  ap_pel_  le,  j'en    ap  _ 


*. 


B--^fiff  ,h0mij- hr  M;r  i   m  i\^=m 


>t=fc=^ 


pel  _  le  à  ton     cœur,     j'enap.  pel  _  le,  j'en  ap.pel-  le,  j'en  ap. 


ALICE 


-  pel  _  le  à  ton    cœur! 


*  ô  tourment! 


Pu 


i'i/r    im 


^==tpc 


^p£ 


* 


ce,  que  ton  nom,. 


que  ton      nom  protec  _ 


_   pli    .      ce,  qui  dé-  chi_ 


^* 


;e 


rent  mon 


^ 


ïfc^ 


S! 


f-f— > 


s~^  e  r  »  g 


3 — t 


P     g      U-JL 


ôsunpli    _      ce! 


'ih'mon  fils,mon    seul _bon. 


.  heur,soispropiceàmes  \oeux!  jenapjpelle, 

,JL    -,     =->     >.      1—1       t       .     ■-* r«-*l 


se,  et    le    ren_de,et  le    ren  .    deau  bonheur! 

J  JL     -    »    f  '  *  <-+- 


j'en  appelle       a         ton       cœur,      mon        fils,6tourment,o  sup- 


ôtourment,ô  suppli 


s** 


ft 


ce  qui  déchire  mon  cœur 

3 


ce,  ah!monfils,toi,monseul  bon  -  heur! 


o  tourment. ô  sup  -  pli  -    ce! 
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& 


fFT11 


saut' 


^*- 


S 


ciel 


pro  _ 


£fe 


•ndiir  * 


■v-t y 


^ 


m. 

faut   il  que  je    pe  _  ris        _      se 


l==Ê 


W,  ^    "g  F-ng 


-£l 


^~|H^ 


3=^ 


o  mon  fils,mon  bonheur, 


amesvœuxsoispro. 


MLn 


molto   cresc. 
que 


_  tee  . 


tetir, 


*& 


F'-f  f  r  r.J,if^ 


d'épouvante  etdhbrreur,etdhorreur  ?  faut  il 


B.W^ * 


i 


3      u  ;■  j'  j^ 


^^ 


pi       .        ce! 


m 


£ 


mon  filsjen  appelle  à  ton 
'PP 


m 


1^=^ 


ton 


saint 


^g=pÊ 


^^ 


que  j( 


ÊF=è=* 


péris 

3  0 


se      d  horreur, 
PP 


~n    p=^=  i  ,   »    y 

t  *  * .  -»,    •    r  r  r  f   =r  r    * 
„  '  y    k    v   v  k  P   '  k  k— ^ 


4| 


coeur,  j'en  appelle  à  ton  cœur,  j'en  appelle  à  ton  cœur,    à  ton  cœur, 

3 


^m 


^■^r^ 


f  f  ,rr 


f=f=r 


arrr^ 


5,  sa, » 


t.en  _  tisse 
// 


son    cœur. 


^^ 


Ê 


SI 


P^ 


d'e.pou  _  vante 
.//    3 


et 


_rTl' horreur, 


.j2^trj=fLf  r  r    1  r  • 


3E 


à  ton  cœur,      j'en    appelle  à  ton      cœur, 


le        rende        au    bonheur,         et    le       rende       au  bon. 


de-pou.  van. te        et   d'horreur,       d'é.pou -van  .te       et  dhor, 


j'en    ap  -pel-le      à     ton   cœur,       j'en  ap  -  pel-Ie       à    ton 

3~ 


** 


faiëg 


heur et  le    rende,  et    le    ren      -    de  au 


bonheur! 


reur,       depouvan  -te,  d'epou  -  van    -     te  et___^ 


d horreur! 


dt= 


cœur,  jenap-  p 

Ail0  con  spirito. 

5  .      |  M.^ 


el     .     le  a. 


ton    cœur! 


Tiens,voi.ci  cet  écrit  redou  table  quiseulpeut 


ah'.Hobertlton  serment! 

ROB: 


fTTrrv 


en  .gager   ta     foi. 

ALICE. 


•"«st-  ce         là  cet  écrit    redou- 


rcb: 


.table?    tonsermentîton  serinent!     à  tes   lois  je  souscris,   a     tes 

BERT.  ROB-  ALICE,  (avec    force) 


lois    je  souscris!        hâtonsnouçî  j'y  souscris!    tonserment!     Ro 


B.et 
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-bert,      tonserment!    ton  serment! 

ROB: 


BERT  : 


si  .  lence!       un  de.  voir  plus  grandmendis. 


Ro.bert,  par. 


un  de  -voir  plus  grandquel  honneur?  Robert!         Robert. 


R. 


.  tons! 


hà    .   tons    nous!    partons!        Robert,  par 


ALICE. 


-tons,  par.  tons!     ô       ciel,   ins   -  pi    -    re     moi,     ô         ciel! 

(présentant  à  Robert  le  testament  de  sa  mère) 

Xf         «-Afa 


A.- 


_  grat, fils  cou- pa. 

RrtB: 


ô     ciel!       cestlamaindema  mère!  ô      ciel!. 
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And1?  cantabile. 

9  7ROB:  (d  une  voixtreinblante,lisant  le  testament) 


«yf!r*Ti— 1  -  iH-Hii-if^jjiij7Tj;ju.j  j 


^v 

* 

^n 

9 

7 

OmonfiIsmnfpnHrpeçpasei 

bert: 

H 1 

ai 

■          -   J 

■r       j 

Li. — 

j) 

gn 


oh _  fu_  reui 

h    I     fil    b=*c 


(en  soupirant)  q 


77/  J  J'=9^ 


n—        d 


^ 


H 


a±s 


^FFr 


^' ^    *;Ij 


«lue  veille  surtoi duhaut des  ci enx,    duhautdescieux!      Fuislescon. 

movendo.  BERT" 

.     *  ,  .(le.papiertombe  de  P  , 

_  seils  audacieux  duseducteurquimaperdu  _  e!  .  Eh 

....  *  sesmainstremblantesT 

Alice   le   ramasse  ROB:  ' 


y/T  ^ — r 

quoi!    ton  cœur     he_  site  entrenousdeux?     jetremble!jefrémis!quedéci. 

1      ALICE  (se  mettant  entre  Robert   et    Bertram 


-Jf^vn? 


1     V         »  '"-     •         1  (avec  forcer^.       «.,  „.,  .       ■  . 

.  derf       o    cieux:  Mon  fils, mon  fils, matendresseassi 

d  une  voix  grave   relit    le  testament) 


-du  -   e veille  sur  toi' duhaut  descieux,    duhautdescieux! 


H 


bert: 


r    t   f     f! 


//.  ,  f  ?  **- 


±sf- 


3E 


Mon   fils mon 


ï 


fils — jet.te  sur  moi  la    vu   -    e, yoismestourmentsjmestouri'nents 

ALICE,  (lisant  toujours) 


S= 


m^ 


p-ff-5:3g 


7f        7 


-jjS  1         .        .  Fuis  lesconseils  audacieux 


^^ 


*3 ? 


dt± 


entends  mes  vœux! 


ton  cœurhésiteentrenous 


B.et 
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du séduc  _  teurqui  m'a   per.due! 


Ci*-* 


r>  f  i! 


3E 


T    '  Or  \/ 


vois mes  tourment  sentends 


deux? 


mes 


-^ 


(a  Robert) 


gfe 


^a 


7         7 


S 


ROB:   (avec  desespoir) 


vois  le  ciel 


qui  t'attend! 


riV'  f^J'ir.  p  H  '       -k 


3^6 


r      7         yiai: 


ff  .  F  ,  ' 

prenez  pitié  de  rnoiî 


prenez  pitié  de 


h>a;  nr  f  Hf  rCElT  r  ljÇ  f 


vœux; 


tu  me    vois 


a  tes  pieds, 


tu  me 


i 


^TTd^ffF 


^g 


^ 


3=3= 


^ — ?- 


±3t 


t~ 


vois  le  ciel 


qui  t'attend, 


vois  le  ciel 


i 


£te^£ 


rr      7      ^yt;-fe 


±± 


■* 


^te* 


^mŒ 


kit 


preimzpitie  de  moi!. 

te* 


-fHH4 


r    r  y 


NOls 


à  tes  pieds. 


à  tes  pieds,  ah  par. 


g 


7      7     >'     jF»f- 


7     7^ff    ff     r: 


f    ? 

vois  le  ciel 


qui  t'attend. 


gg£  J'  '  ^  f  iY  '  l 'i  ^ 


r — ^ — **- 


f 


& 


F 


p-h^irf^ 


prenez  pitié  de    moiî 

0     ff- 


prenez  pi-tié  de 


± 


ll.r,7' 


tons! 


3^E 


mon  fils! 


^F1 


mon 


(montrant   à   Kobert  le  testament   qu'elle  relit)  ^ 

^    —     ». .  ^  -,      .»  .....  rf   ^ 


fils, mon   fils, ma   tendresse  assi-  du  .  e         veil   . 


quel— tourmentL-faut    il  que  je    pc-ris.se 


pou. 


fils,_mon    fils, jet_tesurmoi    la     vu  .  e!     vois mestour- 

1  PP  (*  part) 


ments,mestourments, entends  mes  vœux!  Quoi!       son 

1 


cœur  hésite  encor!  Ah!         que    va-t'il  dé.ci.  der? 


trembleljc  frémis!  Ah!  je  tremble  je  frémis! 


V,'  nnp    va  +'''  dp     ci  .A"-^ 


Dieupuissant, ciel  propi     .      ce,queton  nom, 1  que  ton 


nom  protecteur       à  son  coeur 


reten.tis    _    se  et  le 


faut-il    que  jepérissedepou. 

j'enappelle,  i'enappelle 

un    poco    stt-ntato.  .no 

AU.  vivace.  //_     3 


rendent  le  ren.deau  bonheur  ! 


Dieu   puissant, pro. 


■van.  te      et       d  hor  .  reur?  0         tourment 


o         Slip. 


§1,379. 


a     ton     cœur,  mon     fils!  ôtourment,  o  supplice,  ù.       sup 


plice  qui        dé    .  chi       -      re      mon  cœur!     faut  il   qn 


_plice,  omonfils    monbonheur  mon     bonheur!         àmesvœux 


reten.  tisse  et  le    rende  au  bonheur,         voisle    ciel 


H  ii 


9^ 


i  '     k'     ^ 


Q        i    »'— 


'-C-ir  r    |r  p-p 


•y— r— -i — r — r-^  ;  ,v 

ie  pe_  risse  depou -vante  et  d  horreur,         depouvante 

ffL    .T"   -   .i* ■      - .  -  .fe 


3~irt 


i Y 


>ois  pro-piee,  j'en  appelle     à      ton  cœur,        j'en  appelle 


qui  t'attend,         voisle  ciel 


qui  t'attend,  qui  t'at. 


et  d  horreur? 


ô  tourment!  6   tourment! 


à    ton    cœur!  ah!      partons,  partons,      partons,     par. 


.tend, 


k. 


feag^^^zf^PtfrfJ^s^^ 


je  tremble,  je  frémis,      que     de    -     ci 


vois     le  ciel    vois  le      ciel  qui tat- tend,  vois le 


d*"1'?  ah!  pre     -      nez       pi.tié   de      moi,        pre 


fils,       ah!  tu    me   vois à     tes  pieds,  ah!  tu   m< 


ciel  qui     t'at.tend, 


qui      t'at 


nez 


pi  .  tie      de    moi,    pre   .      nez pi    .     tié         de 


tend!  viens!       viens!,    viens!        viens!        viens!     viens! 


pre.nez     pi.he      pi  .  tie     de  moi,    pi. tie, 


ïâ=iÉà==Ë 


± 


=p=e 


pieds!  viens!       viens!       viens!      viens!       viens! 


C.'est1  mi_  nuit!... oh!  bonheur! 


i  --< ( 1 1 , 

ah       tu   leuuportes      Dieu  vendeur! 


Ahî  chan.tez,    troupe  immor  -    tel   .    le,    re   _   pre 

(doux' 


2i4 

CZCLUR    FINAL. 

(Les  rideaux  du  fond  qui  se  sonl  ouverts ,  laissent  apercevoir  1  inférieur  de  la  ea. 
thédraîe,  au  milieu  la  princesse,  à  genoux  -f^vec  toute  sa  cour;  a  cote  d'elle  un  sie 
ge    \ide    destine    à    Kobert)  _v 

vo   <>3         Le  inouvt  de  la  prière. 

-e- 

ALICE. 


KAIMLACH. 


DESSUS.— 


ïKXiïRS.z 


BASSES  :- 


Chan     _     tez,   troupe  immor  .   tel  .    le,    re   .   pre  , 

,    Idouv^"!    chantez 

•  _      i  —     i 


tez,   troupe  immor  .   tel   .    le,    re  .    pre. 


Ahî    chantez,    troupe  immor  .   tel   .    Ie,.re   -    pre 


m==£àt=à 


_  nez  vos    divins       con   .    certs  ! 


'—l — r    '       I  il 


_nei_ .vos     divins con    -    certs ï 


Chœur   du   peuple  dans    (église. 


Gloire  à      la    pro  _  viden_ 


Gloire  à       la    pro  .viden 
SI 3 


I  Al  ire    chante    avec    le    Ie.1'    Dessus.) 
iHaimhaud   chante    avec    le    Ie)    Ténor.) 


Gloire  à       la     pro  .  viden     . 


H.et  P 


ah!       changiez! 


chaii 


te/!     troupe  im  _  uaor  -  tel    _      le! 


ah!       chan.tez!     troupe  im  -  mor .   te]    -      le! 


(doux) 


S 


ah! chan-tez!_troupe  im  -  mor  _   tel    .     le! 


ce'. 


gloire  au 


doui 


s — m* 


P 


M 


(doux) 


•fé  -     pre  _  nez 


vos         con 


m 


¥==m 


re    .     pre .  nez 


vos         con 


m 


itjginfej  ■*--?-    ,f  e»-»-f-Vr 


!      i    !      !    I     i 


— - 


re     _     prenez vos    divins con. 


Dieu  de Pu  -  ni  -  vers! 

M*ce  chante  avec    le    Ier  Dessus .     Raimbaud    chante    avec    le   ter  Ténor.  **■ 


2'td 


Il     est       r5s  _  té        fi  -  de 


est 


+  °,     i    £     f 

res-te      fi _  de  -  le! 


lescieuxlnisont  ou 
PP 


»st     res-té      fi  -  de  -   le 


lescieux  lui  sont  ou 
PP 


est     res.té      fi  .  de  -  le! 


lescieux  lui  sont  ou  - 


lescieux  lui  sont  ouverts  ! 


lescieux  lui  sont  ouverts! 


M,579. 


lescieux  lui  sont  ouverts! 
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tr 


m 


pp 


ï 


verts î 


^ 


W, 


K 


fe^g 


5f— i — ^ 
verts! 


Gloire    à       Dieu! 
PP 


Gloire    à      Dieu! 
PP 


gloire  à 
PP 


gloire  à 
PP 


Gloire   à       Dieu! 


Gloire  à       Dieu! 
ff 


gloire    à      Dieu! 
JL 


gloire    à      Dieu! 
JL 


Gloire  à      Dieu!  gloire  à      Dieu! 

//     PP 


Dieu 


gloi       _       re,    gloire  à     Dieu! 

ff     J>P 


gloi      _       re,   gloire  à      Dieu!. 


379. 


ffloi.re    iiu.iuoi-     .     tel         .        le,  gloire  à      Dieu! 

trôp:THÏERR1    Fp.es     Cite     Bergère    1 


>A 


Paris,  chez  G.  BRANDUS  et  S.  DUFOUR,  103,  rue  ïicheliea. 


I.A 


LYRE  FRANÇAISE 

00  Airs  d'Opéras,  Duos,  Romances,  etc.,  sans  accompagnement 

DES  MEILLEURS  AUTEURS  ANCIENS  ET  MODERNES. 


Prix    de    chaque    Numéro  :    25*  centimes    net. 


i.  IEDOHIHOHOIH Ah!  .qjteUenu.it  1^  ^ 

a    i-rriilB  Quand  de  la  nuit. 

!'  L t?îFANT 'PRODIGUE.  Allez,  suivez  votre  pensée. 
V  LÈTOI'E  DU  NORD.   -  En  sa   demeure. 
î'  i»  VavnRTTT             .  Pour  tant  damour. 
6.  LA  FAVOBITE ™  ^^  ^  femme 

8    LA  FÉS  AUX  ROSES..  Oui,  chaque  jour  je  viens. 

Q    LA  FIANCEE     Entendez-vous? 

9.  LA  Manu.*.  Montasnard  ou  berger. 

iï'  FRA  DIAVOLO. Je  voulais  bien. 

11.  FnA  uiavum-  Yoyez  sur  cette  roche. 

A'  rninn  ET  GINEVRA..  Pendant  la  fête. 

'  fin  LLADME  TSLL         Sombres  forêts,  désert  triste. 
1-i-  HAYDEE  ....  Ah!  que  la  nuit  est  beUe ! 

)«'  C'est  la   corvette. 

1-r    tf«  htMITIENOTS  Plus  blanche. 

J2'  LÏ  JUIVE ;  ..:..  Bachel,  quand  du  Seigneur 

9    LA  MUETTE  DEPORT1CI.  Ferme  tes  yeux 
S"  LA  ?A*T  DU  DIABLE   Ferme  ta  paupière,  dors. 
«M  PHILTRE         ...      3e  suis  sergent. 
à\  LE  POSTILLON   DE  LOUJUMEAU.  Mes  amis  écoutez. 
M    IF  PRE  AUX  CLERCS    Jours  de  mon  enfance. 
il  LE  PROPHETE         .  .  Pour  Bertha,  moi  je  soupire. 
25    LA  REINE  DE  CHYPRE  Triste  exilé. 
9K    RnHFRT-LE-DIABLE..  Nonnes  qui  reposez. 
26.  ROBbKi  ll  ""«>"•      ya ,  dit4Ue)  va  mûn  enfant. 

9*    LA  SIRÈNE 0  dieu  des  flibustiers. 

9i"  LE  VAL D'AKDORHE...  Marguerite,  qui  m  invite. 
29.  LLïWiiMi'ua"       Toufe  la  nuit  suivant  sa  trace 

|V  L'AMBASSADaiCE **>£»£.  coquets. 

i!  LE  DOMINO  NOIR Le  tro^et  frayeur. 

35'  LAFAVOBITE 0  mon  Fernand. 

Se         Ange  si  pur. 

52"        Va-t'en  d'ici,  de  cet  asile. 

ai'  wivnFE  Il  dit  qu'à  sa  noble  patrie. 

38.  HA«ufc& A  la  voix  séduisante. 

40.  LA  JUIVE U  va  venir,  et  d'effroi. 


U. 
42. 
4:3. 

44. 
45. 
4<3, 
47. 
18. 
19. 
50. 
51. 


LAMTJETTEDEPORTICÎ.  Ne  repoussez  pas. 
MOUSQUETAIRES  DE  LA  REIHE.  Bocage  épais. 

_  Le  cardinal  dans  sa  colère. 

LE  PRÉ  AUX  CLERCS.  Les  rtndez-vous.  . 

IA  BEISE  DE  CHYPRE.  Vous  qui  de  la  chevalerie 
R0BE.RT-LE- DIABLE..  Robert,  toi  que  j'aime 

LA  SI&ENE Prends  garde,  montagnard. 

LE  VAL  D'ANDORRE  ..  Voilà  le  sorcier. 

Faudra-t-il  donc,  pâle. 

. Le  soupçon,  Thérèse. 

CHARGES  VI             ..    Humble  fille  des  champs. 
LE  DOMINO  NOIR Heureux  qui  ne  respire. 

M«s  chères  sœurs. 

L'ÉTOILE  DU  NORD...  Veille  sur  eux  toujours. 

LA  F4V0RITE Jardins  de  lAlcazar. 

GIHALDA  ...  Rêve  heureux  du  jeune  âge. 

"  '   '  Anse  des  cieux.       *    . 

LES  HUGUENOTS Tu  "l'as  dit,  oui,  tumaimcs. 

JEANNOT  ET  COLIN...  Ah!  pour  moi  quelle  peine. 
JMMDk       .........  Dans  un  délire  extrême. 

iv  inÎF  ERRANT.       .  Pour  expier  envers  lui. 
LE  JUlt  LJUum  1  A  moi>  ta  sœuf  et  ton  amle 

TA  JUIVE  Dieu,  que  ma  voix. 

MOUSQUETAIRËSDE  LA  REINE.  Je  l'ai  sauvé  celui. 
LAKÎUETTEIEPORTICI.  Mieux  vaut  mourir. 
h  Chantons  gaiement. 

Voyez  du  haut  de  ces  rivages. 
tf  HAEAB  ...  Le  destin  comble  mes  vœux. 

fr  PP1TT2É""' Vous  me  connaissez  tous. 

h"  rK1-'1       '  '  jesuis  riche,  vous  êtes  belle. 

LE  POSTILLON  DE  LONJUKEAU.  Mon  petit  mari. 
LE  PSE  AUX  CLEÊCS.  Souvenirs  du  jeune  âge. 

A  la  fleur  du  bel  âge. 

BOVTRT-LE-DIABLE  . .  Jadis  régnait  en  Normandie. 
BLI  MEXTHAL     LE  CHEMIN   DU  PAILADIS. 
mSSIER  CE  QUE  J  AIME. 

DASS1KH JCBl  u  MAHm 

P0UB  LES  PAUVRES,  MERCI. 

TROP  TARD. 
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DASSIER ONE  VENGEANCE  CORSE 

VA-T'EN,  JE  T'AIME 

DUPREZ LA  VIE  D  UNE  FLEUR 

HALEVY LA  VENTA 

KUCKEN AVE  MARIA 

LABARRE L'ANNEAU  D'ARGENT 

LA  PAUVRE.NEGRESSE 

MEMBRÉE....  L'ONDINE  ET  LE  PECHEUR 

MEYERBEER..  CHANSON  DE  MAI 

GUIDE  AU  BORD  TA  HACELLE  .... 

LE  MOINE   

LA  SERENADE 

PANSERON....  AU  REVOIR,  LOUISE 

DEMAIN  ON  VOUS  MARIE 

PROCH LE  COR  DES  ALPES 

F.   SCHUBERT  ADIEU 

AVE  MARIA 

LA  JEUNE  RELIGIEUSE 

LA  SERENADE 

TROUPENAS..  LE  BRAVO 

LE  CHEVAL  DE  BRONZE.  Quand  on  est  fille,  hélas! 
LE  COMTE  ORT Veiller  sans  cesse. 

LES  DEUX  PECHEURS.  Castilbèta. 
LES  DIAMANTS  DE  LA  COURONNE.  Vivent  la  pluie. 
DRAG.  DE  VILLARS...  Heup  1  Ucupl  mule  chérie. 
__ —  Ne  parle  pas,  Rose. 

Il  m'aime,  espoir  charmant. 

L'ENFANT   PRODIGUE.  Ahl  dans  l'Arabie. 

, J'ai  tout  perdu,  Seigneur. 

L'ÉTOILE  DU  NORD...  0  jours  heureux  de  joie. 

Sur  son  bras  m'appuyant. 

LA  FÉE  AUX  ROSES..  En  dormant,  c'est  à  moi. 

,  Près  de  toije  crois  revivre. 

LA  FIANCEE Si  je  suis  Mdèle. 

Garde  à  vous,  avançons. 

FRA  DIAVOLO Je  vois  marcher. 

Agnès  la  jouvcnceUe. 

GIRALDA Rêve  si  doux. 

0  dieu  d'amour. 

GUIDO  ET  GINEVRA..  Quand  renaîtra  la  pâle  aurore 

GUILLAUME  TELL Accours  dans  ma  nacelle. 

—  y  Asile  héréditaire. 

EAYDÉE Enfants  de  la  noble  Venise. 

LES   HUGUENOTS Rataplan. 

Rentrez,  habitants  de  Paris. 

JOCONDE J'ai  longtemps  parcouru. 

MARTHA Seule  ici,  fraîche  rose. 

Mes  chers  amis. 

Lorsqu'à  mes  yeux. 

MESDAMES  DE  LA  HALLE.  Au  beau  jour. 

0BEH0N Quel  plaisir  de  flotter. 

PANTINS  DE  VIOLETTE.  Pierrot  est  un  joli  pantin. 
LA  PART  DU  DIABLE.  Le  singulier  récit. 

LE  PHILTRE U  coquetterie. 

LE  POSTILLON  DE  L0NJUMEAÙ.  Assis  au  pied. 

LA  POUPEE  DE  NUREMBERG.  Me  voilà,  oui,  c'est  elle. 

LE  PROPHETE Donnez  à  la  pauvre  femme. 

LE   REVE   D'UNE  NUIT  D'ETE.  Oh!  Paris,  séjour. 
ROBERT-LE-DIABLE ...  Quand  j'ai  quitté  la  Normand . 

LE  VIOLONEUX Le  violoneux  du  village. 

DASSIER LE  CHENE  DU  DIABLE. 

MARINE. 

DELSARTE STANCES  A  L'ETERNITE. 

J.  DESSAUER..  LE  RETOUR  DES  PROMIS. 

F.  KUCKEN. ...   SERENADE   MORESQUE. 
Th.    LABARRE  .  LA  PUPILLE.  .    . 

G.  MEÏERBEER  LA  BARQUE  LEGERE. 

CANTIQUE  DU  TRAPPISTE. 

F.  SCHDBERT.  LA  POSTE. 

- —  LE  ROI  DES  AULNES . 

ACTÉ0N Nina,  jolie  et  sage. 

LE  CHEVAL  DE  BRONZE.  Ah!  pour  un  jeune  cœur. 
LES  DEUX  PECHEURS.  La  grenouille  aux  camélias. 
DEUX  VIEILLES  GARDES.  Versez,  moij'aime  le  doux. 
LES  DIAMANTS  DE  LA  COURONNE.  Dans  les  défilés. 
DRAGONS  DE  VILLARS.  Quand  le  dragon  a  bien  trotté. 

Grâce  à  ce  vilain  ermite. 

L'ENFANT  PRODIGUE..  Il  est  un  enfant  d'Israël. 
L'ETOILE  DU  NORD...  Beau  cavalier  au  coeur  d'acier 
LA  FEE  AUX  ROSES..  Des  roses,  partout  des  roses. 


&■ 


161.  LA  FIANCÉE Que  de  mal,  de  tourment. 

162.  - — -  Un  ciel  serein  et  sans  nuage. 

163.  FRA  DIAVOLO Le  gondolier  fidèle. 

164.        Pour  toujours,  disait-elle. 

165.  GIRALDA O  mon  habit,  mon  bel  habit. 

166.  GUILLAUME  TELL....  Sois  immobile. 

167.  HATDEE Glisse,  ma  gondole. 

1H8.        Unis  par  la  naissance. 

169.  LES  HUGUENOTS Piff,  paff. 

170.        Nobles  seigneurs,  salut. 

171.  JOCONDE L'épreuve  est  tuut  à  fait 

172.        Parmi  les  filles  du  canton. 

173.  LEST0CQ Ne  nous  trahissez  pas. 

174.  MARTHA Ah!  voyez  doncl  ahl 

175.        Bois  paisible,  vert  feuillage. 

176.  MESDAMES  DE  LA  HALLE.  La  lune  et  le  soleil. 

177.  LA  MUETTE  DE  P0RTICI.  Amis,  la  matinée  est  belle. 

178.  LE  NABAB Mon  oncle  a  dit  dans  sa  colère. 

179.  LE  PHILTRE.  La  reine  îseult,  aux  blanches  mains. 

180.  LE  PORTEFAIX Une  princesse  de  Grenade. 

181.  LE  PROPHETE Ahl  mon  fils,  sois  béni. 

182.       Roi  du  ciel  et  des  anges. 

183.  ROBERT  BRUCE Le  roi  sommeille. 

184.  ROBERT-LE-DIABLE...  0  fortune,  à  ton  caprice. 

185.        Ni'irsdémons,  fantômes. 

186.  LE  SERMENT.  ...  Le  bel  état  que  celui  d'aubergiste. 

187.  LE  TOREADOR Dans  une  symphonie. 

188.  TR0MB-AL-CA-ZAR...  Un  jambon  de  Bayonne. 

189.  LE  VIOLONEUX Le  violon  brisé. 

190.  ZERLINE Achetez,  voici  des  oranges. 

191.  DASSIER JEUNE  FILLE  ET  FAUVETTE. 

192.       AIMER  ET  SOUFFRIR. 

193.  _, ADIEU,  PATRIE  ! 

1P4.  GÉRALDY LA  LETTRE  AU  BON  DIEU. 

195.  LABARRE LA  FILLE  D'OTAITI. 

196.        LA  FIANCEE  DU  KLEPHTE. 

197.  MEYERBEER...  LE  VŒU  PENDANT  L  ORAGE. 

198.       MERE  GRAND. 

199.  SCHUBERT MARGUERITE. 

200.        PLAINiES  DE  LA  JEUNE  FILLE. 

201.  LA  BARCAROLLE Le  matin  j'y  rêve. 

202.  CENDRILLON O  sexe  aimable. 

203.  LES  CHAPERONS  BLANCS.  Le  plaisir  n'a  qu'un  jour 

204.  LE  CHEVAL  DE  BRONZE.  Là-bas  sur  ce  rocher. 

205.        Tranquillement  il  se  promène 

206.  LE  COMTE  0RY Que  les  destins  prospères. 

207.       ,         Venez,  amis,  retirons-nous. 

208.  LES  DEUX  JOURNEES.  Un  pauvre  petit  Savoyard. 

209.  IES  DIAMANTS  DE  LA  COURONNE.  Le  beau  Pédrille 

210.  LE  DIEU  ET  LABAYADERE.  Quel  vin!   quel  repas! 

211.       Sois  ma  bayadère. 

212.  LE  DOMINO  NOIR Amour,  finis  mon  supplice. 

213. Au  réfectoire. 

214.        D'où  venez-vous,  ma  chère? 

215.  LES  DRAGONS   DE  VILLARS.  Allons,  ma  chère. 

216.       Biaise  qui  partait. 

217.        Il  m'accuse,  il  me  croit  coupable. 

218. Le  sage  qui  s'éveille. 

219.  LE  DUC  D'OLONNE. ...  Fleurs  fraîches  et  jolies/ 

220.  L'ENFANT  PRODIGUE.  O  campagne  chérie. 

221.  . Toi  qui  versas  la  lumière. 

222.  L'ETOILE  DU  NORD...  Avec  toi,   ma  charmante. 

223.        ■  Le  bonnet  sur  l'oreille. 

224.       Enfants  de  l'Ukraine. 

225.        Sous  les  vieux  remparts. 

226.  FRA  DIAVOLO Oui,  c'est  demain. 

227.        Quel  bonheur  I  je  respire. 

228. Tu  veux  envain. 

229.  GIRALDA Ce  récit  est  vraiment  étrange 

230.        Quand  saint  Jacques. 

231.  GUILLAUME  TELL....  O  Mathilde,  idole  de  mon  âme 

232.  — —  Toi  que  l'oiseau. 

233.  HAYDEB Adieu  donc,  noble  ville. 

234.        Ainsi  que  vous. 

235. Bravons  la  mitraille. 

236.       C'est  la  fête  au  Lido. 

237.       Mes  jours  voués  à  la  tristesse 

238.       Me  voici,  général. 

239.        Salut,  cité  chérie. 

240.  LES  HUGUENOTS Bonheur  de  la  table. 

_  -& 


8 


CHAQUE  NUMÉRO  :  85  CENT. 


LA    LYRE    FRANÇAISE. 


CHAQUE   NUMÉRO  :    «S   CENT. 


241, 
343. 
243. 
244. 
245. 
246. 
247. 
218. 
249. 
250. 
2."  1 . 
252. 
253. 
254. 
255. 
256. 
257. 
258. 
259. 
260. 
261. 
262. 
263. 
264. 
265. 
266. 
2K7. 
268. 
269. 
270. 
271. 
■77-} 

273. 

274. 
275. 
276. 
277. 
273. 
279. 
280. 
281. 
2R2. 
283. 
2S4. 
285. 
286. 
287. 
288. 
289. 
290. 
291. 
292. 
29  i. 
294. 
295. 
296. 
297. 
293. 
299. 
300. 
301 . 
5i)2. 
303. 
304. 
305. 
306. 
307. 

MOS. 

JI9. 
310. 
311. 
312. 
313. 
314. 
315. 
316. 
317. 
318. 
319. 


LES  HUGUENOTS Jeunes  beautés. 

0  viens,  divin  Luther. 

JEANKOT  ET  COLIN...  Malgré  l'éclat  de  l'opulence. 
JOCONDE Ma  grand'mère  disait  souvent 

Quand  on  attend  sa  belle. 

IE  LAC  DES  FEES La  nuit  et  l'orage. 

M  ART'!  \ Ah  I  que  Dieu  vous  pardonne 

■  Dors  en  paix,  mon  cœur. 

En  lançant  trait  sur  trait. 

Mon  pauvre  camarade. 

MESDAMES  DE  LA  HALLE.  Ma  ciboulette. 

LA  MUETTE  DE  P0HTICI.  Ah!  ces  cris  d'allégresse. 

Plaisir  du  rang  suprême. 

Saint  bienheureux. 

Contrebandier,  tu  ne  sais. 

PANTINS  DE  VIOLETTE.  Ce  qu'ils  font. 
PARDON  DE  PL0ERMEL.  Mon   remords  te  venge. 

Dors,  petite. 

En  chasse,  en  chasse. 

Ombre  légère. 

LE  PHILTRE Philtre,  Uqueur  enchanteresse. 

LE  POSTILLON  DE  L0NJUMEAU.  Oui,  des  choristes. 

LE  PROPHETE Versez,  que  tnut  respire. 

ROBERT  BRUCE Oui,  demain,  l'Ecossais. 

R03ERT-LE-DIABLE...  La  trompette  guerrière. 

Versez  à  tasse  pleine. 

LE  ROMAN  DELVIRE..  Ah!   ce  serait  un  crime. 

Si  la  brise  folle  . 

LA  ROSE  DESt-FLOUR  Comm'nous  nous  amuiâmes. 
LE  SIEGE  DE  C0RINTHE.  Qu'à  ma  voix  la  victoire. 

LA   SIRENE Qu'est-ce  donc?  mes  amis 

STRADELLA. À  nous  tous,  mes  amis. 

Astre  plein  de  grandeur. 

.  Viens,  ô  ma  belle. 

LE  TOREADOR Je  tremble  et  je  doute. 

TR0M3-AL-CA-ZAR...  Le  crocodile  en  partant. 
TROMPETTE  DE  M.  LE  PRIUCE.  Pourquoi  ces  guerres. 

LE  VIOLONEUX Conscrit,  conscrit. 

ZANETTA Voici,  voici  la  jardinière. 

ZEEL1KE Souviens-toi. 

AKTUS LES  VIVEURS. 

BLUMENTHAL..  POUR  MA  MERE. 

RAPPELLE-TOI. 

DASSIER FOU  DE  LA  REINE. 

VENISE  ET  BRETAGNE  . 

DELSARTE HISTOIRE  DU  BON  DIEU. 

DUPREZ JEANNE  LA  RIEUSE. 

KUCKE.Y MYSTERE  DU  CŒUR. 

LABARRE LE  KLEPHTE  POURSUIVI. 

LA  SEPARATION. 

LHUILLIER.  ..  L'PLUS  MALIN  D'COQUENTIN. 

LA  MAISON  INFERNALE. 

M.  CHAUTAGNE  J'AI  PERDU  MA  VAQUE. 

J'SIS  FARCEUR. 

MARN'ET LE  CHRIST  AU  ROSEAU. 

MEYERBEER...  LA  DAME  INVISIBLE. 

SUR  LE  BALCON. 

OFFENBACH...  BIBI-BAMBAN. 
SCHUBERT L'ELOGE  DES  LARMES. 

LA  TRUITE 

L'AFRICAINE Adieu,  mon  doux  rivage. 

■  Dieu,  que  le  monde  révère. 

Sur  mes  genoux,  fils  du  Soleil. 

Fille  des  rois,  à  toil'hommage 

Adamastor, roi  des  vagues. 

■  0  paradis,  sorti  de  l'onde. 

L'avoir  tant  adorée. 

■ 0  ma  Sélika,  vous  régnez. 

Un  cygne  au  doux   ramage. 

Debout,  matelots,  l'équipage. 

L'AMBASSADRICE Il  était  un  vieux  bonhomme. 

Le  ciel  nous  a  placés. 

LES  BAVARDS Sans  aimer,  ah!  peut-on  vivre 

Partout  on  chercherait  en  vain. 

■  C'est  moi  qui  le  rase. 

■ Ouf  !  quel  métier  que  d'être. 

•  C'est  l'Espagne. 

Le  mari  grogne. 

CENDRILLON Je  suis  modeste  et  soumise. 

LE  CHEVAL  DE  BRONZE  J'ai  pour  guides  en  voyage. 


32).  LE  CHEVAL  DE  BRONZE  En  vain  de  mon  jeune  âge. 

322.  LE  COMTE  0RY Une  dame  de  haut  parage. 

323.         Quelle  conquête  pour  moi  s  apprête. 

321.  LES  DIAMANTS  DE  LA  C0UR0NKE.  Mon  cousin  qui. 
38S.  LEDIEUETLABAYADERE.  O  bords  heureux  du  Gange 
S26.  LE  DOMINO  N0IB S'il  est  sur  terre  un  emploi. 

327. Nous  allons  avoir,  grâce  a  D. 

328.        L'heure,  la  nuit,  tout. 

329.  LES  DRAGONS  DE  VILLARS.  Pour  séduire  une  fillette. 
330. Ah!  tra  la  la. 

331. Moi  jolie,  moi  jolie. 

332.  L'ENFANT  PRODIGUE.  Doux  séjour,  où  chaque  jour. 

333.  L'ETOILE  DU  BORD...  Achetez,  qui  veut  des  tartelet. 

334.       Il  sonne  et  résonne. 

335.       Grenadiers,  fiers  Moscovites. 

336.       ,  Quel  trouble  affreux. 

337.  LA  FIANCES 0  jour  heureux  que  mon  cœur 

338.  FREYSCHUTZ Frais  vallons,  bois,  for.  somb. 

339.        Dans  la  joie  et  les   plaisirs. 

3i0.  GIRALDA Il  a  parlé,  terreurssoudaines 

341.  LA  GRANDE-DUCHESSE.  A  cheval  sur  la  discipline. 
342         Ah!  c'est  un  fameux  régim. 

343.        Max  était  soldat  de  fortune. 

344.        Entrès-b.  ordrenous  partlm. 

345.       Elle  n'a  rien  écrit  encore. 

346.       Tournez,  tournez,  manivelles 

347.        Il  était  un  de  mes  aïeux. 

348.  — —  Eh  bien!  altesse,  me  voilà. 

349.  HAYDEE Je  t'aime,  ô  mon  maître. 

350.  LES  HUGUENOTS Seigneur,  rempart  et  seul. 

351.       A  la  lueur  de  leurs  torches. 

352.  JEANN0T  ET  COLIN...  Jemeursd'am.,  belIecomt«e 

353.  LESTOCQ Odoux  moment  dont  mon  âme 

354.  LISCHENETFRITZCHES.  Me  chasser,  me  forcer. 

355.       P'tits  balais,  p'tits  balais. 

356.        Je  suis  Alsacienne. 

357. Un  jour,  un  rat  de  ville. 

358.  MARTHA Oui,  dès  ma  plus  tend,  enfan. 

359.  M0ISE Des  cieux,  où  tu  résides. 

360.  LA  MUETTE  DE  P0RTICI  O  Dieu  puissant,  Dieu  tutél 

361.  0BER0N Enfant  de  l'Arabie. 

362.  ORPHEE J'ai  perdu  mon  Eurydice. 

363.  PARDON  DE  PL0ERMEL.  Dieu  nous  donne  à  chacun 

364.       O  puissante,  puissante  magie 

365.       Le  vieux  sorcier  delà  montag. 

366.        Ah!  que  j'ai  froid.  ,, 

367.       Les  blés  sont  bons.  ' 

368.  LA  PART  DU  DIABLE.  C'est  elle  qui  chaque  jour. 

369.        Oui,  devant  moi. 

370.       O   philosophe  ou  voyageur. 

371.  LE  PIFFERARO Oune  zarmante  comtesse. 

372.        Dans  les  villes  de  l'Italie. 

373.  LE  POSTILLON  DE  L0NJUMEAU.  Je  vais  donc  le  rev. 

374.  LA  POUPEE  DE  NUREMBERG.  A  moi  la  jeunesse. 

375.  LE  PROPHETE O  liberté,  cest  ta  victoire. 

376. Aussi  nombreux  que  les  étoil. 

377.  ■ Un  jour  dans  les  flots. 

378.       Eternel,  Dieu  sauveur. 

379.  ROBERT  BRUCE Eh!  quoi,  chez  vous. 

380.  HOBERT-LE-DIABLE...  Ils  frappaient  mon  oreille. 

381.        Je  t'ai  trompé,  je  fus  coupable 

382.  LE  SERMENT En  avant,  conscrit,  en  avant 

383.  LA  SIRENE Quand  vient  l'ombre. 

384.  VENT-DU-SOIR Etre  bon  époux  . 

385.  LE  VIOLONEUX  .......  J'saisben  que  c'n'est  point. 

388 .  ZILDA Malgré  les  regards. 

387. Pour  punir  pareille  incartade 

388.       Devant  tes  charmes. 

389.       Donnez,  donnez  un  peu  d'or 

390.  — —  En  amour  je  suis  un  larron 

391.        ■  Que  dit  l'oiseaudu  Beneale\ 

392.  ADAM LA  PETITE  CHANTEUSE. 

393.  DASSIER L'OMBRE. 

394.       MERE  ET  PATRIE. 

395.  JONAS LE  VIOLON  BRISE. 

396.  MEYERBEER MINA. 

397.  OFFENBACH JEANNE-LAROUSSE. 

398.  PATTI  (Adelina)..  BAISER  D'ADIEU. 
3i>9.  PATTI  (Carlotta)  .  PAR  UN  SENTIER. 
400.  POMMERA  YE  (C).  MAMSELLE  MADLEINE . 
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Paris,  chez  G.  BRANDUS  et  S.  DUFOUR,   103,  rue  Richelieu. 

ÉDITION  POPULAIRE 

D'OPÉRAS,  D'OPÉRAS-COMIQUES  ET  D'OPÉRETTES 

PARTITIONS    CONFORMES    AU    THÉÂTRE 

Contenant  Taroles  &  ^Musique  sans  (accompagnement. 


FORMAT    DE    POCHE. 


N°  1 .   AUBER  .     . 

—  2.  Adam.  .    . 

—  3.  Meyerbeer 

—  4.  De  Flotow 

—  5.  Maillart. 

—  6.  Auber  .    . 

—  7.  Offenbach 

—  8.  Id. 

—  9,  Auber .    . 

—  10.  Id. 


Net. 

Fra  Diavolo 3 

Le  Postillon  de  Lonjumeau  .  3 

Robert -le -Diable 4 

Martha 3 

Les  Dragons  de  Villars  ...  3 

La  Muette  de  Portici 4 

La   Grande  -  Duchesse  de   Gé- 

rolstein 3 

Le  Violoneux  .........  2 

Haydée 3 

Le   Domino  Noir.  .......  3 

(SERA  continué) 


CES  PARTITIONS  SONT  RECOMMANDÉES  SPÉCIALEMENT 

Q4ux    QArtistes    'Dramatiques,    pour   remplacer   la   copie   des    cI{ôles , 

Q/îux  Sociétés  Chorales, 

qAux   Spectateurs,  pour  suivre  la   ^Musique  au    Théâtre. 

IMPRIMERIE  CENTRAL*  DEB   CHEU1KS   DB   FER.   —  A.    CH4II   El  C'e,  RCE   BERGÈRE,   20.  PARIS.—  6726-8. 
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.  CHEZ  LES  MÊMES  ÉDITEURS 

ET  DANS   LE   MÊME    FORMAT 

Les  'Partitions  suivantes  : 

NET 
FRA-DLAVOLO,  opéra-comique  d'Auber.     3     » 

LE  -POSTILLON    DE   LONJUMEAU, 

''opéra-comique  d'Adolphe  Adam.    ...     3     » 

ROBERT  LE  DIABLE,  opéra  de  Meyer- 

beer 4     )} 

MARTHA,  opéra  de  F.  de  Flotow  ...     3     » 

LES  DRAGONS  DE  VILLARS,  opéra-       • 
comique  de  Maillart 3     » 

LA    MUETTE    DE    PORTICI ,    opéra 

d'Auber 4    » 

LA    GRANDE- DUCHESSE    DE    GÉ- 

ROLSTEIN,  opéra- bouffe  d'Offenbach     3     » 

LE  VIOLONEUX,  opéra-bouffe  d'Offen- 
bach  2     » 

HAYDÉE,  opéra-comique  d'Auber   ...     3     » 
LE    DOMINO    NOIR,     opéra-comique 
d'Auber 3     » 


IMI>.  CEKTRAE  DES  CHEMINS  DE  FEH   —  A.  ÇHAIX  ET  Cc,  fil  E  BERGÈRE,  20,  A  PARTS. 
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